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Deux ans après l'invasion du Koweït 


L'ONT estime avoir démantelé 
les principales armes de llrak 


Deux ans après l'invasion du Koweñ, Bag- réarmement dans ca domaine. Vendredi 
dad clame à nouveau que l'émirat fait partis du 31 juillet, le président Saddam Hussein, dont 
territoire irakien at multiplie les entraves à l'ap- l'entreprise de reconstruction du pays est un 





‘autre | plcation des résolutions des Nations unies. Le autre défi, a reçu de Washington un nouvel 


ce or are tra Pots 
étrangère et de défense commune, 


La question 

Gkholme mai ele. 
Ê S aucun 

pour dés” raisons politiques inté- 


n'ose proposer 
l'abandon de la neutralité. Ca 
ent renforcer 


art 

ls CÉED er 5er D panomanent de 
Êl % 

centre droit préfère donc rester 


évasif, À ses yeux, une défense 
le jour avant peut-être © VISE dns, 
et certains vont même, on privé. 


Jusqu'à dire qu'A ne faut pas 
LR uop eu dérioux ©9 «gadgets 
franco-allemand... 


hi avaient 
début de la dndème mon- 
défendre 





redoute, pour l'avenir, les possibilités d’ui 


À Nations unies] avec grand succès c'est grâce 

.APR:YORK (Nationale aux PA a pi à 

correspondance désarmer l'Irak. Mais les 
conténuent. » 


M. Rolf Ekeus en est 
convaincu : l'Lrak est 
é, mais ce n'est certaine- 


M. Ekeus a peut-être oublié de 
mentionner, comme le ra t 





ment pes grâce ne certains diplomates occidentaux, 
Lg de Golfe. Le diplomate 
is chargé d' Rs ie 
à au Un den lon l’opérati des unies, 
a nn o ion 
«Ti se opation SN Pan Pics 


contribué à éliminer l'arsenal ïes sez-le-feu. Ce texte dispose que 
armes les plus redoutables du  l'irak doit accepter l'élimination, 
. Saddam Hussein. sous supervision de 
respect et ue ses armes de destruction 

tion que j'ai pour les alliés, je d'une portée supérieure à 
constate qu'ils n'ont pas réussi à 150 150 Klomètress. La tâche de la 
ni les missiles commission que 

Scud, ni les armes chimi ni été envisagée par le. Conseil en 
même le programme nucléaire», trois phases: inspections, et 
nous at-il dit. Et d'ajouter : «La enquêtes, et contrôle, 
Commission spéciale a montré et vérification contlaue, à, lens. 


DS TN DRE 


12. — La horde croisée à 
Constantinople, par MICHEL 
KAPLAN. 


: page 2 


HEURES LOCALES à l'occasi 


BARCELONE 
de notre envoyé spécial 


Les conférences de presse qui 
suivent les compétitions alympi- 
dbusal. Vendreët 31 joie, le 

: tribunal. Vendredi jui les 

En au Sommaire trois lauréats du concours de lan- 
l'Europe. cer du poids, venus narrer leurs 

= La ville da Metz contre ses exploits, ont dù concevoir une 
k de ménage. certaine déception de l'accueil 
que leur ont réservé les journa- 


L'île d'Yeu a conquis les 
touristes. Elle subit mainte- 
nant la rançon de la gloire. 

Lire page 7 l'arcle 
de MARTINE VALO 
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e. ALGÉRIE : Vers une éconumie de guerre, par Larbi 

Talha - Pactiser avec les islamistes % par Luc-Willy 

euvels. —- Les somnambules, les affairisies etles 
‘’inquisiteurs, par Jean-Louis Harst 


e YOUGOSLAVIE : Le matin des tribus, par 
Ignacio Ramonrt. - La dérise d'une Croatie 
« ethaïiquement pare », par Catherine Samar. 


e. RUSSIE : La Fédération menacée par Les « es 
du rouble », par Jaurés 4 Afedreder. - Nlaston, 
d'ua novel empire de Fa drogae, per Aletandre 
Dutskevitch et Dimutri de Kochko. 
@ IRAN : L'heure de la reconstruction tarde à senir, par 
Laurent Lamote. 
e SOCIÉTÉ 1 Éslèvements d'enfants et trafic 


d'organes, par Afaité Pinero. 


e MÉDIAS : Les séries américaines dépriment 
M. Sush, par Serge Hatmi. —- Un nouveas spectacle, tes 
procès télévisés, par Yves Etes. 

e GUYANE : Danger d'explosion, par Maurice 
Lemoine. 


e UN ETHNOLOGUE A EURO DISNEYLAND, 
par dfarc Auvé. 
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dirige M. Ekeus a M. 















chef de la Commission spéciale de l'ONU, avertissement avec l'annonce de l'envoi pro- 
chargée du désarmement de l'Irak, M. Rolf chain de 2400 militaires américains au 
Ekeus, estime que l'élimination des armes de Koweït, La date de ces manœuvres, prévues 
destruction massive est très avancée ne dans le cadre d'un accord de défense, a été 
avancée de deux semaines. 


Mais beaucoup reste à faire. 


dirigeants irakiens 
es de refuser de fournir 
les documents permettant de 
déterminer l'étendue de ses 
era 


19 avril 1991, le secrétaire 
Hérat des Nations uni 
M. Ekeus à la L 
mission spéciale, 
résolution 687, doit coopérer de 
avec l'Agence internationale 


sidée par un autre Suédais, 
M. Hans Blix 


Potins dhpiques 


Le SOpeon de dopage pèse sur plusieurs champions 
occasion des premières épreuves d'athlétisme à Barcelone 


listes. Leur médaille au cou, ils 
ne s'attendaient sans doute pas à 
devoir s'expliquer sur leur passé, 


comme dans une salle d’au- . 
dience. 


Leur renommée toute fraîche 
n'était pas celle qu'ils devaient 
espérer. C’est que [e premier 
podium d'athlétisme de Barce- 
lone, celui sur lequel ils venaient 
de monter, marquera sans doute 
l'histoire olympique. Pour la pre- 






Quatre ans de nt sn i 
contre le docteur Garretta 


Dans io procès des responsables di 1e transfusion san. 


une peine de quatre ans d'emprisonnement et. une”arñenda : 
600000 francs contre 8 docteur Michel Garrotta.  s'ägit des 
maxima prévus par la loï sur les fraudes. Le substitut a requis. 
quatre années avec sursis et 100000 francs d'amende contre' 
le docteur Jean-Pierre’ se Roee nes avec sursis 





Las po lire LAURENT GERESNRE à 





mière fois, les trois athlètes 
peusés ont déjà tous 

une peine de suspension pour 

dopage. ; 


or, L' 


Médaillé d” +4 
Stulce a été écarté des Sades 


pendant deux ans 
JÉRÔME FENOGLIO 


Lire Lo suite page 9 
et les articles 


ms ou qi 





Gusens) [à fureur de Joan Miel 


+ De Chiesgo aux bords de ls‘ Seine 
k recherche d'me sue dite 


l'escalier, "partout, œuvres de ‘ 


par Phiippe Dagen 


Tout est abrupt chez Joan Mit- 
chell, la falaise en haut de 
laquelle elle 


portail de fer orné 
chien loup et d’un avertisse- 
hi qi La mob Patte 
chiens qui la p: ent jadis 
Fr. t redoutés de ses ViSiEUrS. 
passaient pour mordre de pré- 
férence les chevilles des mar- 
Chands de tableaux, journalistes 
et autres importuns dont la 
maîtresse des lieux, nouvelle 
Héçate, contemplait Ia pue ne les 
malheurs avec délectation. Les 
chiens sont morts et l'on gravit 
avec moins d'inquiétude les esca- 
liers taillés dans 14 talus de silex 
et de craie, à l'ombre des buis. 


. La. terrasse othbragée d'un 
immense tilleul et la villa sont en 
haut, et l'atelier encore plus haut, 
au bout d'un autre gazon pentu 


a 





vaste qu'il est petit, trop vaste 


peut-être. Une famille de la | 


grande bourgeoisie française en 
avait fait l'une de ses vs 


avant que 
ne s'y établisse, 21 la ri es 
sos 60. Aussi présente-t-elle 
tous les fastes et 


manoir patricien, tour d'angle, 
: cernes de stuc peintes en faux 


, escali rm 
marre se Iers * impromptus, 
due au-dessus du et salle 
de billard à grande cheminée, 


Peu de meubles 4 l'intérieur - 


cependant, auçun apparat de 


confort ni de luxe, mais des. 


tableaux dans les couloirs, dns 
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LES FINS D )'EMPIRES_ 


Le 13 avril 1204, les Croisés 
d'Occident en route vers la Terre 
sainte prennent d'assaut et pillent 
la plus grande ville chrétienne du 
monde, l'antique Constantinople. 
Ce sac leur ouvre d'éphémères 
empires latins d'Orient. Il conforte 
surtout la fortune de Venise et, 

à terme, fait le lit des Turcs. 
L'Empire de Byzance, lui, 

va mourir, mais debout. 


Par MICHEL KAPLAN 


Qu. visite le trésor de la basilique 
Saint-Marc de Venise tombe en admiration 
devant la splendeur des croix, calices ou reli- 
quaires, sans toujours se demander comment ils 
se trouvent PenDEs a _ sngroi Pour une 
comme re quadrige qui ui 

Ve Era de Lo Dani ee n'ont pas Gé ch 
Ils proviennent du de Co: , 
13 avril 12604, les re partis 
gene sur les musulmans le rs a 

ont en effet pris d’assaut la sus 
des chrétiennes, peuplée de ni de pl d06 
Rabiaa. Ils réussirent là où les . célèbres 


Bulgares ou Russes 
T'ont échoué. Re 


les murailles 
construites par Constantin au début du qua- 
ne na dies et doublées par 
éodose IT au à ut du cini pième, réputées 
Races, même s’il Len faire 
confiance à l'intercession de la Vi 
de la cité, out laissé passer l'envahiseir Durant Durant 
trois jours, les vainqueurs ont pillé cette cité 
ce fabuleuse, 


d'une richesse is té, les 
ans P us appuyé 
Géndis, ologue va fer sa 
capitale. Vs LEoLe Éran n'est plus que 
lombre de je lame com- 
mence. Fe 29 mai F5, Par b qu'a 
ouverte l'artillerie du sul! L LT Es les 
l’on n’a pl n moyens 
de Mehemet IT Dern 
définitivement fin à plus de onze siècles d'his- 
toire d’un Empire. La ville où ils 
dans l'indifférence. 


Quand les navires lèvent 


Zara, certains Croisés refusent de combattre. 
Pourtant, le 24 novembre 1202, cette cité chré- 
tienne est prise et mise À sac. Innocent t UT excom- 
munie aussitôt Vénitiens et Croisés, mais le 
détournement de à reçu un commen- 
cemment de mise en 
Alors entrent en jeu re intrigues internes à 
l'Empire byzantin. En 1195, Alexis II Ange a 
détrôné et aveuglé son frère Isaac IL Or ce der- 
bn er 
rain germanique Philippe de Souabe. Lequel sou- 
tient activement la tournée de propagande qu'a 
sp le frère d° Don un autre Alexis, 4 
à persuader les Croisés, encouragés le 
dogs veu ten Dandolo, d' les Airiques 
pro SR nition du ,Byzantin : es habitants de 
nstantinople n'attendent que son arrivée et 
aura retrouvé son trône, il leur four- 
nira 200 000 marcs et une troupe de 
hommes pour poursuivre la Croisade. 
Avec, en prime, pour amadouer Innocent II tou- 


12: 


ner Croisade retrouve l'ancre, les petits 
les origines, ceux rsua 
109 à . Cermont en sr est _ 
et de saint partir pour 

Vi 47. Ti 
dep L ième ue la Croisade, entonnent 
sades étaient animées pac les le « Veni Creator ». 

puissants souverains d'Oc- 
Ééne Labs de qu Seuls les chefs 

Te RO ARS QUE sont au courant de 
incarne l” de la papauté, 
Innocent 1. A peine élu, la destination réelle. 
en août 1198, il a envoyé ses " 
légats dans tous les azirauts demander des contin- Jours réticent et go 
gents aux nobles et aux villes et une contribution promesse d’une réunion des églises le giron 
générale au clergé. L'argumentation des prédica- romain. 
feurs és reste exclusivement si TPPLe 23 juin DE les Croisés arrivent devant 
s'agit toujours d’aller délivrer le tombeau du À leur surprise, ils consta- 
Chnist, Mieux encore : les souverains refusent de tent que les Byzantins n’attendent Alexis. 
participer à l'en ise cette fois-ci, ce qui dis- Avec di den ils prete rs assaut : les 
sipe les soupçons À intrigue hommes du co quon sin 

Le premier à prendre la croix, en novembre  filtrent dans la EE ouvrent ls ports; le 
1199, ME dE que e, Thibaud, pas AE re enfuit; Isaac II est st tiré de 
bientô! on couronné co-empereur, 
de Flandre, et À nombreux autres, Au début de Rleus D IV. Reste à exécuter le traité, sous la 
1200, une centaine de compagnies fortes de 80 à menace des armées croisées. 


tre, Ne reste conséquent que la 
eux implantée en Orient 

ci de l'AdG 
Pid A OP 
ou pour 4 500 


ffime sans doute, mais détournement tout de 


Un an us tard. en juin 1202, les 
Croisés comm . cent À de rassembler sur pt 
Saint-Nicolas (l'actuel ido). Mais il y a eu beau- 
coup de défrtions,e! ombre de serie ont 


partir par eux- ent 

d ne est DE, Name l'appui financier 

de l'ordre de eux, il aressés de chal ps 000 marcs. 

Fra de partir, r, Daressés chaleur, les che- 
acceptent alors a pro) ition Fi d 

a L! vieux 
Earico Dandolo : del de de paiement contre pe 
prise ue la Ville daim ate chrétienne de Zara, 


anciennement vénitienne, mais pour lors sous 

re du roi de Hongrie, Les navires lèvent 
enfin F ee Le masse des petits iers, per- 
suadés de païtir pour la Croisade, entonnent le 
Veni Creator, et seuls les chefs sont au courant de 
la destination réelle. Si bien qu’arrivés devant 


Sous la direction de Jean-Pierre Rioux 


l: è : 


ques ues années spin tôt, le versement de 
200 000 marcs d'argent, soit quelque 
19.200 Mere SD, R'EE ps POSE 0 ième. 

Mais Alexis IN] s’est enfui avec ses et le 


ment, Dent je pu ps 
et crie son refus de la 
nn Le faible empereur 
est incapable de lui imposer sa politique. Le 
Fa janvier no un ha ut fonctionnaire, Alexis 
fait couronner em ; Isaac 
mes Aloe IV est exécuté. Excessivement 
fiant dans les défenses de sa ville ou simple- 
ment inconscient, le nouvel Alexis V défie Les 
Latins, chez qui les derniers événements ont fait 
taire les derni ers scrupules. 


L. 9 avril 1204, l'assaut commence, Un premier 
échec relance les réticences de ceux qui étaient 
venus aider un ur chrétien à retrouver son 
trône et hésitent ruiner une ville chrétienne, 
d'autant tqs le pape reste formellement hostile. 


Pourtant, le 
Clari, «les évêques Sermons au 
ers du camp et montrèrent aux pèlerins A 
Baiaille étais car les Gras élaiens daîres 
STEP mL nee 
siné leur se: til aS Le 
des juifs. Les disaient qu'ils aésolraient à 
par ieu et le Pape, tous Ceux qui i donneraient 
‘assaut, et ils commandèrent aux & pélerins de se 
confesser, de communier fort bien, et de ne pas 























LL avri, selon Robert de- 
des. 





Lu 


A em, 





avoir peur de donner Fauié aux Gras car ils: 
étaient des ennemis du Dieu. 

LR 12 avril, tandis ue de son ge 
vieux quasi a! rine 
Croisés parvi à d' per L 


Urbain [1 proclame «2 
Re ete Mer ot 





de commentaire : « Alors, de partout, 
à ge Ou trois él les Sais. 
ler pes eux qe le 


g Tu es, es divins sanctuaires pee 
lise de Dieu (Sainte-Sophie), le nn * nr L 
ip, men le TRUE À ’ 
Fiues märales ou mobiles, du u Chris, de 


\ :i Giovane. 
8 ts 11544-16028). 
qui ise, Antioche. Par la suite, les. rincipautés 






da Mère De : des sains, qui, depis l'éter- 
nité, Dieu, if les D een eee Te & terre. Ils 
raient nds et blaspi 
es enfants aux mères el les-mères aux" En 
violentaient sans honte lës. vierges dans les’ 
enceintes consacrées, 


js d'Orient ont souvent eu ane Ee 
pire n ‘entendre avec 
contre elles, Le 

Les avantages co: ux consentis aux 


mmerciaux 
: Vénitiens, s puis per autres 
‘italienne à Constanti Le 
L. Comines Lea S taloux d ego pou peuple, 


de antilatin. En 1171, les Pen ES 


des n FA j 

le ventre de leurs rouarit de coups ces 

vénérables. Ils versaient le sang ra sur 

saintes tables. Tel était le’ ee choses . 

Dieu de ceux qui portaient sur leurs 

Croix du Christ! Ainsi ere . applaudissent 

avaient is à se conduire. . Latins de Constantin: 
Tan maisons mises à sac. 


mais ils n'ont plus les té 
| . “ac eu dev les rives du Bosphore un 
. ui, devan! Oe leur ‘sera, totale- 

ni et demi de T'Emmpire, cent none den ‘ment favorable. ro 

régions maritimes, notamment la Crète, l'Eu-. -: Par ailleurs, la ine se Cris- 
bée et les pois Îles iéniennes et égéennes. ‘ tallise sur Po: ité ne Le schisme 
ER atin Na Constantivople en reçoit le : était, en 1054, qu'une querelle de prés; ‘il 
quart et Baudouin de Flandre. Boniface : Res tie Ee: ane 


à M dat ile un ume autour de 
le Mon = Yoya! a 


LÉ se Morte recouvre le te 
et princi qui’ : 
se À la place d'un Empire certes affaibl 
ne une puissance, se met en Mage tne. ins 
mosaïque de forces médiocres. En définitive, La d 
uatrième Croisade, outre lefortune de Vénise, feele des ins, et ee Soacate 
it Ie lit des Turcs. tant plus que = réalité politique s'en éloigne: Il 
Certes, depuis des sigcies les deux - ne nome ne 
la chrétienté s'éloignent irrésisti = devant les sr 
DÉS SUR de era an conne aie 
est devenu es un £ ÿ tant 
d' e. La naissance d'un Empire en fc‘ voir mA ms Be Ro 
de À bu a Poee madiionnelementle dans 1 si l'empon ons TOcadeut Ent a 
ue La papau 1 faisai i 3 les fo: 
Ben entre Orient, et ces vers: L'Empire 
nai vers 
SR lutte lutte est chaude poux. la ConVeSon des 
pe au nord par Rome et au sud 
Byzance. i aboutit-on, eu ue Le ea à NES Fa 
double excommunication entre 


















. POUR EN SAVOIR PLUS 


et le patriarche Michel è 
de 'ourtant l'événement an PR ee iuasiment Ë 


PU a, le 'Émpire d'Orient € Car, pour: 
acnus Rue dt incarner | 
Rene onentale. Eu Rés Fee à 





= L'Orient des Croisades, di de Géorges T. ‘ 
a «Découvertes,  . 








rturaient ” Italiens, aboutissent à une véritable colonisation ë 


LES ce à quoi d’ailleurs les autres Italiens: 
is dhcrtrment, Et x mn, 182 Les : 


in va mourir, mais debout. * 
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| ÉTRANGER 


Deuxième anniversaire de l'invasion de l'émirat 


Les Etats-Unis avancent la date de leurs manœuvres militaires ai Kowt 


Dans le but de «montrer l'engagement des rer, a précisé le porte-parole du Pentagone, d'envoyer une batterie, de missiles anti-Scud cours d'avant la guerre du Gotfe èn désignant &. 
Etats-Unis à assurer la sécurité et la stabilité dans M. Pete Williams. Patriot au Koweït et une autre à Bahrein. L'US Koweït comme aune partis du territoire irakiens. * 
la région du Golfe persique » deux ans après l'inva- Prévues de longue date pour le mois de sep- Navy et des unités des marines doivent en outre 
sion du Koweït par l'Irak, le gouvemement améri-  tembre, dans je cadre de l'accord de défense Participer à des exercices avec les forces koweï- 
cain a annoncé, vendredi 31 juillet, qu'il conclu après la guerre du Golfe, ces manœuvres  tiennes à partir de la semaine prochaine. Les sol- 
s'apprêtait à envoyer 2 400 militaires au Koweït ont été avancées en raison de la récente crise dats de l'armée de terre doivent, eux, commencer peuvent modifier la .réaiité” rie 
au cours des prochaines semaines, pour un exer- entre l'irak et les Nations unies à propos de l'ins- à arriver dans l'émirat au même moment, maïs la échanger ce que l'Histoire à déterminé à.ÿ à.des 
cice d'entraînement. Des soldats appartenant à pection du ministère de l'agriculture à Bagdad. totalité des troupes n'y sera pas avant la fin du siècles », à savoir l'appartenance de l'émirat à 
des unités d'infanterie et de blindés de Fort Hood x Même si la situation a été réglée, nous avons MOIS. l'Irak. La télévision diffuse depuis le début de juit- 
Texas) et une unité des forces spéciales de Fort décidé da continuer», a dit M. Williams. Cette Déronçant la dernière décision comme un acte let me émission tendent à Jr catte un _. 
Campbell (Kentucky) ont reçu l'ordre de se prépa- mesure fait suite à la décision de Washington de provocation», l'Irak a renoué avec son dis-  {AFP, Reuter.) 4 à : 














L'ambargo, les sanctions et les 
menaces d'intervention n'y ont 
rien fait. A marche forcée et en 
réprimant brutalement toute 
contestation, le président Sad- 
dam Hussein a entrepris de 
reconstruire l'infrastructure de 
son pays dévastée par les bom- 
bardements de la coalition alliée 
durant la guerre du Golfe. La 
population bénéficie, certes, de 
cas grands travaux, mais, disent 
de nombreux opposants exilés, 
nul n'est dupe à Bagdad ni ail- 
leurs : tout est mis au service 
des ambitions d'un homme, qui, 
même vaincu, n’acceptera jamais 
de déciarer forfait. Refaire l'Irak 
envers et contre toutes les diffi- 
cultés est l'un des défis qu'il 
lance à la face du monde. Et le 
presse, entièrement contrôlée 
par le régime, se charge de 
répercuter un message, sans 
doute exagéré, à l'intention de 
l'Irakien moyen qui n'en peut 
mais. 


On en est au point, commente 
amèrement un diplomate occi- 
dental, où «avec le temps, tout 
paraît possible aujourd'hui en 
traks. « Tout sauf la reconstitu- 
tion d'un contrat social totala- 
ment brisé» nuance un opposant 
irakien qui veut rester anonyme. 


société irakienne et il s'an soucie 
comme d'une guigne. Il a recons- 
truit et continue de le faire, mais 
il ne gouverne que par la forca 
brutale, et le pays ne se remettra 
pas sur pied aussi longtamps 
que perdurera ce régime. » 


Selon des infommations rappor- 
tées par des ressortissants de ce 
pays en voyage ou en exil, l'Irak, 
sur les cent trente ponts détruits 
per l'aviation de la coalition 
alliée, en aurait reconstruit près 
de cent quinze (l'un d'eux à Bag- 
dad). La plupart des centrales 
électriques ont été elles aussi 
remises en marche et la popula- 
tion ne subirait ni coupure ni 
rationnement de courant, Le sys- 
tème de purification de l'aau 
aurait été refait sur la quasi-tota- 
lité du territoire, à l'exception de 
certaines régions du Sud, notam- 
ment Bacsorah, où la réseau des 
égouts est à refaire. Les lignes 
téléphoniques et télex intérnatio- 
nales ont été rétablies à Bagdad, 
après la remise en servica da la 
majorité des centraux, Les lignes 
interurbaines demeurent ioutéfois 
défectuauses. 


D'après la revue américaine 


EN BREF 


eo ALGÉRIE explosion d'une 
bombe près d' - Deux 
personnes ont a tégérement “blessées 
par l'explosion d'une bombe ven- 
CRE 31 juies à l'heure de Ia 
grande prière hebdomadaire, près de 

mosquée Salah Eddine El-Ayoubi, 
appellée «Kaboul», dans le quartier 
populaire de Belcourt à Alger. 
L'agence nationale APS a indiqué 
que l'explosion de Fengin - de 
puissance — avait endomma 
véhicule ct provoqué des bris de 
vitres dans les immeubles environ- 
nants, - (AFP) 


a EGYPTE : plus de trois cents isla- 
mistes arrêtés, — Plus de trois = 
intégristes ant été arrêtés en 
dont onze dirigeants de Toranisation 
clandestine de La Jamas islamia, ainsi 
qu'un Soudanais et un Egyptien, a 
rapporté, samedi 1# août, le quoti- 
dien officieux ALAhram. Parmi les 
personnes arrêtées figurent onze 
mernbres de la direction de la Jam- 
maa islamia, accusée d'être à l'or. 
ne des violences qui ont fait, en 
Ftte-Égynre, une trentaine de mons 
depuis le mois de mars (le Monde du 
30 juillet). — (AFP) 
a GRANDE-BRETAGNE : expio- 
sion de deux engins incendiaires dans 
la banlieue de Londres. = Deux 
cogins incendiaires ont cxplosé, dans 
la nuit du jeudi 30 au vendredi 
31 juillet, dans des magasins de Mi 





Saddam a brisé la trame de la. 





M. Saddam Hussein reconstruit 


spécialisée Petroleum Internatio- 
nal Weekly, près de 80 % des 
raffineries de pétrole ont été 
remises en état. En parüculer, a 
raffinerie de Dorah, près de Beg- 
dad, qui fonctionnerait à plein 
rendement, au rythme de 
92 000 barils par jour, cepen- 
dant que le complexe de Baiji, 
dans la nord-ouest du pays, en 
fournit 290 000. Les autorités 
irakiennes affirment pour leur 
part pouvoir produire aujourd'hui 
2,5 millions de barils/jour. Mais 
ces indications ne sont pas véri- 
fiées, indique un expert. 

La production actuelle varierañ, 
selon des sources occidentales, 
entre 400 C00 et 500 000 barils 
jour, dont 50 000 sont exportés 
{en dépit de l'embargo) vers la 
Jordanie et la Liban, Le ministère 
irakien du pétrole a annoncé, à ta 
mi-mai, avoir achevé les travaux 
d'installation d'un nouvel oléoduc 
d'une cinquamtaine de kilomètres 
de long, reliant le port de Fao, au 
sud, au terminal pétrolier off- 
shore de Mina-al-Bakr, dans le 
Golfe. Le véritable problème 
demaure le stockage, la quasi-ta- 
talité des renors ayant " 
détruits. . ï 


Les liaiites 
d’ane‘ambition -:- 


Le gouvernement irakien a par 
ailleurs annoncé la construction 
d'un canal reliant Bagdad à Bas- 
sorah. Il a relancé les investisse- 
ments dans les industries da 
consommation et promu un pro- 
gramme de bonification des 
terres. Au cours des derniers 
mois, la presse, principalement le 
quotidien A! Saoura, a multiplié 
les annonces : projet de 
construction d'une nouvelle raff- 
nerie de pétrole, restauration 
d'une centaine de bâtiments à 
Bagdad, radistribution de 
200 000 dunam (1 dunam 
= 1000 mètres carrés) de terres 
agricoles, projet d'adduction 
d'eau potable pour Bassorah, tra- 
vaux de restauration des sanc-, 
tuaires chätes da Nadjaf, etc. 


« Oui, le gouvernement irakien 
reconstruit », admet M. Adib Ai 
Jaber, ancien ministra irakien de 
l'industrie, qui préside aujourd'hui 
l'Organisation arabe des droits 
de l'homme, basée à Genève. 
« Mais la qualité de ces travaux 
laisse sceptique, non pas tant 
faute de matière grise. Les ingé- 
nieurs irakiens sont au contraire 
très qualifiés. Mais parce qu'il 


ton Kevnes (banlieue nord-ouest de 
Londres), où une demi-douzaine 
d'autres engins identiques ont été 
découverts intacts, 3 indiqué la 
police, L'un des magasins a subi des 
dommages importants. Les policiers 

la brigade anti-terroriste de Scot- 
Gad Yard ont pégiement contrôlé 
l'explosion de l'une de ces petites 
bombes incendiaires, afin d'en étu- 
dier le fonctionnement. Ces engins, a 
précisé la police, sont semblables à 
ceux utilisés récemment par l'IRA 
dans des “centres commerciaux 
ae et nord-irlandais. - {4FP, 


© FTALIE ; arrestation du chef du . 


socialiste au conseil municipal 
Elan — M. Lons Zalfra, ancien 
responsable syndical et dirigeant du 
groupe pe sociuiste au conseil municipal 
Milan, a été arrêté dans le cadre 
de l'enquête sur la corruption dans la 
capitale lombarde, à annoncé, ven- 
dredi 51 juillet, la police italienne. 
Merbre de la direction nationale du 
Parti socialiste italien (PSI) et ancien 
adjoint de ls municipalité de Milan 
de la construction, M. Zaffra 

est accusé d'avoir perçu des dessous 
de-table lors de la concession de mar- 


‘chés publics dans un hôpital de la 


ville. — (AFP) 
a | ROUMANIE : ap J l'eavoi 
pel pour 


reg mm 


.Portantes fésérves en devises et’ 
en or, difficiles à chiffrar —-.les 
estimations 


s'agit de bricolage. Les pièces de 
rachange sant transférées d'un 
ouvrage à un autre, d'une usine à 
l'autre, et sont déjà usées. Sans 
oublier que l'Irak, quelles que 
soient les compétences 
humaines par ailleurs, n'est pas 
encore en mesure de réaliser cer- 
tains travaux très pointus. » 

« Vrai, remarquent certains lra- 
kiens exilés qui demeurent en 
contact permanent avec leurs 
familles, mais i n‘y a pas que du 
bricolage. Le régime irakien, à qui 
toutes les portes de l'Occident 
étaient ouvertes dans les 
années 80, s'est constitué des 
stocks considérables de pièces 
détachées. ! s'est par ailleurs 

d'un «butin» lors du pit- 

lge du Koweït. Et puis, les 

nacre : l'embargo, via non 
mais 


la Jordanie, éga- 
ir l l'Iran, la Turquie, 
on j moe permet- 
tent à Bagdad d'importer, mâme 
si c'est an quantités limitées, des 
équipements interdits par l'em- 
bargo. » |l.est enfin désormais 
certain, selon ces mêmes 
sources, que M. Saddam Hussein 
s'est constitué à l'étranger d'im- 





varient entre 5 et 30 : 
milllards de-doilars — et qu'il a 
créé des sociétés écrans au nom 
de personnes privées, malgré la 
saisie des avoirs de l'Etat à 
l'étranger. 


Les irakiens, affirme 
M. Al Jaber, ne sont pas dupes, 
mais ils ne sont pas davantage 
satisfaits de l'attitude de la coak- 
tion alliée, dont ils se sentent 
abandonnés. D'abord parce qu'ils 
sont las premières victimes de 
l'embargo, maïs, surtout, parce 
qu'ils ne comprennent pas pour- 
quoi le Conseil de sécurité, qui 
met tant ds vertu à voir appli- 
quée la résolution 687 sur le 
cessez-le-feu, ne mat pas le 
même achamement pour l'exécu- 
tion d'une autre résolution, la 
688, qui exige un arrêt de la 
répression contre le peuple ira- 
kien. 

Jeudi 30 iuillet, comme à 
l'unisson, le Pentagone et le rap- 
porteur spécial de l'ONU sur les 
droits da l'homme en Irak, | 
M. Max Van der Stoel, ont juste- 
ment mis en garde Bagdsd con- 
tre la mukiolication des infrac- 
tions à cette résolution. 


MOUNA NAÏM 


d'une lui très restrictive rendant le | 


travail des observateurs nationaux | 


squasiment impossibles, l' 
Maires sans frontières a lancé un 
appel pour l'envoi «d'un maximum v 
d'observateurs lors des secondes élec- 
tions générales libres en Roumanie, 
dont le premier tour doit avoir lieu 
le 27 septembre. Après avoir d'abord 
refusé toute présence d'cbservateurs 
nationaux à ces élections, te Parle. 
ment de Bucarest, dominé par les 
conservateurs, a posé de fermes 
conditions à leur présence dans les 
bureaux de vote. Ainsi, les observa- 
‘teurs pourront être condemnés à des 
peines Ibn de on à sens ans dem | 
nement s'is out le 
Fandat fixé: ils seront rictement 
contingentés et assignés à um bureau 
de vole; leurs associations ne pour- 
ront être financées par l'étranger 
2 La reprise des négociations i 
arabes fixée an 24 août — Les Etats 
Unis et la Russie ont transmis à 
Israël et à ses voisins arabes des invi-. 
Wasnogton des négociations bla | 
ington iations bilaté- 
raks, Scion un 


mier ministre isreélien, M. Itzhak | 
| tant druzé qui a démissionné de 


Rabin, les discussions se poursui- 
vront pendant ur mOÏis, sans inter | 
ruplion, contrairement aux sessions 
précédentes qui ne durcient générale. 

ment qu'une où deux semaines. - 
AFP} 




























































Le 2 août 1990, 
à l'aube 


Le 2 août 1990 était un jeudi. La 
rparlers ouverts à 

Djeddah (Arabic saoudite) pour ten- 
ter de rapprocher l'Irak Koweït, 
accusé par Bagdad de lui voler son 
pétrole, d'empiéter sur son territoire 
et de pousser À la surproduction 
pour maintenir les prix du pétroie à 
un bas niveau, avaient EE, faute 
d'accord, suspendus, Au méme 
moment, la frontière était fermée 
entre les deux pays. Grâce à ses 
avions et à ses satellites d'observa- 
tion, Washington, depuis plusieurs 


veille, les pou: 


jours, y avait bien re: 


concentration inhabituelle de 
troupes, mais sans, apparemment, 


en tirer de conclusion particulière : 
manœuvres, ultimes pressions. 


À l'aube du 2 août, il fallut se 
rendre à l'évidence : les de 


M. Saddam Hussein avaient traversé 
la frontière dans la nuit. En quel- 
ques heures, l'émirat, à peine Pl plus 


sa principale vi 
ÉACEr nue à 


Lens de ere lee | 


appuyées Pat, Li mes des SU par et au 


Li de der de son “ee Fée be Jaber 
rm ln réfugier en Arabie voi- | 


Pit srpremeriet pro- 
ele our ren selon une 
Re éprouvée en d'eutr 
- Sconstances, éndoësäi fa'respürisabi- 
“lité de Pappel aux troupes de Bag-: 
dad, promettant, «dès que sera À 
assurèe la stabilité dans le “l'or- 

nisation d'élections libres et 

onnêles en vue de constiuer un 
il représentatif du , les 

tats arabes, conste: fsaient É 

lence. Seuls l'Algérie, 


assaut de prudi 


le Maroc ct le Liban condamnèrent 
immédiatement le coup de force, les 
autres pays arabes attendant encore | 
quelques heures avant de se pronon. 


cer. 


Le président Bush, de son côté, | 
déclara d'abord qu' sions action 


militaire n'était envi: 


ques heures plus tard, 1 Harssait le 
ton, assurant avoir discuté d'une 
‘série d'options, « y compris d'ordre 
mulitaire», avec ses cxperts du 
Conseil national de sécurité, Entre- 


temps, le portc-avion fre, 


qui croisait dans Je Indien, 
“était détourné ves le Golfe. 

Plus significativement, Moscou, 
condamnait le coup de force et 
gelait ses livraisons d'armes à l'irak, 
Pourtant l'un de ses principaux 
clients, La redistribution des 
alliances consécutive à la fin de la 


«guerre froide» se manifostait, ici, 


avec éclat, L'{rak, qui n'avait pas 
compris la nouvelle donne interna- 
tionale, allait ke payer très cher, 


LIBAN 


Retour inopiné 
de M. Gemayel 
après un exil 
de quatre ans 


A moins d'un mois des pre- 
mières élections législatives au 
Liban depuis vingt ans, M. Amine 
Gemayel, ancien président de la 
République, hostile au gouverne- 
ment prosÿrien, est rentré, ven- 
dredi 34 juibet, inopinément au 
Liban, aprés un exil de quatre ans. 


H s'est aussitôt rendu auprès du 
piece maronite, Mgr Nasrallah 

fcir, qui comme fui, s'est pro- 
noncé contre le prochain sérutin én 
raison de la présence syrienne. 

D'autre part, l& communauté 
druzc a décidé de suspendre la 
grève décrétée pour protester con- 
tre la prise de contrôle par l'armée 
de trois bâtiments, dans la région 


porte-parole du pre- Î druze du Chouf fle Monde du 


1e août), M. Walid Joumblatt, din | 


son poste ministériel à cause de 
| ete affaire, a déclaré souhaiter 


parvenir à ua accord avec le gou- | 


| ‘emement le plus rapidement pos- 


l sibic. - (AFP) 





d'autres cir- 






















Suite de la première page 


ments n 


ministère de li 


constant de 
ue? 


k SU'ON. 


menacé à plusieurs reprises de 
démissionner. Selan l'uù des 


capacité de production il 
balistiques de l'Irak». En pour 
l'AIEA, le problème majeur se 
trouve dans le centre nucléaire 
d'Al-Atheer, dont les ‘principales 
installations techniques ont été 
conçues pour la mise au point et la 
fabrication d'armés. 


«Un ensemble 
impressionnant » 


En revanche, disent les ia- 
listes de l'ONU, les autorités ira- 
kiennes se montrent coopératives 
en ce qui concerne l'élimination 
des armes chimiques et de leurs 
composants. d est d’ailleurs 
en train de construire à Al- 
Muthanna une usine pour {a des- 
truction de ce type d'armement qui 
gra ouvrir en Fous pro- 

0. 


La commission éprouve 
PO UTnE de difficultés à évaluer le 
des armes irakiennes 


Rs quel a dk 2. ème détruites, car, 
de toute coopération 
de Le part & part de Bagdad, elle ne peut 
gompies que sur les informations 
fournies par les services de rensei- 
FNUe des pays membres de 
U, «avec leurs 
intérels politiques en lêtes, com- 
mente un à. diplomate. Devant le 
da qe de collaboration de 
le Conseil de sécurité a dû 
ne plus de douze fois en 
l'espace de deux ans, pour lancer 
des avertissements aux autorités 
{ irakiennes, 


Douze mois après le début de 
ses travaux, la commission 


dresse le bilan suivant concernent ‘ 


| Ses quatre champs d'investigation : 
— Missileg 


5 ONZE in$- 


pections ont ét effectuées ; 
154 missiles, 19 lanceurs, 76 têtes 
chimiques, 9 têtes conventionnelles 





| (ayant une théorique de nlu- 
Ï sieurs centaines de kilomètres omèties) ont 


“ ir JA 


Mais beaucoup 
reste à faire. - 


Chargée d'inspecter les ‘arme- 
chi biolo- 


giques et balistiques, Ia Commis- 
Sion a entamé sa première visite, le 
15 mai 1991, et effectué depuis ” : 
lors quarante-trois iespections — la 
dernière en date étant’ A du 
agriculture, et 
29 juillet. au to total, depuis rai 
1991, cinq cents sites ont été visi- 
u et des patrouilles bre TE 
assurées per icoptèrés de . 
FONU, avec deux cents heures de: 


la commissiün a ‘beaucoup 
fait, il lui reste à l'évidence encore 
beaucoup à faire. De la part de 
Bagdad, sa tâche est compliquée 


mation». M. Ekeus a d'ailleurs - 


et 2 «supercanons» de 350 mm 





été déruits. Mois à ce jour, liak | 


as à Le 
sou programme 
de préduction de missiles bals” 
“ques. : 
Et chimiques : Bagdad a 
“reconnu avoir été en possession de 
15000 obus équipés de charge chi-= 
mique, et de. 3.500 tonnes d'egents : 
chimiques _divers.. Selon des. 
experts, l'irak a° été le troisième 
plus grand producteur d'armes chi- . 
miques au monde, devancé seule- 
ment par l'URSS et'les Etats-Unis, 
—:Anmes biologiques : la ÿlüpart- 
des activités irakiennes dans. ce 
domaine étaient concentrées. sur. la 
recherche. La’ commission: n’a-pas 


- encore: troyé de preuve de pe 
biologiques. 


diction d'émes bi 


JÉ sur sûr \ 





_ Arues macléaires : l'ALEA” a 


découvert trois projets clandestins 
d'enrichiséement d'uranium. Selon 
cette agence, l'Irak avait un vaste 


programme de. recherche: 
ire». Les autorités irakiennes . * 


refusent de fournir des renseigne- 
| ments'sur ce programme ét, sur- 


| joués rejettent toute vérification à " 


long terme dans ce domaine. . 


Selon les termes du éeseée-Qe, -" * 


l'Irak doit financer La destruction 


de ses principaux armements, 'et les ° - 
résolutions 106 et 712 du Conseil, 


de sécurité, outre qu'elles adtotr 
sent l'Irak à vendre une 


partie de . 
son pétrole pour financer l'achat de. i 


vivres pour sa populatio: 
également le fianeement par 


dad des travaux de la commission . 
Mn L'Irak n'ayant toujours 


neo accepté la vente d'une partie 


sous contrôle inter. 
national, «la siuztion financière de - Fa 


da commission ‘reste. précaire », 


selon M. Ekeus, et %es activités se - 
. Poursuivent «grâce. à la contribu- . 


tion en où en: nature des 
Teen Î . 


Un inspecteur. russe, hu. Nikita 


Smidovio, se dit «extrêmement 


- impressionné» par l'expertise i ire- : 


Ness dues le domaine des armes 
de destruction massive. « fls ont 
créé un €: 


impressionnant, 
‘ confie-t-il L'Trak était beaucoup 


plus- “avancé qu'on aurait. pu le 
core dans taus les domaines. il 


: en 

“Mabed pin blues et. 
re pour le core ne à TTÈS 

com >», les ist: = 
ont pce es ira 


de monde ».L'Union soviétique, - 


explique-t-il 
Sud refuse toute de 
ter la” Nste des pays qui lui 


ont fourni des armes, se méfiant, : 


selon le dernier ministre des 
affaires étrangères iraki 
Pres 


AFSANÉ BASSIR POUR 
EA n 


Ve €. 
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Les combats en Bosnie-Herzégovine 
Six «casques bleus » ukrainiens 
blessés à Sarajevo 


Six a casques bleus» ukrai- 
niens qui servaient un radar de 
localisation d'artillerie, près de 
Sarajevo, ont été blessés, ven- 
dredi 31 juillet, au cours d'une 
journée de bombardements 
continus et d'assauts d'infante- 
rie serbe et bosniaque, a 
annoncé je porte-parole de la 
Force de protection des Nations 
unies (FORPRONU). 

Dans la capitale bosniaque assié- 
gée par des forces serbes 
depuis avril — et dont l'aéroport a 
dù être fermé pendant deux heures, 
vendredi, en raison de l'intensité 
des bombardements, - quinze 
civils ont été tués et soixante-dix 
blessés, selon Radio Sarajevo. Le 
ministre bosniaque de la défense, 


M. Jerko Doko, a, pour sa part, 
affirmé que ses troupes avaient 
repoussé des assauts des unités 
serbes en leur infligeant «de 
lourdes pertes » et même réussi à 
progresser, 

Suivant son habitude, l'ONU n’a 
pas révélé qui elle teuait pour res- 
ponsable de l’intensification des 
combats et de tirs sur ses positions. 
Cependant, le commandant en 
second de l'état-major de Sarajevo, 
le colonel Jovan Diviak, a reconnu 
implicitement que les défenseurs 
de la ville avaient pris l'initiative 
en certains points. Il a déclaré à 
l'AFP que les Serbes tentaient de 
s'emparer de deux axes routiers qui 
traversent la ville et que, pour pré- 
venir leur offensive, l'armée bos- 
niaque avait «lancé plusieurs alta- 
ques de diversion avec des résultats 
significatifs». Selon la FOR- 


AMÉRIQUES 


ÉTATS-UNIS : la préparation de l'élection présidentielle 


Hollywood vote Clinton 





Largement en tête dans les 

, la rivai de M. George 

Bush à l'élection présidentielle 

de novembre, M. Bill Clinton, 

obtient des appuis qui n'allaient 

plus, depuis des lustres, aux 

candidats démocrates. C'est 

ainsi que Hollywood, la Mecque 
du cinéma, penche pour lui. 


LOS ANGELES 


correspondance 


« Hollywood a toujours préfèré les 
ge is», note le producteur de 
arner, Mike Braverman, pour 
expliquer le nouvel 
microcosme hollywoodien pour 
M. Bill Clinton. Presque inconau il 
y a six mois, le gouverneur de l'Ar- 
kansas fait de plus en plus figure 
de vainqueur. Californie, Etat 
crucial pour l'élection de novem- 
bre, il bénéficie d’une avance de 
plus de 30 points. Aucun président 
n'a été élu sans être vainqueur en 
Californie depuis 1912. 

Au début de la campagne, des 
personnalités de ollywaaod 
comme Mike Medavoy, “Président 
de Tri-Star Pictures, ne cachaient 
pas nces pour le candi- 
dat démocrate Bob Kerrey, un 
ancien combattant du Vietnam. 
Depuis la convention démocrate de 
New-York à la mi-juillet, les pontes 
des studios s'engagent de plus en 
plus pour M. Clinton. Le 13 août, 
Lew Wasserman, président de 
MCA Universal, l'une des person- 
nalités les plus puissantes du 
cinéma américain, organisera un 
tfîner à 1000 dollars par tête dans 
sa villa de Beverly Hills. En une 
seule soirée, près de 0,5 million de 
doilars entreront dans Ia caisse du 
comité national du Parti démo- 
trate. M. Wasserman, autrefois 
partisan du Californien Ronald 
Reagan, est un exemple de ces 
« Reagan democrais s qui, aujour- 
d’hui, après douze années de domi- 
nation du Parti républicain, se 
déclarent pour le changement. 


Coatre l'esprit de censure 
de Washisgton 


A ce jour, M. Clinton a reçu 
20 millions de dollars, dont 2,5 
venaient de Califomie. Des person- 
nalités comme Peter Guber, direc- 
teur de Sony Pictures Entertain- 
ment, Richard Dreyfuss, Warren 
Beatty, se sont déclarées en sa 
poses, Franck Well, des qudios 

es, Franck Wells, des studios 
Disney, le producteur Frederik 
Field, Barry Diller de La Fox, ont 
pu être classés i les plus gros 
donateurs individuels du Parti 
démocrate, avec des sommes 
dépassant les 40 000 dollars, sou- 
vent doublées grâce aux contribu- 
tions de leurs épouses, De son 
côté, M. Bush continue d'être sou- 
tenu par Arnold Schwarzenegger. II 
semble rtant avoir perdu Le’ 
soutien de Kevin Costner. 

Avant même de bénéficier de 
l'apport des studios, M. Clinton 
avait Maps daüs la jeune génére- 
tion ucteurs — en 
lier ceux des feuilletons évité 
considérés par les conservateurs 
comme des # gauchistes  — un sou- 
tien plus que financier, Le couple 
de producteurs Linda et Harry 
Bloodwortb-Thamason, eux aussi 
originnires de l'Arkansas, ont aidé 








le candidat dans sa préparation de 
la convention. 


La productrice du uteton 
ing Woman» s'est chargée 
de réaliser le film présentant le 
candidat démocrate et sa famille. 
Les Américains ont alors découvert 
les i « historiques », en noir et 
blanc, président Kennedy ser- 
raat la Dan de l'adolescent Bill. 
Les conseils des Blaodworth-Tho- 
mason ont contribué à donner 
de charisme au gouverneur de l’Ar- 
kansas. Les deux cinéastes a'ont 
pas manqué d'insister sur l'enfance 
dramatique du candidat et a son 
soon courageuse « à la. Holly- 


res serie de Hal he Clin- 
ton, une le avait 
un La moment été séduite par l'indus- 
triel Ross Perot, candidat jen 
dant potentiel. Katbarine Hep 
avait soutenu le milliardaire texan. 


crate de 1988 Michael Dukakis, 
M. Clinton n'a er à conquérir 
Hollywood que tard dans sa cam- 


L'absence de écono- 
mique avait tempéré l'enthou- 
siasme des studios el des directeurs 


de télévision, en pleine restructura- 

tion. Mais les attaques répétées de 

l'administration républicaine con- 

tre les productions hollywoo- 

diennes, ju, s décadentes », ont 

Sniper: rifer-ue: peut monde Pis 
susceptible sur {a question de {a 

d'expression. 

die début de la campagne, 
M. Bush avait poussé à la démis- 
sion le directeur de la Fondation 
per les arts (National Endowment 
or the Arts}, John Frohnm 
sous la pression du candidat tra 
conservateur Patrick Buchanan. Ce 
dernier avait fustigé des subven- 
tions de la NEA à des œuvres d'art 
« pornographiques et blasphèma- 
doires ». 

Le vice-président Dan Quayle 
avait, en juin, gris ur cible le 
feuilleton tél « Murphy 
Brown», qui n'aurait pas 
les valeurs fondamentales améri- 
caines, notamment la famille, en 
présentant une héroïne enceinte 
avant le mariage. Les censeurs de 
‘Washington ont fini par lasser les 
producteurs de Hollywood. 

M. Clinton a su aussi trouver un 
soutien important dans la commu- 
nauté homosexuelle, en annonçant, 
le 18 mai, devant six cents per- 
sonnes réunies au Palace Night- 
Club de Holi un «proje! 
Manhattan» contre le sida (1) 
ailleurs, le très puissant Comité 
politique des femmes de Holly- 
wood (HWPC) soutient désormais 
le eat idat démocrate et son 
épouse, l’avocate Hillary. Toute. 
fois, les membres du HWPC, don 
Barbra Streisand et Jane Fonda, 
accordent une priorité à la cam- 
pagne de deux candidates fémi- 
aistes : Barbara Boxer et l'ancien 
maire de San-Francisco, Dianne 
Fcinstein. 


L'apparition, en mai, de 
M. Clinton en joueur de saxo- 
phone, avec lunettes noires, sur le 
plateau d'Arsenio Hall, un présen- 
tateur noir vedette adulé par les 
jeunes, a enfin démontré qu'il se 
sentait parfaitement à l'aise dans le 
milieu du show-business, 


RÉGIS NAVARRE 

{1} Par allusion au programme de 

nxhenches pour La bambe stômique pon- 
dant la seconde gcrre mondial, 


PRONU, les en combattants 
semblent avoir été très lourdes. 
Les six Ukrainiens blessés ser- 
vaient un radar de localisation 
d'artillerie de fabrication soviéti- 
que, le seul dont di actuelle- 
ment l'ONU pour les batte- 


ries des deux camps qui violent le 


cessez-le-feu, a indiqué le porte-pa- 
role des «acaisques bleus», M. Mik 
Magnusson. Les deux blessés les 
plus atteints ont êté évacués sur 
Francfort dans un avion militaire 
américain. 

De son côté, le dirigeant de la 
communauté serbe de Bosnie, 
M. Karadzic, a averti les 
Musulmans que, s'ils continuaient 


à refuser de n r, ils risquaient 
d'être exclus d'un pa de la 
Bosnie-Herzégovine entre et 


Croates. Il a affirmé que les Serbes 
étaient prèts à aire, des conces- 
sions pour permettre aux Musul- 
mans de disposer de leur re 
canton dans une Bosaie co 

de type helvétique, mais, a-t-il 
ajouté, « le soutien à l'idée d'une 
Bosnie divisée en deux va croissant 
en Europe. Il serait bien mieux 
pour les Musuimans qu'ils enta- 
ment immédiatement négocia- 
tions». M. Karadzic a également 
revendiqué les Serbes de Bos- 

nie une partie de la côte adriatique 
sErtoent à la Croatie voisine. 

(AFP, Reuter.) 


a La Macédoine demande sou adhé- 
sion à L'ONU. — La Macédoine a 
annoncé, vendredi 31 juillet, avoir 
demandé à adhérer à FONE bien 
qu'elle n'ait été reconnue que par la 
et la Turquie L'opposition 

le Républque Youscainee 200$ ao 
l'ex- que [ve SOUS SON 
nom de De qu’Athènes 
estime appartenir eurent e 


patrimoine historique grec, 
présent, © empêché : Fée Pi 
kopie, sident 
te. M. Kiro Glogorov, a 
adressé au secrétaire général de 
l'ONU, M. Boutros-Ghali, une lettre 
rappelant que sa République était 
«parvenue à l'indé, nce el à la 


LOIN DES CAPITALES 


RUSSIE : la réforme de la Constitution 


M. Boris Eltsine veut renforcer 
les pouvoirs présidentiels 


MOSCOU 
de notre envoyé spécisi 


«Pariisan d'un Etat fort mais 
ennemi de toute sorte de dicta- 
tures, M. Boris Eltsine a confié, 
mercredi 29 juillet, aux membres 
de la commission constitutionnelle 
du Parlement ses vues sur la 
réforme des institutions russes. 
Une réforme qui s'impose puisque 
ces institutions sont actuellement 
totalement hybrides. La Constitu- 
tion en vigueur reste celle de Leo- 
aid Briney tout juste amendée 
par M. Mikbaïl Gorbatchev en 
1989. Certes, le président ge le 
Fédération a été élu au su aa 
universel, mais les membres 


Parlement et du | Con on 
leur grande r m: été, en gs 
choisis par t Parti commu- 


niste, 
M. Boris Ehsine souhaite que la 
nouvelle Constitution entre en 
vigueur dès 1993 et renforce les 
pouvais du président, c'est-à-dire 
les ue Ds cela, ik | préconise 
tout d” la suppression pure 
simple du Congrès, «un objet arti- 
ñ ciel qui n'existe nulle part ail 
leurs». Pour le président russe, 
«l'existence même [du du Congrès 
constitue ape base P permettant le 
vi pouvoirs, en 
provoquant le pouvoir Hgislan à à 
intervenir dans les com) 
if et ire ». & 
se souvient qu'en ER Fe L 008 
qui compte 
mem at violemment pris à 


partie était 
ment opposé à adoption d'un 
nouveau statut de la terre. , 


d'environ 400 membres, il veut 
aussi limiter quelques-uns de ces 
pouvoirs, Le président devrait ainsi 
avoir un droit de veto sur tout 
texte lgsatit veto qe se ne pourrait 
être suspendu 
qu'à la maiorilé 6 des es tiers 
qu'une majorité simple suffit 


hui, Estimant qu° ‘eun Etat 
or est un Etat qu s sur une ‘ 
base législative bien i 


dent russe souhaite aussi pouvoir - 


et 
lé pouvoir par à u us 
aussi la possibilité de faire appel 
re au peuple par réfèren- 
dum. Quelle sera la procédure sui- 
vie: pour adopter la nouvelle 
Constitution? Si M ns 


A _. 
que cette adoption 
da référendum dl n'a pes été pios 
précis, notamment quant à la date 
et aux modalités de cette contulta- 
tion. En avril dernier, le président : 
russe avait en effet catégorique- 
ment démenti le bruit selon lequel 
Le s'apprêtait à dissoudre le 
par voie de référendum. 
Un ph Cd, À due rent 





Le monde à part . 
de l’eurocratie à Bruxelles 


sur ce démenti en pränant, de nou- 
veau, l'organisation d'un référen- 


Celui permettrait, de toute 
manière, d’avoir une idée plus pré 
cie sur l'état réel de l'opinion 
publique russe et sur son engage- . 
ment en faveur des réformes démo. 
cratiques. Un récent sondage fait 
apparaître que M. Eltsine n'est 


plus le personnage Le plus popu- : 


laire du pays. . 
‘Si 24 % des. persannes interro-.- 


.gées lui font une «coñfiance 


totales et 33% une «confiance 
partielles. ces chifres passent ‘res- 
pectivement à 28 % et 36% pour. 
le vice-président, - M. Alexandre 








BAUXELLES 
{Communautes européennes) 


de notre correspondant 


NTRE la Grand-Place et le rond-point 

E Robert-Schuman, ñ y a quelque 3 kilo- 
mètres à vol da pigeon bruxellois. 

Mais, mentalement, le « quartier européen» de 
la capitale beige est à cent fiaues du Manne- 
ken-is. Trois feux rouges seulement sépa- 
rent le 16, rue de la Loi, bureau du 
ministre du roi Baudouin, du 200 de ia 
rue, emplacement du siège de La Commissi 
M est rare que les voitures officielles at 
escortes de motards les brûlent, 


mont, quartier générat de a 
au demeurant une immense enquile Vide! 


bien qu'i n'eût qua l’âge 

La plupart de ses 3 300 locataires, aur les 
quelque 95 000 eurocrates en poste à 
Bruxelles, ont rejoint leurs collègues dans les 
nombreux immeubles réservés pour eux aux 
élentours. Les plus äustres, les dix-sept com- 
missaires et leurs cabinats, se sont provisok 
rement installés au 45, avenues d'Al 

à deux pas de leur ancien fief, dans un 
bâtiment banal appelé le Froydel. du nom 
d'une rue voisine sur donne le garage 
des huiles. 

Indifférence 

Ici, une bonne centaine d'habitués {sur les 
cinq cents jgurnalistes accrédités, presque 
autant qu'à Washington) se retrouvent tous 
les jours à midi pour ls-conférence de presse 
des porte-parola de ls Commission. Las Fla- 
mands et les Wañons peuvent menacer de 
s'étriper dans les Fourons. le premier ministre 
belge pressent par le roi paut en Btre à son 
trosième mois de consultations pour la for- 
mation d'un gouvernement de coalition, 
aucune péripétis locale n'intéresse ces spé- 
cialistes travaillés par la question de savoir si 
fa Commission va ou non présenter ou conseil 


elimentées en combustibles liquides ou 
gasux2. 

Tous les grands médias ont des büreaux 
dans quelques immeubfes organisés pour eux 
au cœur de ce quartier tout en contraste, 
entre des maisons traditionnelles plus au 
moins laissées à l'abandon at ia pire des 
architectures modemes qui les 
inaxorablement. 


L'immeuble da penes : 


Presse Center (PC) est la ruche 

ces «rédactions européennes s. grd 
ciens belges essaient parfois de faire l'article 
dans sa salle de presse. Des parüs, des 2350- 
clations, y invitent les journalistes étrangers. 
Peine perdue. 5e passe tous les jours quel- 
que chose aux Communautés et les intéres- 
sés n'ont pas da temps à perdre pour des. 


affaires peu ou prou tenues pour des ehis- si 


toires belges ». ER 


Transhumance 
perpétuelle 


Des Belges, on en voit au moins un dins 
l'immeuble voisin, dit «le Charlemagne »..où 
se tiennent, au rythme moyen de trois Füis 
par semaine, les conseils des ministres des 
Doue, Les excellences arrivent 


rt de.Zeventem ne les Je quand le- 

s'est transformé en ne noctume. 

Pss de grands déploisments de motards, 

pas de coups de sifflet aux carrefours. Les 
ministres européens font partie 


qu'ils l'ignorent. Mais arrive qua des agi 


teurs mécontents débarquent par ne : 


d'autobus vanus de toute la Communauté, 


En transhumance perpétuelle, jan da dan 
dix-huit eurodéputés se partagént entre Stras- ‘ 
bourg, où ils tiennent teurs sessions’ plé- 
nières, at Aruxelles, où ont lieu leurs travaux 
de groupes politiques et de commissions. 
Beaucoup ss plaignent de ce devoir d'ubiquité - 
et affirment que leur travail serait de meïieur * 
qualité si tout se passait en Belgique, près du 
Consail et de la Commission. La. vérité-est . 
qu'ils ne s’attardent nulle part, émargeant 
quand il le faut sur las Rstes de: présance et 
reprenant vite l'avion en direction dé leurs 
capitales respectives et de leurs intrigues 
rationsies combien plus pelpitantes, 

Comme la Commission, le Conseil et le 
Parlement emplolent quelques milliers de 
fonctionnaires et les payent bien 
{50 000 francs en moyenne pot les cadres}. 


sont réservées, îls s'égaillent le soir dans 
quelques quartiers périphériques -qui ont leur ‘ 
faveur. lis y Jouent généralement des villas au . 
tarif fort. Une façon pour la Belgique de se 
rattraper sur cette clientèla exemptée 
d'inpôis en ralson. de son statut internationsi. 
Certains Flamends craignent que le droit de 


“vots accordé aux Européens ne leur fasse . 


perdre le majorité contre les Francophones. 
aux conseils municipaux. 

Récemment, un universitaire 3 proposé, 
dans fa Libre Belgique, que les institutions 
communautaires soient transférées à Water- 
100, sur le site du chemp de bataille, à une. . 
vingtaine de Kfomëtres au sud de Bruxelles, 
Ce serait tout un symbole et une manière 


‘ d'exaucer le souhait de Jean Monnet, parti- 


san, pour l'Europe, d'un e distrier ayant sa - 
souveraineté propres. Mais c'est faire bien - 
pau de’ cas des banquiers qui ont investi 
beaucoup d'argent dans les nouvelles 
conshuctions de’ él'Espace Léopoidr imparti - 
au Parlement des Douxe et ddaris celles, 


comprer: . futures, du Conseil. Encore. 


= était sûr qu'il y ait un Etat belge. 





‘ gènes dé bureaux 


” tions, quelques démoftions, et le & quartier” 


» da Bruxelles sera Un tout «homo- 
pour fonctionnaires; de. 
selles de congrès ét d'hôtels hors de prix. 
pour députés st de passage. C'est én 

sorte un Eter dens l'Etat, gj:encors: à - 











ment 

































* Pélection 
* avant la fin 


















L'Afrique du Sud s ''apprète- à 
vivre. quarantachuit haurses au 
ralenti, avec ‘un sentiment 


‘plice de ce drame:et peu enclin à 
cure Fin à.la violence qui a fait 

us de sept mille morts dans les 
“étés noires.en deux ans. M. Man- 


: dela annonçait alors que. les dis- 
: cussions avec. le gouvernement 


Fan. étaient suspendues ‘et l'ANC se. 





Personne ne souhaitait vrai- . 


ment en arriver à cetée extrémité. 
Mais l'impasse daos daauelle se 
trouve le processus de 


Gonventlon. pour as 
Sud démocrati 
avait conduit |’, NC 


vaste campagne d'actions de . 
masse (/e Afonde :du. 18 .juin).. 
L'objectif était clair : faire’pres- 


vernément du 'pré- 


sion sur le 
ierik De Klerk, ‘afin 


sident F 


qu'il accepte. l'instauration d’un 
vernement intérimaire — avec :‘ 


a participation de Noirs — et 

tuante au suffrage. Moiverscl 
de l'année, 

cou opération, menée cres 

cendo, devait aboutir à-des grèves 

générales au mois d'août se le 
n’accédait- pas 











gouvernement -n' 
revendications. de L'ANC Ex Entre. - 
de quarante. 


feraps, le massacre 
qpersonnes dans le-ghetto noïr 





.Klerk.a 








une: assemblée consti- . 





..retirait de la CODESA, entraînant 
dans son sage dix autres partici- * 


.“panñté.au forum. 





LANG: "ANG came depuis. lors à ‘Sur 


je positions, exigeanl que ue le le gone 
: “Versement tépon: à 
- à ses demandes ra de ne 


le dialogue, Le président De 
ion laissé entendre à : 
deux reprises. qu'il était disposé à 


: d'amples concessions, mais sans 


jamais en révéler le détail. Les 


joprs pris soin, à chaque fois que. 
l'occasion leur en était offerte, de” 


8 . rappeler. qu'il n’existait pas d'at- 
5 ternative aux n “ 
tions tiques, depuis Pêche de : 
k En session plénière de La -: s : 
di. ‘"deFONU - 
*. La chtainunauté internationale, 


égociations. 


-Des observateurs 


après unë réunion extraordinaire 
du Conseil.de sécurité des 
Nations unies, a pris les uns et les 


‘autres aw mot. Dans sa résolution : 


765, lONU a renvoyé dos à dos 
le gouvernement et l'ANC, leur 
demandant de ner MES au: plus 
“vite les ‘pou M. 
eu ssaire du nt le 
de l'ONU, qui. vient de 











d et doit remettre ses .recom- 


semaine .prochainé, a réussi à 
rganiser.üne rencontre officielle 
-entre le gouvernement et l'ANC 


- pour évoquer le. délicat problème 


"des quatre cent quarante prison- 


Boïpmong, ie 47 jus, a raigi- piers polfiques toujours sous les 
Patud mouvements de : 
‘libération, côntraints de démon- 
trer à Jéuts bases qu'ils- n'étaient: 


ÉTEN ACS 


verrous, 
M. Vance a joué le rôle de cate- 


Ayseur, donnant l'opportunité aux 
uns ef aux autres de se parler de 


eux parties ont cependant tou- - 


- nement; €, 


que dix-jours.en Afrique du . 
ut 
imandations à M. Boutros-Ghali la . 


noüveau. sans, perdre, la a face, , 





D'autre part, à la demande de 
J'ANC, et avec la bénédiction du 
gouvernement, M. Boutros-Ghali 
a accepté d’envoyer en Afrique du 
Sud douze observateurs chargés 
de contrôler le déroulement de le 
grève générale. Car dans un cli- 
mat ‘aussi lourd, des déborde- 
ments sont à craindre. 

La communauté noire n’est pas 
homogène. L'Inkatha, le parti 
conservateur à dominante zoutoue 
du chef Buthelezi, désormais allié 
objectif du gouvernement, a pris 
position contre la grève. Les par- 
tis noirs d'extrême gauche Je 
Congrès panafricain (PAC), l'Or- 


isetion du peuple d” ue 
FAZAPO PO) et les Éndicats 
de cette mouvance, qui er 


participer à la campagne d’actions 
de masse, se sont subitement 
désolidarisés du mouvement. 
Les autorités viennent de 
déployer quelque cinq mille poli- 


ne ciers et soldats dans les cités 


noires les. plus turbulentes. « Pour 


“rétablir l'ordre », selon le gouver- 
mr, faire de la provo- | 


cations. l'alliance tripartite 


‘ ANC-COSATU-SACP. Conscients 


des risques de dérapages, les pro- 
moteurs de cette cam e de 


protestation ont adhéré 'à un 


.« Code de conduite les mani- 
Jestations », élaboré sovs l'égide 
du Co: sud-africain des 


Eglises” (SA 
. 7 Risque d’un retour 
eu arrière 


Le succès de ce mouvement est 
d'une importance capitale pour 


+ PANC et ses alliés. Car la 


des négociations semble mainte- 
nant inéluctable. Or M. Mandela, 


! qui-brandit des-menaces mais sait 


tempérer les ardeurs des jusqu'au- 
boutistes, doit pouvoir estimer le 


‘ soutien dont il dispose au sein de 


la communauté noire avant de 
s'asseoir de nouveau face au. pré: | 








:6st avide avec anxiété 


sident De Kierk. Une participa- 
tion massive à la grève, aux mani- 
festations de rues, et aux occupa- 
tions de bâtiments officiels 
programmées pour le reste de la 
semaine, donnerait du poids à ses 
arguments. 


Mais si les choses devaient 
dégénérer dans un nouveau 
déchaîfnement de violence, un 
dramatique retour en arrière 
serait inévitable, entraînant le 
pays vers l'état d'exception et une 
ématique, situation 
population et l'éco- 
âtiraient. Le 

ses alliés se 


répression 

dont toute 
uomie nationale 
pari de l'ANC et 


* retournerait alors contre eux. 
FRÉDÉRIC FRITSCHER 





STRESS 
par Ka France, et 

Etats-Unis, Selon une source officielle 
à Kigali, ces observateurs ne pour- 


RE Rues on 





escomptés. (AFP, Reuter.). . 
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: None | gemenr de Hongko ong 


Chris Patten a adopté une attitude 


… moins conciliante à l'égard de la Chine 


Dans les jours qui ont sütii - 


Re 


veau gouverneur. de. Hongkong, 
M. Chris Patten, a adopté une 
attitude plus ferme à l'égard de 


Pékin dans té‘processus devant 
mener à la rétrocession du. terri- : 


toire, lô 1= juillet 1997. Les Chi 


la réunion ‘bilatérale de. jeudi 


30 juillet n'a rien donné st 
aucune date n'a été fiéo pour 


une prochaine rencontre. C'ést.. 
dans ce contexte que le secré- : 


taire au Foreign-Office, M::Dou- 
glas Hurd, vient d'effectuer une 
visite dans la colonie britañni 
que. 





1 eat trôp tôt pour déterminer si * 


M. Patten. se livre à un exercice 
d'iflusionuiste ou SH entend réeile- 


ment mettre en pratique ses idées . °” 


avant d'amener l'Union Jack sur 


«le Perle de l'Orients, Le fait est, 
en toit cas, qué le ton de Fancien 


chef du Parti conservateur britan- 
nique contraste avec celui de son 
prédécesseur, Lord David Wilson, 
depuis qu'il a pris ses fonctions le 
9 He Au Plus grmd agacement 


ne nu 


vronné membre de ce que les criti-.- 


ques ont baptisé «je gang des sino- 
loguess du Foreign Office, insistaïit 
sur læ nécessité d'une «conver- 
gence»s entre, Londres et :PEkin 
pour assurer la «continuité» -dù 
processus menant À la rétrocession 
de Hongkong. M. Pattes, lui, a 
promis de-se montrer «éouriois 
mais fermes : avec le régime com- 
munisté chinoit 11 s'est épdlement 
dit décidé à fournir à la colonie un . 











“gouvernement: «ouvert et accessi- 


‘bles, présentant comme une évi- 
-. dence le fait qu'en tant que chef de 
: l'exécutif: il était «responsables 
- devant ce qui-tient lieu de Parle- 
‘ment - le Conseil législatif, ou 


Legco — doni-le rôle se limitait 


- jusqu'à présent À.entériner les déci- 
sions du. représentant de la Cou- 


cit 


LC be où qui quite Pa. 
Le Leo est composé, outre les 
gens de confiance du pouvoir colo- 
nial, de députés élus qui réclament 


une démocratisation du “système | 


avant, 1997. Ceux-ci font pression 
sur M. Fe pour qu'il tienne 
compte, dans la‘ composition de 
son gouvernement, de la volonté 
“exprimée en 199L.par l'électorat 
contre une trop grande docilité 
euvers Pékin. «C'est-une question 
qui ne me regarde en rien, et qi re 





regarde en rien la:Chine», s'est 
contenté de-déciarer, à l'issue de sa: 


visité, un M. Hurd qui sait.ne plas 
pouvoir. imposer à un. proche de 
M. Joli Major les volontés de son 
“ministère. ‘. -:: 


Dès son arrivées, M. Patien avait 
donné le nouveau /4, par quélques 
formules bien : senties : :# La 
‘confiance, c'est une voie à double 
sens», avait-il “dit à l'intentiqn de 
Pékin: Ou’: « Gouverner, c'est diri- 
er les gens toùt en laissan! (à d'au- 
tres) le bénéfice du doute.» Une 


idée qui-n'a guère cours en Chine, 


Dans son discours de prise de 
fonctions, .il s'était attardé - 
pesamment, au goût de Pékin — sur 


- l'atout'cmajeur» dont Hongkong 


avait bénéficié pour devenir une 


” des sociétés les plus prospères de la 


planète :'ale règne de la’ lois. 
C'est-à-dire la prééminence du 


. droit-sur la volonté politique, 


Comnie pour illustrer son pro- 
pos, le nouveau gouverneur a auto- 
risé da ‘divulgation de-ce qui était 
ici le plus secret des secrets d'Elat, 


le montant des.avoirs en devises de 


À 
i 
; 
i 
? 
| 


‘la diplomatie du . 
Chine s'efforce de lier son accord à 
l'exclusion. des instances diri-” 

-Beantes des députés « subversifs » 


See ae pe ee 


la cotonie : 26,8 milliards de dol- 
lars Hongkong (147 milliards de 
francs). Le geste était destiné à 
signifier l’impatience de Londres et 
de Hongkong face aux difficultés 
créées par Pékin dans la mise en 
chantier du: nouvel aéroport, sym- 
bôle voulu par la colonie des pro- 
messes qui lui ont été faites sur La 
pérennité. de son système capita- 
liste après 1997. 


La «diplomatie 
du mégaphone» 
M. Patten avait fait savoir, à son 


arrivée, qu’il entendait étudier le 
fonctionnement. des institutions 


- avant de prendre les décisions lui 
“incombant, telles que la formation 


‘d'un nouveau Conseil exécutif 
Exco, cabinet). I n'a pu toutefois 
empêcher une première prise de 
bec avec Pékin. 

‘ Le secrétaire général du PC chi- 
nois, M. Jing Zemin, l'a aceusé de 
“vouloir « bousculer» la Chine en 
laissant échapper des a fuites» 
direction de la presse sur les négo- 
ciations en cours pour assurer le 


” financement de l'aéroport. M. Pat- 


ten a reproctié à Pékin d'user «de 
ne». La 


ainsi qu'à l'abandon de tout projet 
de réforme institutionnelle accrois- 
sant le nombre d'élus aw scrutin 
universel lors de la prochaine 
consultation, en 1995.  - 

M. Hurd s'est montré évasif sur 
un autre sujet d'actualité, celui de 
savoir si les membres de l’Exco 


: nommés après 1995 seront autori- 
sés à-servir au-delà du: Le juillet 


1997, La Chine, {à encore, voudrait 
éviter. de s'engager dans pareille 
as transifs, tandis que 
l'opinion Hongkong semble y 
attacher de l'importance. 
De nouvelles consultations 
auront lieu lors: d'une visite de 


.h 





M. Pattea à Pékin et d’une rencon- 
tre entre les chefs des deux diplo- 
maties à New-York en septembre. 
En attendant, M. Patten jouit d'un 
court état de grâce, I a su, à son 
arrivée, donner une image plus 
moderne et moins hautaine que 
son prédécessetr, renonçant à 
l'uniforme coloniat blanc que por- 
tait Lord Wilson dans les grandes 
occasions, 

Il a même accepté de recevoir 


_ une pétition de défavorisés mani- 


festant devant sa résidence. Bien 
perçu pour l'instant par l'opinion, 
il lui reste quelques semaines pour 
bâtir la stature nouvelle qu'il 
entend donner à sa fonction avant 
que l’mévitable ne se produise : La 
confrontation avec Pékin qui, en 
dépit de ses démentis, entend com- 
mencer dès à présent à gouverner 
dans l'ombre la place financière. 


FRANCIS DERON 





og VIETNAM : visite de vice-pre- 
mier ministre rasse. — «J'offirme 
que la Russie n'abandonnera pas 
ses intérêts au Vietnam, un pays 
qui avait de bonnes relations tradt- 
tionnelles avec l'ancienne URSS », 
a déclaré, vendredi 31 juillet, à 
Hanoï, le vice-premier ministre 
russe, M. Valeri Makharadze a 
cisé que «les relations entre les 
deux pays ne peuvent plus être 
bâties sur l'ancien modèle, c'est-à- 
dire d'un grand à un petit frère, 
mais sur des principes d'intérêt 
mutuel » La rencontre avec ses 
interlocuteurs vietnamiens, qu’il à 
qualifiée de «iendue mais intéres- 
sante», n'a pas permis de dégager 
d'accord sur le remboursement de 
la dette vietnamienne, évalués à 
10 milliards de roubles, Par ail- 
teurs, M. Makharadze n’a pas 
voulu se prononcer éur l'avenir de 
-l'ex-base soviétique de Cam-Ranh. 
(AFP) 
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CÔTE-D'IVOIRE : le chef de l'opposition amnistié 
M. Laurent Gbagbo a été libéré 
après cinq mois de détention 


Le chsf de l'opposition ivoi- 
rienne, M. Laurent Gbagbo, en 
détention depuis la fin du mois 
de février, a été Mbéré vendredi 
31 juillet, dans ls soirée, au 
bénéfice de la loi d’amnistie 
votée mercredi par l'Assemblée 
ra lle Monde du 31 juil. 


ABIDJAN 


correspondance 


Sans doute pour éviter que cette 
libération ne provoque des us 
festations de joie devant la priso 
pi de laquelle des Petté 

Leu militants se relayaient 
ues jours, le secrétaire 
Et ront populaire ivoirien 

PT) a été relâché en pleine nuit. 
M. Laurent Gbagbo a jé son 
domicile à bord d'un véhicule 
escorté par des militaires, a ès 
cent soixante-Cinq jours de d 
tion. 


Visiblement en bonne santé, il 
s'est dit «déterminé à poursuivre 
[son] combat » et a qualifié fa loi 
d'amnistie de « hokdup politique ». 
« Un prétexte, a-t-il précisé, pour 
nous empêcher de réclamer la tête 
des militaires responsables des évé- 
nements de Yopougon. » 


Le champ de ia foi d'amnistie 
s'étend en effet aux infractions 
«liées au maintien de l'ardre 
publieu: en bénéficient donc aussi 

qui avaient été accu- 
sés de «viols et de «tortures» dans 
la cité universitaire de Yopougon 
en mai 1991, par une commission 
d'enquête mise en place par le chef 
de ; l'Etat lui-même. Cat L le refus 





de ce dernier de sanctionner les 
coupables qui avait d'ailleurs pro- 
voqué la manifestation violente du 
18 février au terme de laquelle plu- 
sieurs dizaines de responsables 
politiques et syndicaux avaient été 
arrêtés, puis condamnés à des 
peines de un à deux ans de prison 
ferme, 


Outre cette loi d’amnistie, le 
a décidé de doter le 
système judiciaire ivoirien d'une 
loi #anticasseurs » qui prévoit des 
peines allant de six mois à vingt 
ans de prison pour les «/instiga- 
teurs et organisateurs » de manifes- 
tations violentes. Adoptée par l’As- 
semblée selon la procédure 
d'urgence, cette loi « donnera une 
arme à notre démocratie plura- 
liste» a affirmé un député du Parti 
démocratique de Côte-d'Ivoire 
(PDCI, au pouvoir), pour lequel 
«la crainte du gendarme est le 
commencement de la sagesse». 


JEAN-KARIM FALL 





a TOGO : Lomé paralysée par nue 
pee générale. — La ville de Lomé 
vendredi 31 juillet, 
ser gl grève générale lancée par le 
Collectif de l'opposition démocrati- 
que (COD-2) après le décès, mer- 
credi, de Tavio Amorin, un des 
dirigeant de l'opposition (/e Monde 
du l« août). Les rues de la capitale 
sont restées calmes, mais la crainte 
de nouveaux attentats régnait tou- 
jours dans les milieux politiques. 
Les dirigeants des principaux partis 
d'opposition se sont réfugiés dans 
une semi-clandestinité, — (AFP) 





DIPLOMATIE 


Fex vert de la Commission de Bruxelles à la candidature de Stockholm 


La Suède devra souscrire à la politique 
étrangère et de sécurité de la CEE 


BRUXELLES 
{Communautés 


de notre correspondant 


ET européenne à 
ju un avis 
favorable à la demandi ndde d'adhésion 
de la Suède à la Cu a fre {nos 
dr tières écitigns aie aoû. Mais 
il n'y a pas tendu possi- 
ble : c'est aux di tions de l'Eu- 
rope de t et à ses déve- 
loppements à venir que la Suède 
est invitée à souscrire, 8j pere 
sans restrictions mentales. 
DD ent Cu 
mission, c'est à une Union euro- 
isée par l'établis- 
sement d'une Union économique et 
monétaire impliquant à terme 
l'adoption d'une monnaie unique, 
par : mise en ne d'une pole 
que à zrangère et de sécurité com- 
polie de dHense” dt 
j commune, qui 
it conduire, 


, le moment venu, 
Lane d commune, par l'ins- 


défense 
tauration d” …. citoyenneté euro- 
étroite 


péenne, par 

dans ls do domaines de la justice et 
des affaires eue ainsi 

par le renforcement de la cohés 
économique et sociale», que la 
Suède devra adhérer. 


D'autres 

candidats 
L'intégration économique de la 
Suèdi a t 
PE Ur où mue d 


problème jeun. sinon quelques 
Fiicultés 8 ques, en particu- 
lier pour a l'agriculture aux 


contraintes d one Europe verte en 
moyenne plus compétitive. L'inter- 
rogation sur ce que sera Le compor- 
tement oers se situe ailleurs : 
elle porte sur la manière dont les * 
d né s jeu de : AiquE 

le jouer le jeu de la politique 
ét: et & sécurité commune, 
c ire sur ce que deviendra la 
neutralité du pays. 

La Commission constate que «la 
Suède à PR tique Amar a 

tique et 

sécurité commune de l'Union euro- 
péenne semble faire l'objet me 
consensus », mais 
«certaines réserves » à propos de je la 
défense commune qui apparem- 
ment la p réoccupent. Elle recom- 
mande donc que les Douze veil- 
lent, lors des négociations, « à ce 
que la Suède fournisse des assu- 
rances spécifiques et contraignantes 
en ce qui concerne son ment 
politique et sa juridi 
remplir ses obli 
matière ». 

La Commission se montre d'au- 
tant plus sourcilleuse que la vague 
de négociations qui se nd 


ique à 
gations en la 





concerne poummens quatre Pays 
aeutres, qui ne consil ar pes fo 
cément tous avec ris gravité qu'on 
souhaiterait à Bruxelles cette pers- 
pective de défense commune, et 
que, par uent, il est impor- 
tant, chaque fois que l’occasion 
s'en présente, de rare le bon 
message, «Nous avons besoin d' 
surances les. Selon quelle 
mulation ? Ce sera à voir pendant 

négociations, a commenté ven- 
dredi le vice-président néerlandais 
Frans Andriessen en présentant 
l'avis de la Commission. 


Celle-ci, qui a transmis aux 
Douze son avis sur la candidature 
de l'Autriche voilà un an, une 
tra à l'automne ceux concernant la 
Finlande et la Suisse, Si la Norvège 
fait acte de candidature à cette 
époque, elle s'efforcera d'accélérer 
les travaux préparatoires pour que 
les négociations avec l’ensemble 
des pays de l'AELE candidats puis- 
sent se dérouler parallèlement. 


Conformément à ce qui a été 
décidé par le Conseil de 

Lisbonne, en juin dernier, les pour- 
parlers débuteront après que le 
traité paraphé à Maastricht aura 
été ratifié et qu'un accord sur la 
programmation budgétaire de la 
Communauté pour les cinq années 
à venir aura été conclu. 

mi cotation Poste, le wrant 
mi tion le t 
trait à la ratification de Mans 
impliquait qu'une solution ait ét: 

trouvée au problème posé par la 
victoire du non au référendum 


Quand l'adhésion de la Suède et 
des autres pays de l'AELE candi- 
dats deviendra-t-elle effective? On 
parle souvent, comme d'une éven- 
Lualité vraisemblable, du 1« janvier 
1995. «4 n'y à pas A date-cible 
officielle», a répondu M. Andries- 
sen, qui a en outre remarqué qu'on 
avait parfois tendance à sous-esti- 
mer le travail à accomplir pour 
mener les pourparlers à leur terme. 


PHILIPPE LEMAITRE 





© Confirmation de La « prochaine» 
visite de M. Eltsine au Japon. — Le 
ministère russe des affaires étran- 
gères a confirmé, vendredi 31 juit- 
let, que M. Boris Eltsine se ren- 
drait prochainement au Japôn, én 
dépit des divergences sur le conflit 
entre Moscou et Tokyo au sujet de 
l'archipel des Kouriles. Le Japon 
souhatte récupérer ces iles 
annexées par l'URSS en 1945, 
mais les conservateurs russes sont 
opposés à cette restitution. Des 
députés russes avaient souhaité le 
report de cette visite (le Monde du 
30 juillet). - (Reuter.) 
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atre ans d'emprisonnement requis contre le principal inculpé dans l 





affaire du sang contaminé 


Les «manipulations» du docteur Garretta 


Au nom du ministère public, 
M Michèle Bernard-Requin a 
requis, vendredi 31 juillet, une 
peine de quatre ans d'emprison- 
nement contre le docteur Michel 
Garretta et une amende de 
500 000 francs, devant la 16° 
chambre corractionnella du tri- 
bunel de Paris qui examinait 
l'affaire du sang contaminé. il 
s'agit des maxima prévus par la 
loi sur les fraudes. 


Un vent de fronde, un souffle de 
colère. En prenant la parole, le 
substitut du procureur de la Répu- 
blique ne pouvait igaorer la contes- 
tation sourde bruissant dans le pré- 
toire. Une révolte mêlant tout $ la 
fois amertume à l'égard d'une jus- 
tice se déployant dans une cham- 
bre correctionnelle et non en cour 
d'assises, et respect pour des juges 
qui, depuis six semaines, s’appli- 
quent à juger sérieusement. 

M Michèle Bernard-Requin en 
prit la mesure dès les premiers 
mots de son réquisitoire. Non sans 
mérite ni témérité, elle fit part de 
ses interrogations en citant le chan- 
celier Henri-François d'Aguesseau 
juriste du Siècle des Lum qui, 
s'adressant à des magistrats, les 
avait avertis: «Vous jugez les 
homines, mais les hommes jugent 
da justice.» C'était dire en peu de 
mots combien un procès peut par- 
fois susciter des frustrations 
diverses. 

« La question est posée, lança 
Mo Bernard-Requin. Comment 
pouvons-nous réparer l'insatisfac- 
tion des victimes frappèes par une 
maladie maudite ? Comment ré, 
dre à ce sentiment d'injustice ? Et 
comment répondre à l'insatisfaction 
des inculpés qui vivent comme des 
boucs émissaires ? Je pense depuis 
plusieurs mois que ce procès n'est 
pas le procès de la médecine et du 
Sida. C'est le procès du silence et de 
l'indifférence. Pourrons-nous 
Juger?» 


Oui, peut-on bien «juger» tant 
de.souffrances, un drame si collec- 
tif? « Ces aboniissement, cet exu- 
taire ne peut générer que des insa- 


disfactions », a recounu par avance 
le substitut, qui a justement énu- 
méré toutes les «questions fonda- 
mentales auxquelles la justice ne 
peut pas répondre» et qui forment 
pourtant comme la trame de ce 
procès. Ainsi d'une santé publique 
dont nul ne peut ignorer qu'elle est 
dominée par son Coût, ainsi d'une 

isation de la transfusion san- 
guine en France précisément revue 
et corrigée à la veille de ce procès, 
ainsi de cette me de médecins-ges- 
lionnaires aspirés par la gestion au 
détriment de la médecine, ainsi de 
la place prééminente prisé par des 
conseillers ministériels « sans status 
propre et difficilement détachables 
du ministres. 


Et après six semaines de 
presque au terme de celte pl 
dans l'univers médical, industriel, 
administratif et politique, M= Ber- 
nard-Requin a insisté sur l'incroya- 
ble évaporation de l'information en 
France au fur et à mesure qu'elle 
atteint les hautes sphères politi- 
ques : «Les ministres pouvaient 

UCOUp et savaient peu v, dit-elle. 
Et le subtitut s'étonna de cette pro- 
pension à «édulcorer», de cette 
œtendance à arrondirs toute nou- 
velle alarmante dans la haute fonc- 
tion publique. Alors seulement 
Me Bernard-Requin prit le risque 
d'aller à contre-courant de la 
conviction des victimes hémophiles 
présentes dans le prétoire car *le 
rôle du ministère public, affirma-- 
elle, n'est ni de plaire nl de com- 
plaire». 


«Une abstention 
coupable » 


Rappelant qu'il appartient au 
seul Parlement de saisir la Haute 
Cour de justice, réaffirmant que le 
chef d'inculpation d'empoisonne- 
- réclamé par certaines RG 
parties civiles n'est appro 
dans la mesure où l'iftention 
homicide, la volonté de donner la 
mort ne sont. pas réunies, elle fut 
pour la premi fois interrompue 
par des protestations. 

Le président Jean-Louis 
Mazières dut intervenir et s'adres- 
ser aux hémophiles et à leurs 
proches : nJe ne serai pas digne de 


rendre un jugement si l'on ne peut 
ici réquérir ou Plaider dans le 
silence. Je vous l'ai déjà dir: vous 
entendrez des choses qui ñ£ vous 
blairont pas. C'est ainsi. Je ne lais- 
serai plaider dans les jours à 
venir les avocais sous les huées. Ce 
n'est pas possible.» 

Le substitut put alors reprendre : 
«il n'y à pas eu crime. I] jout s'en 
font aux qualifications légales. 

"est une je pour les citoyens 
de rester Ets les liens du droit 


elle que soit la e qui porte 
opinion Publique.» Bus Le minis 
tère public analysait les responsabi- 
lités des quatre inculpés, situés 
«au point géométrique Lt pleine 
connaissance et du pouvoir de déci- 
sion ». 


Les silences 
du docteur Allain 


Ce fut d'abord au tour du doc- 
teur Robert Netter, soixante-cinq 
ans, ancien directeur général du 
Laboratoire national de la santé, 
«le moins lourdement responsa- 
ble». Le substitut rappela que «/a 
doi commande simplement un mini- 
mum de charité légale dans nos 
sociétés». Ce minimum-là, selon 
elle, ne fut pas assuré. Conscient 
du danger, tenu réguliérement au 
courant des avancées scientifiques 
et médicales sur le sida, tout parti- 
culièrement à ir de 1983-1984, 
membre du Comité national de 
l'hémophilie et de la Commission 
gine, le docteur Neter fat preuve 
gaine, le r Netter fait preuve 
en 138 d'eune abstention coupa- 
ble qui équivauc à de la compii- 
cité», explique le 

E pourrait téléphoner, demander 
un rendez-vous au ministre. Îl n'en 
fait rien. Il déclare même à l'Ins- 
pection générale des affaires 
sociales (IGAS}, au printemps 
1985, que la qualité des produits 
du Centre national de la transfu- 
sion sanguine MONTS) «ne fait 
aucun doute». M 
requiert contre ce « légaliste silen- 


cieux» deux ans d'emprisonnement 


avec sursis. 

Le ton sera plus sévère à l'en- 
contre du 
soixante-neuf 


professeur Jacques Roux,' 
ans, ancien directeur. 


général de la santé. Ce dernier, 
absent en raison d'une hospitalisa- 
tion décidée en urgence mercredi, 
«n'ignore plus rien des risques du 
sida et du degré de la contamina- 


tion dans la région parisiehne' * Ma 


depuis janvier 1985», selon le 
ministère public. 

Mr Bernard-Requin décrit un 
haut fonctionnaire à la « position 
incohérente, contradictoire. qui. 
avance, qui recule». « Le pro) 

Roux globalise le danger et ne voit 
le problème de la généralisation 
les cests, dit-elle. Je crains qu'il 
n'ait pas pensé aux hémophiles, 
estimant que c'était marginal.» Le 
reproche essentiel qui lui est 
adressé, comme au docteur Netter, 
est de ne pas avoir alerté son 
ministre. : 

Et le substitut rappelle que le 
professeur, « rañd épidémioio- 
gistés, a a devant le tribunal 
LL sn Cr: er pu prévenir. 

le ne l'ui pas fait.» «Je ne peux 
admettre que le directeur de 
la santé ait laissé faire, lance le 
substitut. On ne peut accepter 
impunêment un poste de e el 
d'autorité. Je me le si l'idée 
de renancer plusieurs mois, 
en France, à l'auosuffisance en 
matière de dérivés sanguins ne l'a 
pas confusément arrêté. » 

Parce qu'il a «gravement jailli à 


sa mission », mais tenant Compte : 


de ce qui fut ae premier en 
Europe, en , à signer une cir- 
culaire recommandant des mesures 
de sécurité lors des collectes de 
Due eu d'onpeimeloment avec 

quatre ans d' isonnement avec 
Sursis contre l'ancien directeur 
général de la santé, 


rant les hémophiles commes des 


clients et ils viennent exciper-de la 


icularité et, pourquoi de la 
Pobiene du sangl» Fe 
Mais M Bernard-Requin va 
nusncer son portrait. du docteur 
Allain, en s'indignant qu'une des 


. recherche au Ci 


‘parties civiles lait cofnparé au déc- 


teur Mengele, de sinistre mémoire, 
ui sévissait au camp d'extermina- 


dou d'Auschwitz : « C'est faux, . 


c'est uhe éteté. Je rejoins 


Le substitut lui reproche en 
revanche ses silences, ce é devoir 
de, réserves qu'il Fan alors 
qu'il est ecin, sa M 
tématique des infonnations don A 


dis, en tant que spécidliste de . 


l'hémophilie et sable de La 
conseil de l'Association française 
des hémophiles, il se tait, « Les 
hémophiles ont pourtant pour lui 
un visage et lui aussi pour les 
hémophiles », s'étonne le magi 

qui requiert contre cœ médecin, en 


«Combien de marionnettes 
et de ficelles... » ° 
Au er MpS d'évoquer les res- 
gai où docteur Garretta, 
toute mapsubnde disparait «j'a 
cherché ’on ne . croire 
Ds clresatlsaees Guéant = 
Me in. Mais on va le 
voir manipuler, 


mentir, compramet- 
tre sans aucun état d'ème.» Selon 
le substitut, le docteur Garretta 
ambitionne essentiellement, en 
1985, de justifier l'investissement 
industriel de 108 millions de francs 
consenti pour la construction de 
l'usine des Ulis et d'écouler ses sto- 
cks de produits contaminés coûte 
que coûte. Il lui faut «rester, fenir, 
garder le pouvoir au CNTS ». 


Et le magistrat énumère Les org: 
mismes DES dons l'influence qu 
docteur Garreita, qui verrouille 
ainsi toutes les décisions: le 


. Médecin-. 


* sont les maxima prévus pér 


‘Comité natiosal.de l'hémophilie, Ja 
Commission consultative de la 
transfusion sanguine, le conseit 
d'adminisiezion de là Fédérati 


* de la transfusion sanguine, les 


FRS RU TES 


experts et leurs groupes, sous- -. 
PAssocia- 


æoupes et.assemblées, | 


* «Combien de marlonnettes ei de 
ficelles quand on lit ce dossier! Et 
le docteur Garretra les a toutes 


entre ses mains. Il possède une 


capacité exceptionnelle de manipu- 
lation. I manipule aussi la direc- 


autorités de tufelle», affirme le 


‘ton générale de la santé et les. - 


substitut. Et le ministère public 


relève avec quelle- ition l'in- 


culpé, dans une lettre du 19 juin . 


1985, adressée. aux Centres de. 
transfusion sanguine, conseillait 


fermement à ces derniers de sous. . 


crire des polices d'assurances 


«pour anticiper sur une responsa- 
bilité future 7. Fe 
* «Les hémophiles ont été complè- 


tement Jlaués, :trompés, concut . 
Me. il i 


uin. Une centrine 


Le substitot requiert alors quatre 


ans Anprsonnemans ferme ‘et 
500 000 cs d'amende contre 
l'ancien directeur du CUS h 
du Le août 1905 sur les fraudes. Le 


. Me Bernard-Requir se rassiéd. 
Ses réquisitions ont duré 
trois heures et demie, À 10 mètres 





ESPACE 


La navette américaine Atlantis 
a décollé, vendredi 31 juillet à 
15 h 56 (heure française}, de 
Cap-Canaveral {Floride}, avec un 
équipage de sept hommes, dont 
deux Européens, le Suisse 
Claude Nicollier et l'italien 
Franco Malerba. En raison d'en- 
nuis de dernière minute, la 
NASA annonçait cependant un 
important retard du largage de 
la plate-forme européenne récu- 
pérable Eureca (European Ratrie- 
vable Carrier) prévu à l'origine 
samedi 1 août à 9 h 51 (heure 
de Paris]. Au cours de cette 
mission da sept jours (la qua- 
rante-neuvième d'une navette, 
et Ja douzième d'Atlantis), les 
astronautes doivent aussi expé- 
rimenter un spectaculaire 
«satellite à fils italien. 


Elle aurait dû être lancée début 
1988. L'explosion tragique de la 
navelte Challenger, qui fit sept 
morts en janvier 1986 la renvoya 
dans son bangar. Aujourd'hui, 
pourtant, la plateforme récupérable 
Eureca de l'Agence spatiale euro- 
péenne (ESA) ne porte pas son âge, 
et n'a toujours pas d'équivalent 
dans la panoplie spatiale améri- 
caine ou russe. 


Cet engin de 4,5 tonnes (il s'agit 
du plus gros satellite jamais 
construit en Europe) peut ëtre 
considéré comme un compromis 
entre le laboratoire habité (de type 
Spacelab ou Mir) et les plates- 
formes scientifiques récupérables 
comme fe LDF (Long Duration 
Facility) de la NASA. À l'instar du 
LOF, Eureca sera abandonnée dans 
l'espace par la navette, qui viendra 
Ja récupérer lors d'une mission 
uhérieure. Mais À la différence de 
l'engin américain, passif, elle se 
comporie, en orbite, comme unñë 
véritable petite station télécam- 
mandée, capable de « dialoguer» 
avec le sol, Les chercheurs pour- 
ront recevoir régulièrement Les 
données des quinze expériences 
embarquées (1), et même surveiller 
le déroulement de certaines grâce à 
une Saméra vidéo. Jls pourront 

ë t 


Avec la mise en orbite de la plate-forme Eureca 
Mission européenne pour la navette Atlantis 


aussi modifier le fonctionnement 
de leurs instruments en envoyant 
des ordres à la plate-forme. 


Cette dernière n'étant a visible» 
depuis le so! que durant 3 % du 
temps de sa mission, un ordinateur 
emberqué stocke les données pour 
les «cracher» à grande vitesse Cha- 
que fois que la plate-forme passe 
au-dessus de l'une de ses stations 
de contrôle situées à Maspalomas 
(fes Canaries), Kourou (Guyane), 
et Perth (Australie). Les ordres du 
sol sont engrangés de la même 
manière par la mémoire de bord, 
ce qui permet un fonctionnement 


en automatique de la plate-forme 
le reste du temps. 

Eureca devait être larguée par 
Claude Nicoilier, à l’aide du bras 
télémanipulateur de la navette. 
Déployée à environ 425 kilomètres 
d'altitude, la plate-forme eurc- 
péenne devait ensuite gagner par 
Ses propres moyens son orbite opé- 
rationnelle, à 525 kilomètres. Elle 
devrait y passer quelque huit mois, 
à l'issue desquels les techniciens de 
l'ESA lui donneront l'ordre de 
redescendre à 315 kilomètres, pour 
un rendez-vous avec une navette, 
Récupénée et déposée dans la soute 





REPÈRES 


SÉCURITÉ ROUTIÈRE 
Dixième anniversaire 
de le catastrophe de Beaune 


À y a dix ans, le 31 juillet 1982, un 
accident sur l'autoroute A6, à hau- 


cinquante-trois victimes, parmi les- 


tat aux transports, a lancé un 
appel à la prudencs aux onze mélions 
d'automobilistes qui devaient se 
déplacer ce week-end, pour le plus 
grand chassé-croisé des vacances. 
eN'oubliez pas Iles enfants de 
Beaune», a-t-l déclaré, avant de 

une gerba on présence des 
farailles des victimes, au pied du 
Mémorial pour l'avenir dressé sur 
l'aire de Cumey, à queiques kfomè- 
trés du leu da la Certes, 
a avoué le secrétaire d'Etat, «ls com- 
bat est long at difficile, mais l'action 
cohérante du gouvernements a 
ralenti la progression da ce fléau. La 
route a provoqué 7 000 morts en 
1991, soit 3 000 de moins qu'en 
1982. Et pourtam, vingt-six per- 
sonnes Se tuent chaque jour dans 
des sccidents de la circulation. 


«C'est deux fois plus que le dame ti 
de Furianis, a souligné M, Sarre. — 


(Corrasp} 
| io 


ENVIRONNEMENT 
Le porte-parole 
des opposants 
au tunnél du Somport 


opposams au tunnel du Somport, 
est en grève de la faim depuis dix 
jours dans la prison de Guéret 
{Creuse) où ji} est incarcéré. 
Condamné le 15 juillet dernier à un 
mois da prison ferme, par le tribu- 
al de Pau (Pyrénées-Atiantiques), 
«après une manifestation sur le site 
idu chantier, en vailése d’Aspe, 
(M. Pététin a été, deux jours plus 
jæd, condamné à un mois de pr 
son supplémentaire pour « viciancs 
sus agent de l'administration». Au 
‘cours d'une aitercation. l'écolo- 
jgiste avait brisé les lunettes du 
directeur de la maison d'arrêt de 
Pau. M. Pététin a été transféré le 
120 juillet à Angoulême {Charente}, 
‘puis le 22 juiler à Guéret, où à so 
vrouve à l'isolement, Son avocat, 
Me Jean-François Blanco, qui 
‘s'élève contre tie brutalité du 
châtiment subi» et le fait que ta 
famille du détenu soit interdite de 
vie, s saisi ls tribunal administra- 


à l'aide du bras manipulateur 
(manié à nouveau par Claude 
Nicollier), Eureca sera ramenée sur 
Terre pour y être révisée, et équi- 
pée de nouveau matériel en vue 
d'une deuxième mission. 

Cette récupération est program- 
mée pour avril 1993. Mais, en pré- 
vision d'éventuels problèmes ou de 
teen ts du calendrier des 
navettes, a une auto- 
nomie de es mou en orbite. 
Eureca est prévue pour pouvoir 
effectuer cinq missions en une 
dizaine d” ; 


Coût de l'opération : 
2 milliards de francs 


Deux nouveaux vols sont envisa- 
gés, et un consortium privé inter- 
national pourrait ensuite la com- 
pres si l’utilisation de la 
microgravité s'avérait économique 
ment rentable (ce qui semble loi 
d'être le cas actuellement). Le coût 
de cette mission, financée 
pas ges des pays merabres de 
M Q2), s'élève à environ 2 mik- 
lierds de francs, comprenant le 
développement et la construction 
ge et des yennnd ee 
a ainsi que le lancement (pour 
150 MF) par la navette. 

Après avoir lancé Eurecs, l'équi- 
page entamera, lundi 3 août, la 

aculaire.— et 


“* JEAN-PAUL DUFOUR 


. {1} Euréca cs équipée pour cette tnis- 
sion de quinee instruments dont Gin À 
uilisneurs multiples, qu pormettront li 
réalisation d'unc cinguamaine d'expé 
nences Dortant Sur la symhésc de malé- 
roux en microgravité, Les eficts de l'envi- 
ronnement tial sur les tissus 
biologiques, l'étude de la houic atmo- 
rayonnement sulaire, des par- 

ticukes présentes en orbite, l'astronomie 
(avec un télescope à rayons gamme ct 
X), et pourront lester du matériel de 
unicarions 1 de propulsion des- 


tiné aux sriefires des futures générations. 


(23 Allemagne, Bcigique, Danemark, 
. France, 
Suisse. 


Grande-Bretagne, labe, 





CATASTROPHES 


'aterrissage sur Katmandou 


En amorçant sa manœuvre d 


Un Airbus de Thai International 


s’écrasé au Népal 


-avec 113 personnes. à son bord : 


: BANGKOK 
de notre carrespandant 
Inter fonel Airnyé l'est écrasés 
nl on: s" 
vendredi 31 Juilién. à environ 
60 kilomètres au sud-ouest de l’aé- 
roport de Katmandou, au Népal, 
alors qu'il amorçait une manœuvre 
pour âtterir. Un total de 113 per- 
sonnes — 99 passagers et 14 mem- 
bres d'équipage — se trouvaient à 
bord. Les autorités redoutaient l'ab- 
sence de survivants et un 
UE la Thaï ur à p 
"il était préciser les 
causes de À eatestophe 
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torisation de rallier le «point 
Roméo» (3 500 mètres d'altitude) 
avant d'amorcer sa descente. 
L'épave de l'appareil a été repé- 
tée, dans la auït, à 2 830 mètres 
d'altitude dans une forêt dense. 
Mais les opérations héliportées de 


sous ont été -fre 


ai dé d'une heure en rai 
son d'un problème de’ moteur. 
L'avion a même décoilé avec 


ien de 
Calcutta à indi l À 
SR mé a 
qu'il amorçaic sa 


rté-parole den que qüe 
grobablement perdu 


l'Airbus «avait 1 





sa direction en raison de fortes 

Plutes». Parmi les quatre-vi ix- 

neuf embarqués à 

kok. t cinq Belges, quatre 

Allemands, trois Espagnols et onze 
C'est la première catastro, 


internationale et, s’il devait se 
qu'E n'y à pas de survi 


vauts, ce serait la e dans 
ms, ja plus gra 


lhistoire de l'a du royaume. 
Avant son absorption per ‘Thai 
fpematonah 5 Thai Airmays 
intérieures} avait perdu tror 
avions, en 1985, 1987 et 1990. La 
catastrophe de vendredi 31 juillet 
M à sa pie é anni 
m pour aï, dont les 
bénsice e sont nettement contrac- 
pour la première fois sa 
création en 1960, En outre, le gou- 


vernement enquête actuellement sur 
une série d'opérations financières 
controversées. ' 


. JEAN-CLAUDE POMONTI 


"en Chine 


Au moins cent personnes ont té 


-tuées lorsqu'un avion d’un vol 


intérieur transportant 126 per- 
sonnes a manqué son décoliage, 
vendredi 31 juillet, à l'aéroport de 
Naujing (Nankin, à l'est. de la 


Chine}, selon le dernier bilan 


encore provisoire de la catastrophe, 
publié samedi le août à P&kin : 
Le Yak-42 delà compsgnie 


de Xiamen {sud-est de la Chine). I! 
transportait 116 passagers et 10 
_membres d'équipage, tous dé natio- 
nelité chinoise, L'avion « n'a pas 
réussi à décoller et s'est transformé 
en rod ass quelque 600 
sètres- “piste, 4 rapporté 
Chine nouvelle, Le :Yak-47 est un 
Ccourt-moyen. courrier, de fabrica- 


tion soviétique équipé de trois für- - 
; . f 








Pins de cent morts 
dans un accident dvi . 


sé. 


Lu 


n. 





w 























de noire envoyés spécial 


OUSSANT eue chaetté à bis, ls 
EE es Lieu 


passagers chargés. . Pour. ua 
transport de bagages jusqu’au. 


bateau, son donne ce qu'on veut, mais c'est 
20 francs »: explique un" petit blond, qui va 
Sur ses onze ans. industrie» Qu 


à l'embarcadère de Fromentine, . 


Curieuse industrie. Les 23 kilomètres ar 
veudéenne amarrés dans FAtlan. 

tique n'offrent .qu'un gondr d'accueil... 
pal, üne centaine - 
ït port de plai- - 


de terre 


réduit : ua cam 
de chambres d'hôtel, un 
sance de 160 Mais l'obstacle n'est 


de re à à décourager les vacañciers. L'île 


de de chaque année, Du je juillet au. 





31 août 1991 CL PASS LORS À 


cutibrement faste, 209 000 personnes 
rs venues ne ps rene .des 


plages du sud et sillonner . 
rains qui surplombent les te dé la Côte . 


sauvage, face au . Encore-cette statisti. 


que ne prend-elle pas en compte les 4 500". 
hélicoptère, 


personnes arrivées en. ni les.cen- 


laines de navil 
cule anse naturelle de la M 





du-tourisme . 
de l'île d'Yeu commence ici, sur le continent, 


igaieurs amateurs qui se.se Sont ‘marées. 
présentés à Port-Joinville pémns la minus- 





Situer, sur le plan poñ itique, «entre Barre et 


Rocard», remet courageusement ce dogme en . 


L'argent des continentaux ra] 


"eo ‘cet ancien instituteur chaleureux 
devenu 


chef de gare maritime, plus que ses 
administrés ne veulent le croire. ons 
+ Une enquête réalisée par le Centre techni. 
que des métiers. a recensé près de 7000 
emplois permanents en 1991, soit 500 de 
FE 183 L La pêche occupe près de 28 
! ulation ective, le. commerce 15 Ÿ 
erie-restauration 9.%, et le bâtiment 


È TU CN der ne ti es car 


devenir une spécialité ogienne : dépis 1970, 
940 résidences secondaires et 770 habitations 
‘principales ont été construites. 


# Désormais, les maisons jeussent comme 
dès champignons au bord des routes », fal- 
mine une ienne. De Fromentine à Port- 
Joinville, un trajet effectmé maintes fois 


pris trente ans, elle n' A répoqe ads 
is perdu. À l” ue 
ère construire ici Pas % 


apres raconte-t-elle avec l'amertume pro- 


aux premiers amoureux de File, le confort 


Étadin d'éait pas de mise — l'eau 


courante, 
amenée du continent par. des ceratetions 


s tarte di a été installée én 1960, — 


fe était sournise au rythme a 

mA . Les pans vastes, Les ter- 
cains bon ES piongiers aisés dans 
l'ensemble. Les ions Jibérales se sont 


‘ ‘ .montrées. particulièrement friandes du 


charme insulaire. Et elles ont contribué à le 
faire connaître, 





= HEURES LOCALES 
ou une île vulnérable 


Dion : les  Ogiens' ont conquis les touristes. Ils subissent la rançon de la gloire 


Une fois soustraite ka zone agricole, il ne res- 
terait que 16 % de surfaces constructibles, 
selon une étude réalisée par une association 
locale, Yeu Sauvegarde Avenir (YSA). 
Résultat : le prix de mètre carré s'est 
cavolé. La colère gronde chez les jeunes nés 
ici, qui #’ont plus les moyens de s'installer 
sur ces terres vendues naguère par leurs 
parents. Certains réclament la construction 
de logements HLM. Jusqu'é présent, l'habitat 
traditionnel a été préservé sur l'ile d'Yeu. Un 
style architectural sobre, réhaussé de volets 
aux couleurs vives et d'inévitables hortensias, 


. domine encore. Pour combien de temps ? 


Les papiers gras 
des «milie-pattes» 


L'autre motif de mauvaise humeur des 
habitués de Paris, de Nantes ou de La Roche- 
sur-Yon, ce sont les touristes venus passer 


‘une je journée. Accusés de laisser are eux 


leurs papiers gras, de ne prends temps 
de saïsir l'âme» i FE is, d’encombrer 
les plages et les ne “droits, voilà une 
bête noire toute Les Ogiens se mon- 
trent moins critiques à l'épard de ces « mille- 
pattes», comme ils les nomment sans 
méchanceté, en référence au bateau qui 
autrefois pouvait amener cinq ne nts pere 
sonnes à la fois. Ces vacanciers peu fortunés 
venu ma cam vendéens, font vivre les 
cs excursions et les loueurs ‘ 
ou. de voitures tout-terrain, au gran 
dam des défenseurs des dunes. 
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accru. « L'intérêt des conseils généraux ne 
cofncide pas avec celui des fles du Ponant, 

déplore le maire. Pour combler le déficit de 
d'hiver, les bateaux multiplient leurs rotations 
pendant la saison touristique. » Eu août, l'ile 
est parfois au bord de l'asphyxie. Cette inva- 
sion périodique pose des problèmes considé- 
rables de voirie et d'infrastructures routières. 
Une lourde charge pour cette petite com- 
mune isolée, où le moindre effort d'aménage- 
ment revient de 20 % à 30 % plus cher que 
sur Le continent, sans aides financières parti- 

culières. 

Certains îliens, tel M. Yves Cadou, conseil. 
ler municipal «globalement de gauche », 
dénoncent aujourd'hui le souci de rentabilité 
immédiate qui a conduit à la situation 
actuelle. Si d'autres activités Économiques ne 
sant pas rapidement lancées, l'île risque 
d'être noyée sous la déferlante touristique, 
explique cet homme-orchestre, animateur, 
entre autres, du club de théâtre, de la radio 
locale et d’un mouvement en faveur du déve- 
loppement de la lecture. 

Dans l'ensemble, la population s'accroche à 
la pêche comme à un antidote. Mais les filets 
maillants, utilisés par les professionnels de 
Port-Joinville, sont dans le collimateur des 
écologistes français et étrangers. Quant à 
l'Europe des pêches, avec ses quotas, elle est 
ici ressentie comme une menace. Comment 
les fonctionnaires de Bruxelles pourraïent-ils 


€ Comité 
Ë consultatif, composé. der 189 repré. : 





Pourtant, lorsque le Ogiens commentent 
les résultats de La saison estivale, its font allu- 
sion à la pèche au thon blanc autant qu'au 
remplissage des Iocations. Pour'eux, pêché et 
l'ile d'Veu. A Aie. Sur pue e 

île d'Yeu. À parts ur les quais, 
sonne n'est prêt à en démordre. Se le 
maire, M. Pierre Crochet, qui déclare se 


tourisme .sont les deux 


: ‘Aujourd’hui, le nombre de ‘familles 

autochtones est légèrement 

” des résidents. Si ces derniers sont les plus 
dénoncer le « 


" virülents à 
n'en'constitaent 


: nt pas les principales 
victimes, Le terrain à bâtir commence À man- 
.quer. Selon le plan d'occupation des sols, 
plus de la moitié de l'île, bientôt classée en 
zône d'intérêt sational, doit rester sauvage. 


Les 
inférieur à celui connu un 


de l'es, ils desserte de 


; transports maritimes entre l'Île et Fro- 
mentine où Saint-Gilles-Croix-de-Vie ont 
développement rapide. En 1986, 
une compagnie privée avait inauguré une 

vedettes 


te de la 


départementale des d'eau de la Vi 
‘eau de la Ven- 
dée. En retour, ŒŒUE dentière a lancé 
dernier une 
trente-cinq minutes au lieu d" une heure dix 
auparavant. Le flot quotidien s'en est trouvé 


lhiver 


liaison rapide : 


prendre en compte ce morceau de Vendée, 
situé à 17 kilomètres de la première côte 
communautaire ? Les Ogiens sont sceptiques. 


MARTINE VALO 


La semaine prochaine : 


L'île d'Ouessant 












E rôle des coflcivitésfocäles 
dans la construction: euxo- 
péenne va-t-il enfin êire 
reconnu ? Le traité de Mas- 
tricht prévoit -la création ‘d’un . 
des régions à -caractère . 


sentants, au sein duquel ja: Frans 
compterait 24 membres. 1 s’agit à 
d'une avancée majeure 


les seuls Etats poùr partenaires. 

Il est néanmoins permis dé'se 
demander si cette nouvelle institu- 
tion aura le pouvoir d'influencér la 
législation commünautaire, Son 
fanctionnement,:soa mode de dési- 
gnation et sa représenfalivité seront. 
sans doute déterminants. ‘Is font - 





actuellement l'objet de négociations : : BOza, 


entre Eltats-membres et, au sein de 


chaque Etat, entre les ministères: 


conéeraés et Jos emociations do:Gol. 
lectivités locales. 


Une question, nôtagigent, tete ; 
er suspens : quelles collectivités - 


seront représentées ? Sur ce point, le 
traité est assez. imprécis, .voire 
contradictoire. H stipule en'effet que 
le Comité « des règions » sera com: 








au traité de Rome, qui iconasoait 














post de représentants de «collective. 
tés régionales'et locales ». Moyen- 
DR Sr 

des départements estiment avoir un 
RS Ce 
vités territoriales. . 


Pour iñe ieprésentation 
: équitable 








: faire siéger le niveau d'udministra- 

“tion le plus prothe du citoyen : la 

commune, D'ailleurs, que seraient, 

Midi-Pyrénées sans. Toulouse, Lan” 

“Roussillon. fans, Montpel- 

dot demandé M. François Zara- * 

< eur -de -l'Association 

‘ Française, Conseil des commünes 
et'tégions d'Europe (AFCCRE). 

- Ceroupe, présidé par M. Jaéqies 
Chaban-Detmas (RPR), vient de lan- 
cer une campagne en faveur du 
:trañté de Maästricht auprès des élus 
‘locaux. L'AFCCRE réclame une. 
représentation équitable des trois 
veaux d'administration locale. Elle 
eut qué les représentants du 








Une date limite. 


tion, prévu per la loï sur 
l'administration territoriale de la 
République, inquiète un certain 
nombre d'élüs, qui craïghént de 


se faire quelque peu forcer la ‘ 


main. lis s'interrogent : sur 
l'échésnce du 8 aofk, l'une des 
plus importantes, sans doute, 


prévues. par ce texte. # 66 © 5 ct qu'elles «feront l'objet. 


demandent st eñe doit être 


considérée comme uns dete 
limite pour le dépôt de leurs 
projets (le Monde daté 5-6 ju- 
let}. 


Selon La toi du 6 Février 1992, 
la commission départementsle 


. .| de la coopération intercommu- 


nals est obligée de rédiger un 
schéma conforme aux proposi- 
tons des communes, lorsque 
deux conditions sont réunies: À 
faut que ces projets ajent été 
formés avant le 8 août. et 
D Co se 


pour la coopération intercommunale 


QE csienarior de 1e cooopére ‘ 


“déux points :‘ta formule: choisie 
tenté juridique (Cümpétehcés) 


-Le secrétaire d'Etet aux cô- 
lectivités locales, M. Jean-Pierre. 
‘Sueur, a déclaré récemment que. 

les propositions faites après le 
.8 août n'en seront pas ‘mains ns 


! «recavabless par la comimis-. 


‘d'un examen attentif er appro-- 
fondi.» Examiner, toutefois, 


‘n'est pas- accepter. Après la 


8 août, «la,commission ne sara 
pas juridiquement tenue de 
reprendre les projets en l'état», 
rappelle fe ministre,"dans una 
lattre adressée, -début juillet, au . 
président de l'Associatian des 
maires de’France. En cas de : 


fige, at'quéllés que soient les 


tolérances. promises ‘par les 
commissfons c'est donc bien: 





TL sam mm 


anne 


“« Fon: peut appliquer le-principe . 
…. de subsidiarité.e combler le déficit 
démocratique:de Bruxelles, 1! faut 


Re Fou 





Comité soiint des élus, et non des 
pos «il faut en faire une 


ique, et non un groupe 
d'experts able au Comité éco- 
nomique et social», estime M. Zara- 


goza. Ses membres devraient être 
choisis par.les associations politi- 
ques représentatives, et non par les 
gouvernements (le Monde daté 
15-16 décembre 1991). 

En vertu du même principe de 
subsidiarité, les départements, com- 
pêtents en matière d'équipement et 
”d’aménagément rural s'estiment les 
mieux placés pour servir d'intermé- 
“gars entre l a FA citoyens 

campagnes. “. commu- 
: hauté prend une décision, ce sont les 
départements qui pe 
M. Jean-Jacques 
-sident (UDF) du conseil général du 
Haut-Rhin. * 


“Réaffirmation 
… duprincipe de non-tutelle 
L'Assemblée des idents de 
tonseils généraux à l'an dernier 
un centre de ressources et d’informa- 


tions sur les procédures communan- 
taires. Elle envisage de tenir son pro- 


Compétition pour l’Europe 


. : ‘ Le“traité de Müastrichf prévoit que les collectivités locales 
eront consuhées Sur les décisions européennes. Toutes demandent à l'être 


chain congrès à Strasbourg, sous les 
auspices du Conseil de l’Europe, fer- 
vent défenseur des minorités locales. 
Echaudés par l'expérience des der- 
nièrs contrats de plan, tes départe- 
no pen en effet un certain 
des régions. « Elles ne 
tr ep prendre de décisions à 
rare place », prévient l'Assemblée 
présidents de conseils généraux 
(RPÉG AUDE UDF. Elle rap- 
pelle que la décentralisation a msti- 
tué un principe de non-tutelle d'une 
collectivité sur une autre, ainsi que 
des compétences différentes. 


.Pourtant, tranche M. Jacques 
Blanc, président (UDF) du Langue- 
doc-Roussillon et de l'Association 
nationale des élus régionaux, « seuls, 
= résidents de région auront le 

politique nécessaire pour blo- 
quer des dérives technocratiques ». [1 
est d'accord pour que le Coraité soit 
mixte dans un premier temps. Mais 
les régions devraient comptet au 
moins treize représentants perma- 
nents. 
Départements et communes se 
raient-les onze sièges res- 
tants. M. Blanc souhaite que, après 


une période transitoire de quatre 
ans, un deuxième comité consultatif 
soit créé, afin de regrouper ces col- 
lectivités infrarégionales. 


«De nouveaux 
droits»? 


L'Europe donnera-t-elle aux 
régions le moyen de consolider leur 
influence sur le plan vational? Avec 
la réforme des fonds structurels, 


Bruxelles a déjà contribué à promou- : 


voir le rôle de ces collectivités terri- 
toriales dans lx construction euro- 
péenne, Les régions étaient en effet 
— en théorie, sinon en pra- 
tique — à {a gestion de ces énormes 
budgets qui doivent corriger les 
écarts de richesse entre territoires. 
Fins stratèges, les élus pourraient 
s'appuyer sur Maastricht pour obte- 
nir l'élargissement, en France, de 
leurs prérogatives : « Nous demande- 
rons de nouveaux droits en matière 
d'éducation, de formation profession- 
nelle ou d'environnement », promet 
M. Jacques Blanc. 


RAFAËLE RIVAIS 


-La ville de Metz contre ses femmes de ménage 


La privatisation de services municipaux a déclenché 
un confit entre la mairie et d'anciennes employées 


METZ 


I E conflit qui oppose, depuis 
- cinq ans, la ville de Metz et 


Durmeÿ de co vieu de 
M femmes de m vient 
connaître un nouvel épisode, avec 
la décision prise, à là fin du mois 
de juin, par la municipalité de 
“M. Jean-Marie Rausch (majorité 
Présidentielle) de se: pourvoir en 
cassation. 


En Der la villé privatise les ser. 


-. vices de nettoyage de ses établisse- 


ments scolaires. Cette opération, 
déclare alors M. Rawsch, devrait 
réduire le budget du nettoyage de 
6 millions de francs à 3,5 millions. 
. Mais ellemodifie la situation de 
quelque pure femmes de 
-de la moîtié sont 
reckassées dans les services munici- 
paux. Une trentaine acceptent d’al- 
ler dans e-privé. Six- sont licen- 
ciées. Commence alors un véritable 


feuilleton judiciaire. Les six sala- 
riées sans emploi, épaulées par la 
CFDT, t UA recours au tri 
bunal ‘administratif de Strasbourg, 
qui, deux ans plus tard, casse les 
marchés passés par la municipalité. 

Elles sont rejointes en [1989 par 
une quinzaine de jeurs collègues, 
qui, à leur tour, se sont retronvées 
au chômage, l'une des sociétés 
concessionnaires ayant été placée 
en liquidation judiciaire. Ces 
anciennes employées communales 
demandent à réintégrer les services 
de la mairie. Elles estiment que la 
ville a rompu abusivement leur 
contrat de travail, et réclament près 
de 3 millions de francs d’indemni- 
tés. Le conseil des prud'hommes les 
déboute de leur action, en avril 
1991. Elles s'adressent alors à la 
cour d'appel de Metz qui, en mars 
1992, condamne la ville à lear ver- 
ser 500000 francs, soit 
22000 francs à chacune. 

La municipalité s'exécute, mais 
se pourvoit en cassation. Les 






anciennes employées de mairie ne 
peuvent dépenser leurs indemnités 
tant qu’un jugement définitif n'est 
pas prononcé. Si, en effet, elles 
n’obtenaient pas gain de cause, elles 
devraïent rembourser les sommes 
perçues, plus les intérêts. La procé- 
dure devani durer plusieurs années, 
la CFDT vient de lancer une sous- 
cription afin d'aider ces persounes 
qui, souvent, disposent, pour toute 
ressource, du revenu minimum 
d'insertion. Si la Cour de cassation 
confirme le jugement de Ia cour 
d'appel, les sommes recueillies 
seront versées 4 des œuvres huma- 
nitaires, précise le syndicat. 

De son côté, la municipalité 
explique qu elle «représente les 
intérêts de l'ensemble des contribua- 
bles messins, qui supportent indivi- 
duellemeni les condamnations 
niaires mises à la charge de la 
commune b. 


JEAN-LOUIS THIS 






REPÈRES 


BOURGOGNE 
Promotion hôtelière 
en Saône-et-Loire 


DANS ie sud de là 18, les 
mauvaises Conditions climati ue 
du début de l'été, 2joutées 
grève des routiers, se sont Er 
sur ke tourisme, Les professionnels 
de ce secteur, soutenus par Île 
conseil général {UDF) de la Saône- 
et-Loire, ont décidé réagir. Pour 
allonger le séjour des touristes de 
passage, un trentaine d'hôteliers 
eur offrent une troisième nuit à 
moitié jusqu'au 25 août, Cette 
initiative est annoncée par une 
campagne d'affichettes et de tracts 
Sen ee Te 
le concerne que cham- 
bres d'hôtel Par à 
bres d'hôte, les gîtes ns et e 
campings resteront ouverts en sep- 
tembre et en octobre. Ainsi, espère- 
t-on, dans les milieux concernés, 
retrouver l'optimisme qui avait pré- 
FL au printemps, lorsque le taux 
des nuitées avait marqué une pro- 
gression de 5 % par rapport à l'an 


BRETAGNE 
Microfilmage 

de journaux anciens 
en Ille-et-Vilaine 


Le conseil régional de Bretagne, le 
illes Rs See Vins es 
vi le es, Vi et 
Saint-Malo ont signé avec la direc- 
tion du livre et de la lecture du 
ministère de la culture une conven- 
tion pour la réalisation d'un plan de 
microfilmage de journaux anciens. 
L'opération devrait coûter 
000 francs. Plus de 
300 000 pages de trente-quatre 
titres vont être scomsbles 5 grand 
public sans risque pour leur conser- 
vation. fs périodiques rete- 
aus figurent plusieurs journaux du 
dix-neuvième siècle. Le papier uti- 
lisé à cette époque contenait davan- 
tage de bois que de chiffon, d'où 
une plus grande vulnérabilité à 
l'épreuve du temps. Les 
5400 mètres de microfilms seront 
conservés aux archives 
tales et dans les bibliothèques 
munici le Fougères, Rennes, 
Saint-| et Vitré 


PAYS DE LA LOIRE 
La «Sécu» de Nantes 
se décentralise 


E N 1990, la caisse 
Re mme jantes décidait 
se ra) le ses usagers en 
créant, dans lomération, mais 
aussi dans © ns chefs-lieux de 
canton distants d'une cinquantaine 
de kilomètres, treize « maisons de 
la Sécurité sociale ». Cette « décen- 
tralisation » de la Sécu» a perti- 
cipé à la revitalisation des zones 
constate--on, denx ans plus 

tard. Rien à voir avec les permma- 
nences minimales de jadis. Les 
«maisons» Sont équipées de 


imaire d'as- 


réseaux informatiques et- 
tant de traiter les dossiers les 
mêmes délais que la caisse centrale. 


L'idée, que J'on doit à M. Claude 
Frémont, directeur de La caisse de 
Nantes, a été bien accueillie par Les 
maires des communes concernées, à 
gui il était POUTANE demandé de 

ournir des locaux. Les emplois 
sont occupés par du personnel 

, Sans augmentation d'et- 
fectis. La formule permet donc de 
rendre un meilleur service sans 
coûter un centime de plus à la 
«Sécu ». 


POITOU-CHARENTES 


Un centre 
d'information juridique 
à Poitiers 
S IÈGE de l'une des plus 
anciennes facultés de droit de 
France, Poitiers vient de donner 
naissance à un cenire d'information 
Juridique baptisé Droit et médias, 
que ones que Loto du Futuro- 
Plutôt que de s doter d'une 
bib iothèque, celui-ci a créé un 
réseau de juristes et de correspon- 
dants à l'étranger qui, grâce au télé- 
port voisin, vent transmettre, 
dans les délais, les rensei- 
gnements funds Droit et 
médias est déjà implanté dans huit 
Re eu s. Sa directrice, 
we Petra ér, avocate d’ori- 
gine néerlandaise, annonce un 
développement rapide en direction 
des pays de l'Est. 


> Droit et médias. Tél. : 
49-49-41-41. Minitel 36-21, 
code REIDH. 
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Coup de poker 


Le standard téléphonique de 
la Fédération française d'aviron 
a fifi sauter en fin de semaine. 
Des miltiers de personnes ant 
appelé pour savoir comment 
ils pourraient se rendre au lac 
de Banyoles - situé à trois 
quarts d'heure de route 
de Perpignan - afin d'assister 
aux finales des compétitions 
olympiques. Pour la première 
fois depuis vingt-huit ans, 
les galériens français semblaient 
en mesure de monter SUr 
l'un des quatorze podiums qui 


les entraînements, 

les équipages, programmant 
la préparation, créant 

une dynamique de groupe. 

La méthode est donnée pour 
«scientifique ». Elle n'a pas 
exclu de la part de Herr Mund 
un certain goût pour les coups 
de poker. Et celui qu'il a tenté 
en appelant dans l'équipe 
nationale Corinne Le Moal n'est 


qualifiée pour la finale du skiff 
qui devait avoir lieu dimenche 
2 août. Un énorme pari! Une 
belle revanche! Corinne Le Moai 
est un peu à l'aviron ce que 


les années ont 
toire n'est pas un aboutissement 





d'une fin de carrière. 
dredi 31 juillet la deuxième d ans dre le & 
éd ile d'or française en . brun qui Déianes one LE le ù 
PUkraini 4 dom & j e 
Les de à tant PHDPRS pied du pouvait enfin de en 1985 et 1987, il Réservé et rétiéchis 
individuel. Il est le premier les 
champion olympique dans cette 
discipline depuis la victoire de  fendu ÿ 
Christian d'Oriola aux Jeux humi 
olympiques de Melbourne en îl 
1956. C'est une délivrance plus 


qu'un aboutissement Pour ce aient pas sous ses pieds, comme Erance, Phi 0 e h 2 
gaucher de trente et un ans, un fol rêve qui s'évanouit dans un ce Poeme maps Re  S0k. à Pattaque, Lont aidé «à monter une 
champion du monde 1990 à réveil brutal. LU se dit fini, Curicusement, .le fleuret. .Lé iricolore attaque de l'escalier» et à Christian Mac- 
Lyon, après des années de à Chacune de ses. victoire le plé donc, :et dans le danger, trouve la tin, 50 nouvel entratneur. avec 
doute jalonnées par deux pre- Un parfait au plus profond des abimes de bonne parade, {a feinte et eufin la : ‘qui il. travaille depuis quatre ans 
aute jalonnées, pa P ù fé. Ce bourreau de travail bonne Pre pointe dé son arme -. et qui lui a permis vde franchir le 
décavantes anonyIse vainc tout seul qu'il 2'2 pas moucherée. Parfois, les attaques | dernier palier ». Après Barcelone, 
sont si. foudroyantes qu'elles en “philippe Omnès va sans doute 


mières partici 
aux Jeux de Los Angeles et de 


Cet homme revient de loin. six ans. «J'ai suivi un copain. Je EX Fi chi jouche, dont lun n 

En octobre 1989, à l'entraînement, 76 foutais un peu de ce que Je En 1989, il manque d'une EX plus: vif.plos hargoeux, _me peser d'autant que Ve 

le fleuret de son adversaire se Jaisais. L'important, etai d'être touche le Stre, de Le 1 du À HE - avec mes camarades de l'égaipe de 

brise contre son cou et perfore la vec mes amis», Le gamin MI Û a = °: Une: "France grandit peu à peu» 

veine j ï s'amuse, prend goût à l'épée ct moins sa premiè Btaille - l'ar-  Une-veine. "2 ati 0 

veine jugulaire man ag a s’entraîne très Sétfeusement et | gent — en individuel. L'année sui- de vie .: OR Avant de partis, le bras d'or-de 

récolté une cicatrice et des id dur : le genre de garçon sérieux vante, à- Lyon; le -titre de ER LL individuelle veut réaliser 

bien arrêtées sur la relativité de qui répète tels des es, les champion du monde ne lui Hômme posé, le futur chmmpion 1 doublé avec F de France. 

l'existence, Vendredi, la vie lui a mêmes gestes jusqu la perfec- échappe pas. Las, il reste on par-  oiympique l'est même dans ces Vendredi il s’est juré de ne pas 
fe tion, Tout va très fait anonyme boudé par des spgur OR TL orsqu'il- sent la pression laisser retomber celte tension pour 

d d'one vi 


encore réservé l’un de ses tours dt Ckab de France 


malice inespéré, insensé, À l'issue France en 198 devient le meïl. simplement pouvoir er. 

de trois «assauts» conte l'Uiru-  Jeur feurétiste français, Champion * ap éingeneut ans, le chant — pousse Le ion, qui l'a lavé. de toutes ses défile 

aien Sergueï Goloubik, le Fran” de France en der 1984, il pion français range ses fleureis acer An lune PE Un: @t'de tons ses fi , ‘aushi, 

s radieux est monté sur la pre- compte pendant quatre ant dans un Pl Six semaines pape. s'où . V-: Curieux Or Or DE 
mer 


mière marche du podium. Enfin, consécutives parmi les huit fina- après, i craque et reprend .# J'ai 
ft l'en jsi artifices 


Jeux ratés, il réussi 


après deux i 
« décracher l'Olympe » sans que te) 
son bras gauche ne faiblisse. ques 


Cette médaille d'or revient de 


loin. Du fond du cœur d'un pe 

homme qui a souvent balancé équi 

entre le fleuret et le ras-le-bol, Le 

dévasté par le doute à mesure que éclatante, Peu à peu, une ombre ; tout «Le 
passé. « Celle vic- bre envahit cette brillante ret eft l'art de la feinte, exp 


en août. 


adant vingt-six 
vers le 


j\ 
que un fardeau de plomb t accumule les classements moyens. ou 
i ix ans et grimper 1 s'entraîne dur, pourtant, mais Sa les fleurets 5 'entrechoquent à. phorie, s& 
ur. Ui belle 1 érodée. un j nié dé” : itrine, ä parle encore de 
vague oreilles, les yeux 
le 


tes marches du podium u à 
convaincu qu'elles ne 5€ dérabe- fait d'on de 


Philippe Omnès est venu à l'es- 
crime nn peu 


aux ch 
-82-83) et aux Jeux on S bat, la jubilation des assauts lui  &asé par l'enjeu 
lass: Lo Ag t d : que Fa 
se ç Ie e avant de rem- se ! 
WRlaille Et vendredi, chaque touche qui dans les conditions de Lyon, où 
7 le mène à le Vo cine les dans le En une Pareil émorion Le signe, peut-être, que les trente 


NATATION : record du monde 





ot mr, 
— 
nn 





NA La enr mn, 
te den em a, 





D / | Q iR . 

j Omnès a gagné ven- Elle est ma (Omnès ne veut rien savoir. T1- équipes. dé Frunée d'escrime. 1! 
Php) de a a er, s'enclame ce beau enchaîne les compétitions sans  Jaui savoir décrypter les élans de «Je crois que cela a été serré: 
ï souffler et de S'adversaire pour éviter d'être tou. J'étais bien, Je tirais bien. Îl ne 


iusctime. 1° souvicot-il des assauts, d'anleurs? 


ché, ou bien l'emmêler assez pour fallait: pas que Je commette de 
1 5 a 


Délivrance! Comme si se poser trop de ( } 
ion pouvoir lui faire büisser sa. D “fautes tactiques. : 


a 


podium OUR dasis Peu. 
médaille d'or cognant- 


a sourire confiance s’es . peine, impressionnants sauts sus : 
as A L te . Fe are encore à 

SO DORE Le ne Le do en on 
à tont doucement #ravi Jeux olympiques de Séoul au for one der la Die PR x pensais qu'à presque trente-deix 
Youssef ÿr one à ans, ça allüït être juste.» I read 


Hocine. Sixième avec l'équipe de T tal hommage à tous ses maïtres qui 
il, d ua Seque Goloubitski.débous- . monter une marche 4 


se con’ 

pu gagner à la force de son poi- us, 
il t es. On aurait aimé 

Ti 'avait gnet gauche. [l fallait un gagnant, sont L arrêter pour de bon et Sur Un Sur 

par hasard. vait Cest tout. les voir s'affronter encoré deux “as: L' f ent commence à 


vite. Le 
uis l'équipe de sors dont il aurait besoin ur monter. Lorsque ses feintes sont réronver'ce plaisir d victoire 


la tension se libère, : avait le 
de trouver, tons Îles et cicatriser.toutes Tes blessures. 
je. , Toutes, sauf cette petite plaie 

manquent. ment. J'ai tenté de me remettre nichée dans le côu de Philippe v 
: Omnès, près d'une veine devie. 


ampionnats du monde ent. Le plaisir du com: 


en 19! 


por! | 

ce plaisir retrouvé. Le Yvant.dé devenir chempion ‘du à ières 

e à la façon monde Ain jusqu à la dernière Se d'évroet tenues qu'à la 
eme meme tie agi ne date 
des $e *_… BÉNÉDICTE MATHIEU 


| Un entretien vec Site a : M fr. : 
_ «Popov a quelque chose de plus» 


de 
1, La lumière, of de la 
en 





te 
Pour l , Philippe Gilbert Lefin,. directeur 














































































































































































Jeannie Longo est au cyclisme, « 
de emmardeuse pétrie sur 1 500 mètres nage libre 
none 1976, elle . gs à . h = 
ses | Kierin Perkins, le «wonder kid» | : | 
Elle commence à accumuler ern re S, € « WOnGeT A0 ? Les épreuves de natation ont - tuer “un: stiidlant ‘pour ices marge du système fédéral avec 
les dc ionne é Ë nt ë [ ur à ë | 
scans. | Dexro demon con que te | US Her Gap Gr dans ue Couees Tédés sméels 1 
en faire qu'à sa tête. Pendant été” améliorés, vendredi : "Onde" kids eC'ast vrai qui y |  dredi 31 juilet. Stephan Caron, Je ne parlerais pis dntee es de le 
que ies autres galèrent sous 31 juillet à l'occasion de la A rude eus- | Vice-champion du monde on EE crois qu'ils Ma D _baute 
les ordres d’un entraîneur demière jouée des épreuves estime le champion olympique. 1986 et médaille de bronze sur ‘ pays ont pris de telles proportions © 
national, elle préfère suivre de natation par la Chinoise Peut-être est-ce la façon dont 100 mètres nage libre aux Jeux En peuvent. relativiser tout ce. . 
les conseils da son mari, Yong Zhuang sur 60 mètres nous sommes élevés. Nos | de Séoul (1988) et da Barce-. Qi ler arrive. Cote année, F5 que. ‘ture 
Une à À n'est gs : LE par l'Australion anciens ont € dû travailler dur. lons, en dresse un bilan pour LÉ troluer dans de D ne d'en 
Dore Bien mice {14 . & s). Les as par se battre pour : | | Fe sort cherchent + 
; Q . l'avoir. En ra Arnéri- vous tenir plaisir. deven! 
qu'elle gagne les tests de vainqueurs sont l'Amé- cains ont toujours eu des cham- h et. vtr rèn comme es 1 ee Fe 
sélection, elle finit par ne pas ricaine Summers Sanders sur pions sur les courtes distances. » symboles des épreuves de nats- pu 
être retenue pour les Jeux 200 mètres papilion (2 mn Les méthodes de préparation | 1e quels saraient-üs ? =Loinsnen de rt 
de Los Angeles. 08 s 67, les Hongrois Tamas Ont évolué. John Carrew, = . Sans hésiter. Il a créé ae ah pe mr) 
La Darnyi sur 200 mètres Vebc de Er de Kieren Perkins La orties, Cent 100 mètres qué de ces Jeux, La présence on 
3 Nonmande tetiement 4 nages (2 mn 00 s 76) et , à travaillé avec sur 50. Sur cette distance, c'était : China d'entraineurs RDA 
qu'elle renonce à ramer reg ECS chercheurs de l'université du | totalement i de de l'ex 
l'équipe nationale. Elle Krisztina Egerszegi sur Ouoensiand talement inattendu. Dans l'his  et:fa-morp; ie de certaines 
pour ipe le. Elle se 200 mè dos (2 mn 07 ueer pour étudier la coor- toire de la natation, ça n'est pas .nagauses. ont ‘suscité quel- 
eortonte de battre rhguiirement Er Sud : 1 S ca es LS sens : se souvent aux Américains de ques rumeurs. La natation est- 
celles qui partent le maillot 3 ( relais masculin amé- l'eau, uences idéales en ft. Il faut alle à l'abri des dérapagen de ia 
français lors des compétitions ricain {Rouse, Disbel, Morales, des pieds. Mais un remonter à 1956 pour ne pas les « préparation physiologique ? : 
quons Olsen) sur 4 fois 100 1 500 mètres se jours retrouver sur le un 2 difficile ? nt 
hexagonales. Elle pourrait sinst | 4 UE mètres SOS Créé dès les | 100 mètres. Popor Sun grand CRU ue 
g rançais ont là-dessus. Tout le monde a des 
continuer à grossir indéfiniment obtan deux places de fina- 200 mètres de temps de pas- | (Champion AU PE otentiel de. doutes, On ne peut pas juger les 
ga collection de titres - elle en fetes : fina- sage très inférieurs à ceux de progesion nn, ans la salle sans pred a jai du - 
Sn nee | nie dome Pure no mens sn Des den 
que sa de à bi nus a quelque A quoi elles ressemblent. ‘7, 
personnelle, Mais à la veille per le relais 4 fois 100 mètres de sa course en solitaire, croi- parfaite plus. nous devons 
ï masculin, cinquième. sant le plus souvent ses #dva nn 0e mL : 
et __— Mund lu Dans les nus 60, l'Austra- TR certains ses saint mi Dent battre ed de fasse. Fu cor im wi pas vraiment Gonnu 
propose de reprendre du service moe par Fhistoïs retard à l'arrivée. «Je navals | trouve PR (48. s 42), que je D liard d'habitnts. Le Pur «avec une Ro Préae ao pus 
actif. Et Corinne Le Moal poliomyélite à neuf LE fie pas idée du temps, assurait le que, e où ils décident de s'investir dans haut niveau, des cs. 
s'attelle à la tâche. Au bout RE en De: OS En on LE AUD Qn sport, is disposent d'une masse. Jeux ct eux, champé 
de miles de longueurs duenter éssidûment une piscine J'entendsis vaguement la foule énorme de sportifs pour leura sélec- “monde et la” faculté.‘ 
de bassins, il y a catte place nes Sans Des été une Lave à Faro «Du mal à admirer FE L'effondrement le a face: Je crok que in 
ae pius tard, D les Docrde l'impression de me bétés à les Chinoises » pren er eniai de PA. d'arirer Gang 1e ie 
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GA DELA GARE 7 SI Le Gra- 


CENTAE  GEORGES-POMPIDOU 
142-7442-19). Resoi : 21 h, dm. 16h, 
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: 20 h 15. Eric Thomss : 22h 
HÉBERTOT + 87-23-23), La Vérité sur 
maman : 21h. 
HOTEL DE SuLY 444-61-21-601. Coup de 
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MICHODIÈRE (47-42: 96 221 4 Puce à 
l'oreille : h 30, dé 
GLVMEUR mare 26-49). ce at Erelche : 


POCHE-MONTPARNASSE (45-48-92-97). 
_- Madame de La Carre : 21 h, dim. 


SCATALAN JARDIN SARA 


PRÉ 
143-71-14-26). 29 one 16h. 
RENAISSANCE 1 La Java des 
SALLE BRASILIA aan. De pas- 


AS ECTS 
DID SAINT-MARTIN 
Ka Charité bien ordonnée : 


TH STRE,. AU pue! HEURES 
ge fans ait A a bus 
re a MAUBEL. pce ÉALABAU 
15-65). Gérard David : 20 h 
RE DE NÉS 146 24 81-04 L Le Be 





A 


RÉDACTION ET SIÈGE SOCIAL : 
15, AUE FALGUIÈRE 
76501 PARIS CEDEX 15 
Tél. : (1) 40-65-25-25 
Télécopieur : (1] 40-65-25-99 
Télex : 206.806F 


Edité par la SARL le Monde 


Durée de Lx société : 


cent ans à compter di 
10 décembre 194 


CERN E 


Principaux associés de ln société : 
Société civile 
« Les rédacteurs du Monde », 
« Association Hubert-Beuve-Méry » 
ane, 
Le Monde-Entreprises, 


à paritaire des 
ISSN: 6395-2037 
PRINTED IN FRANCE 


Rensaignements sur les microfilms 
et index du Monde au (1] 40-65-29-23 


Indifférent : 19 h. Doute Violence : 20 h 15. 
He DU TAMBOUR . 
bébé : an dim. 15h. ? 
ones 
Madame : SR Nes 2h15. 


RÉGION PARISIENNE 


NEUILIY-SUR-SEINE (THÉATREI 
447-45-75-80). Tueur eans gages : 


CINÉMA 


LA CINÉMATHÈQUE 
PALAIS DE CHAILLOT 
(47-04-24-24) 





SAMEDI 
Une histoire du flm policier ranais © 
l'Homme de Londres (1! 


16h30: Panique (1 die le Juan eme 
18h no on Penies 


dau Ty dpi 18 à a Van R EE 
Arsène Lul 


tèna Lupin (1962), 
d'édouel Motraro 18 h 30 Mar PE 
sonne (1996), A: 

PALAIS DE TOKYO 
147-04-24-24) 


SAMEDI 
Le Cinéms américain regarde 588 
Danse des Sloux (v. Hoi de one ls 
Chayennes {1 vo}, de Ford, 20 h. 
DIMANCHE 
américain regarde 565 indiens : 
Thu cn Le +.0.}, de Klew at Edan- 
Battle at Eldarbush (1913, v.0.}, de 
DW. Te Custer's last 11912, 
, de ince : The Last of the line (1915, 
, da ince : Tha acc evol 
de DW, Griffith, 1 
fin. vo. s.t.f), de Sam Wood, 18 h 30 : 
l'Algle solitaire, v.F}, de Deimer Daves, 21 h. 


VIDÉOTHÈQUE DE PARIS 
2, Grande-Galerie 
140-768-62-00) 

nn ne 


pd RUE de inerte Card, 
les Enfants du paradis 
Fin de Marcel Camé, 16 h 30 ; 


829 de ur Cr ne 
1979) de Cristian Bol 
Da A pt 11987) de Jeko- 


Ra (1880) de dueques Anar, 20 4 ED. 


DIMANCHE 
De te d'au 1058) de Faye Tru TUE 
Une l'eau Fe 
faut et Jean-Luc los Mar eos Mauvaises Fré- 
quentrions (1986) de Jean Eustache, les 


ADMINISTRATION : 

1, PLACE HUBERT-BEUVE-MÉRY 
94852 IVAY-SUR-SEINE CEDEX 
Tél. : (1) 40-65-25-25 
Tétécopieur : (1} 49-60-30-10 
Télex : 261.311F 


PUBLICITE 


15-17, me du Colonel-Pierre-Avid 
15902 PARIS CEDEX 15 
TL. : (1) 46-62-72-72 
Télex MONDPUB 634 128 F 


Tékfan : 46-62-98.73, - Société tale 
de La SARL le Song ei de Méxfias et Régies Europe SA. 


Le Monde 


TÉLÉMATIQUE 


Composez 26-16 - Tapez LEMONDE 
ou 36-16 - Tapez LM 


Interdite de tout arti 
sauf accord avec l'administration 


ABONNEMENTS 
1 place Hnbert-Beuve-Méry, 94852 IVRY-SUR-SEINE CEDEX. TEL : (1) 49-60-32-90 


RE F1 
UXEMB.-PAYS-BAS! _Voie nonmale-CEE 
[sur | we | 


[3 mois | 407 | E 
[émis | 8907 |  119F | 15%0r | 
Lis 1606 | 2086r | 7 2%0r _ ] 
ÉTRANGER : par voie aérienne tarif sur demande. 
Pour vous abonner, renvoyez ce bulletin accompagné de votre 


règlement à l'adresse ci-dessus 
ou par MINITEL : 36-15 LEMONDE code d'accès ABO 


d'adresse définitifs ou 


s : nos abonnés sont invités à 


Chuogements provisoires 
formuler leur demande deux semaines avant leur départ, en indiquant leur 


numéro d'abonné. 


Durée choisie : 3 mois [1 


201 MON O1 
6 mois O lan O 


Prénom : 


Code postal : 
Pays : 


Veuillez avoir l'obligeaace d'écrire tons les noms propres en capitales d' “lrnprimerie. 











RRRRrse 








AGENDA 


É Mn. 08; à Gant 
: 5 Ce Mon 





LM TE 
13-21-4170 “ 


-Tun.j : es d'alleurs, e 
RE OS à : 14 me Pernasse, 6° 


A DOUBLE VI 


v.0.) LR BE Œ Se î 


LRLTeSS 14 Juitet Par- 


OPEMI Les 
Heles, 17 (40-26-12- ici 
, G* Ro ssar7 Las Trois Balzac, 
& NUL , 14 
HETOUR A HOWARDS EN , "0 
12-12) ; 
let Odéon, ne p GA ;La A 
7-06-12-15) ; Pubicis 15688, Sa 
47-20-76-24) : La Bastille, 11- 
49-07: 3 Gaumont Ecran, 13 
45-60-77-00] ; Gaumont Parnasss, 14° 


LES AVENTURES D'UN HOMME 
INVISIBLE. Film américain da John 
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Odéon, 6 (43-25-59-83) ; Gaumont 
Ambassade, 8 [43-59-19-08); 14 
Juiftet Bastille, 11° 143-57-20:81); 


Ps dan Gaumont Opéee, z 
fe Frs Saint-Germain, 6 
Mo 2 eu so Club Gaumont 

& (42-56-52-78) ; Sept Pamas- 
"143-20-32-20). 


TALONS AIGUILLES Lx or 


Orient Express, 1" (4: Las 0 


Danton, 6* (42-26-1 UGC , : 
DÉS En os 


15° (45-44- 


THE PLAYER a, vo) : Forum Horizon, 1« 
45-08-57-57] : UGC Odéon, 6° 
42-26- 10-30) : ; UGC Rotonde, 6- 
(45-74 3 UGC 8, Ge 
5-62. 20 40 : . Juillet Bastile, te 
43-57-20-81 iv UGC Opéra, 
DRE te “Montparos, 14 


TOUS LES à MATINS, ps An HS 
Ciné Beaubourg, 3= 


let Pamasse, 6° Re Gi 
En Par 
3-86) : End Fauuls, 16 


TS Eng) : Stulo des Ursuines, 6: 
A PRE IA, vo) : : George V, & 


LES SÉANCES SPÉCIALES 
A TOUTES VITESSES D : Cinaxa, 19 
{42-09-34-00j 19 


GITACHE MOI MON jap. ue LL LES 


TA BELLE NOISEUSE 1 
K2rar-o Non e) : Donfer-14r 
mul Re : Studio Galande, 5° 
CÉRÉMONIE -BECRÈTE Bt. vo. : 
come . Fspre Taÿ, e 
54-61-60} BR 10) 18h 10, 20R 10, 


LE DÉGALOGUE 7, ‘TU NE VOLERAS PAS 
ES RE Sa 090 088 sai Louis- 


en Studio Galande, 5° 


DOMANL D : Le Bary 


Zèbre, 11° RS SFBT 18! ñ 


PARIS EN VISITES 








LUNDI 3 AOÛT 


«Les salles souterraines nouvelle- 
ment a des thermes de 
», 11 heures, du Musée 
y! P.-Y. Jasiet}. 
Cu d'artistes et jardins 
Se Montmartre», 11 heures, 
15 heures et 17 h 45, métro 
ce {Connaissance d'ici et d'ail- 


«Les transformations du quartier 
de Bercy 14 h 30, sortie métro 
té POPB (Monuments histo- 


aCités d'artistes du norme 
arrondissement», 14 h Li peoe 
Denfer-Rochersau as 
«Versailles. Les bo: 
du'chétegus, F4 H 30e cour TES 
neur du chateau, status de Louis 
(Office de tourisme). 
«Petites églises et visites ruelles 
otre-Darmes, 14 h 30, 


de 
So Gunys côté thermes (Europ 


explo). 
«Hôtels et jardins qu Marais, Place 
rl sure o0 14 h 30, one: mére 
lu passé). 


chétels du “Maria. 
ouvarts. Passages, 


katement 
insolites, 





LES FILMS NOUVEAUX 


Les hôtois céRbres 
À minéss, 21 heures: métro San Pau 
Lurèce visites). 


DROWAING BY NUMBERS a 
Dentert, 14: 43-21-41-01) 21 h 40 
ÉASY RIDER (A. vo) : Cinoches, & 
1052 La Berry Zäbra, 11° 
TURN, Ji rene 
EXCALIBUR (A. v.0.) : Saint-Lambert, 15e 
pr A Saint-Lemben, 16 
HET Ah 30. 


HAJRSPRAY LE La Bastille, dr 
26-80 DEL 


MARY POPPINS {A. 
15° (45-32-91-68} Fr (a : 
nice MAN Br Y. an ao, 


(Ge (45-54-46-05) 22 . 
METRE HURLANT L . SR Grand 
Pavois, 1B° (46: oh 
LES MILLE ET UNE que fe vod : 
Accatone, E (48-33-86-88) 17 h 30, 


LA MORT D'UN MAITRE DE TE Len, 
.0.) : Studio des Ursulines, bB+ 


lle iso 17 CL 


A Lo) : 
Grand Pavois, 15° 
re 


Pavois, 
PRINCESS BRIDE 1) : Le Bi 
Zara SONO LE De Den 
QUI À PEUR DE DE RSS oo? {A 
v.0. Soit is 5 ue LS Ursulines, 6 


14 Juillet Beaugrenelle, 15- [45-75- 
79-79); v.f. : Las Nabon, 12° (43-43- 
04-67); Gaumont Alésia, 14" (36-65- 
75-14}; Montparnasse, 14: (43-20- 
12-06) ; Pathé Wepleï Il, 18° (46-22- 
47-94, 

UNIVERSAL, SOLDIER. [) Film amé- 
ficain de Roland Emmerich, v.0. : . 
Forum Horizon, 1° 145-08-67-57) ; 
UGC Odéon, 6 (42-25-10-30) ; Mari- 
gnan-Concorde, 8- (493-59-92-62) ; 
UGC Normandie, 8: (45-63-16-16} ; 
14 Jullet Beaugrenelle, 15° (46-75- 
79-79) ; v.f. : Rex (le Grand Rex, 2« 
(42-86-83-93) ; UGC Montparnasse, 
6° 45-74-94-94}; Paramount 2 
Se-(47-42-66-31); Len Nation, 12° 
143-43-04-67) ; UGC Lyon Bastille, 
12: (43-43-01-59} ; UGC Gobelins, 
13° (45-61-94-95} ; Mistral, 14° {45- 
39-52-43) ; Montparnasse, 14» (43- 
20-12-06): UGC Convention, 16° 
{45-74-93-40) ; Pathé Wepler, 18° 
{45-22-47-94); La Gambetta, 20° 
{46-36-10-96). 


LA STRADA 
{46-32-91-69) 
STRANGER pe PARADISE fe AB, 


TAXI DRI Cné Ban 
bourg, 3: (42- JC ant. 


LE TEMPS DES GITANS 
an des Ursulines, G* D fs 825 1500) 6) 


THE ROCKY HORROR PICTURE SHOW 


U fs po Studio Galande, 6°. 
22-71) 22 h 30, 


RAT ne nan ét 


20.000 LIEUES SOUS LES MERS {A 
vil: Saint-Lambert, 15° 46-32-0166 


LES SÉANCES SPÉCIALES 

A TOUTES VITESSES 0 : Cinexe, 19« 
RÉ TACHE MOI | 3, 0 
A es vo.) : 


Studio 
tudio | PRUÉSLE eURE SE h10. A 
En 17h20. À 


+ v-0.) : Studlo Galande, 5 
72-71 vgh 
fe SECRÈTE rit, vêd: Le 


ge Ce Pres 10, Th 10, 20 20h 18, 
TE DÉCALOCU 


IE 7, TU NE VOLERAS PAS | 


val: Refler- Médicis Logos sale Louls- 
DIVA 5) à 


Resa 72 F 
be 11e sé as 170. Bery 


DROWNING BY NUMBERS Lo.) : 
Denfert. 14° 143-21-41-01} 21 Fe” men 


Jardine, Prefonds et escalier incon- 
ns 1 


Le ni plere Vero-Dodat au pas- 
sage Vel VE de le pesage des 
Fancrames». 1 BAS e du 
Louvre (P: 


Tombgs den du Père-La- 
chaise», heures, entrée principale. 
Boulevars de  Ménilmontant 
Fe ." Jastet). 

PA Te pans façadi Sinapaee 
D 3 le pri u 
Eu central fhoniments iron: 


du Marais. Evoca- 
ton Ne en ane juive dans la syne- 
gogue de la rue des Tourneftes 
construite par, pois: 15 heures, 


ul (Paris et son his- || 


tore). 
«Promensde de k la 
v Se CAL] 5 ce ces 


Jacques À Cœur», 17 heures, métro 
& Mareis (Nu- 








Edo Glande, m 


h LA sortie métro Saint- 


ee ee te are eue 








v.0] : Cinoches, 6 
RS aout Riot La Berry Zèbre, 11° 
. v.02 : Siinit-Lambert, 


ES ENCHAINÉS (à 
É 45-32-91-68} or CR 


0) : SéintLarhbert, 19: 
Nc ETS En Û 





FANTASIA (A. t-Lambant, 16- 
(45-32-91-68] Leu Th 20e 

. HAIRSPRAY. de voi} : “La Bustile, te 
(43-07-48-607 


HENRY. PORTRAIT OF À BERAL OLLER 
Medias nb. à 


DES NUE MONTE V0): Beié-Larmbert, 15e 


Fée wma Paye : Su 
go, Gnonde, &e (SA TÈT) : "Studio 
Gainde, 8° 43-54-72-71] 1Ëh 
MARY POPPINS (A, v.L) : 
ES Grid Parois, 
METAL HURANT as Gran 
| d 
STAL NRART D te à 
LES MILLE ET UNE NUITS HE. voi : 
Accatone, B° 148-33-96-968) 17 d 
LA MORT D'UN MAITRE 


Studio d ED ue, 
le is 17h LM #5 


ER OP RE rer TE A 
FOUT BEA EURE NE ue 





TAG DRIVER , Vo} : Ciné Beau- 
D PI SU ON Eee Be 


LE TEMPS DES GTTANS Ioug. vo: 
orge nes 0! RASE “ 
THE ROCKY HORROR PICTURE sw 

Au “Studio Galande, 6: 
ana 


Me DSC ONTS Fed : L'Entreplt, ‘14e. 
20-000 di ES SOUS LES MERS 
sa 16° Ross 



























LE BUNKER DE LA 
se ë Saint-André-des-Acts, Le 


Va ee Cie 
LE DERNIER COMBAT (Fr) : 


Er r 


JS INIROIIN 


Christine, 6 gen 





Opéra, 2 147-42-60-33) : Utopia, 5 
143-2684 65). 
LE DERNIER NABAB (A. v.0.) : Escurial, 


. 13 147-07-28-04).. 


LES DUELUSTES (Brie, va : Utopie, 5 
(43-26-84-66} - 


ELEPHANT MAN {A v.0) : Gaumont Las 
Hshaa, x (40-26-12-121 : Goumont Opéea, 
2 4742-60-33} : Action Rive Gauche, 5° 
(43-29-4440) ; Marignan-Concorde, 9 
(43-59-92-62} : 14 Julliet Bastille, 11° 
143-52-90-81} ; Geumont Farnasse, 14« 


vf. : Geumont Alésia, 14. 


143-36-30-40) 
(6-86:76-14.  - : 
LES ENFANTS DU PARADIS Fr: Rane- 


_egb. 16° (42-08-6444). 


L'EQUIPÉE SAUVAGE (A. vo} : Les Trois 
Luxembourg, 6° (48-33-97-77). . 


LLA FEMME DES SABLES (up. va) : 


Espace Saint-Michel, 5° f44-07-20-49), 
LE GUÉPARD (L, v.o} : eftot Répubique 


‘14 148-05-51-33% 


HAIR (A. vo. : Le 


| Seint-Gormain-des-Prés, 
* Selle G. de Boauregurd, 6 142-22-57-23) : 


Les Trois Bebac, 8 45-51-10-609. * 
HUSBANDS (A., vo.) : Epée dx Bois, 5e 
W43-37-67-47). 

L'IMPOSSIBLE MR. BÉBÉ (Ava) : 
Action Ecoles, 8 43-26-7207). . 

INDIA SONG Fr} : Epée de Bois, 6 
(43-37-57-47. er 


” JUGEMENT À HUREMBERG (A, vo} : “4 
H3-25-69-89. 


Juilet Odéon, 6 
LOVE STREAMS (A, vo}: ls Trois 
Luemboirg, 6 146-$3-87-77). 
MIDRIGHT EXPRESS j"} Be, va) : Sepc 
13-20-3220. 





. Pamessiens, 14 


MINNIE AND MOSKOWITZ (A. vo. : 
Utople, 6: 43:28-84-65). À 

MOROCCO (A. v.o, : Racing Okéem.:.6: 
(43-25-19-68) : Etaées ‘Uncola, & 
143-59-36-14. 


GRANGE MÉCAUIQUE 1 Bu. vo): 


js Frot, 1 67-0766 Mr, 
LA PANTE VA Voj : Bet Lagos 15 
H43-64-42-34). 


PETER -PAN (A. vi} : Forum .Odiont 
Express, 1" (42-39-4226) ; Rex, 2 
{ ; UGC & 


(45-74-94-04) ; Goorga V, 3 
145-62-41-46} : UGC Gobelins, 13° 
{45-61-94-95} ; Saïnt-Lamben, 15* 


“145-32-91-68); Pathé Clichy, 18 


1622-4764. 

LES PRODUCTEURS. (A. vo} : Action 
Chuistine, 6° (43-29-11-30. 

LA SOIF DU MAL {A., v.0.} : Passage du 


#14 À NnkOuest,caféciné, & 97-70-8147. 
; |'TO SE OR NOT TO BE LA. vo]: Rate 


Logos IL B--143-54-42-34. 

UNE FEMME SOUS INFLUENCE (A, 
v.0} : Sept Pamassios,. 14» (49-20-32-20. 
UNE VIERGE SUR CANAPÉ A; vo] : 
Paflet Médicis Logos salla Louis-Jouvet, 5 


Daraitre 


RER 


DÉMOCRATIE EN FUROPE 
RTE 
CRUE ON ENTER 








Pour la premiere fois l'ensembl: 
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Ir réunis et présentes po 
ORNE CLOS I CLIENT 


Préface ar Claude 
CRITCRRA TOC RENTE 
OUTRE ANT RENTE 


ke rôle des témoins, 
NOTES: 
ONE RER 
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MOTTE 


; 
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. dessins de Rembrandt, Quand 
J'évais les mains propres, on me 
laissait les feuilleter, Et tous ces 
tableaux... J'ai étudié là-bas fone- 
Lemps». -- É 


E 





Les gens ne savent 


de Joan Mit hell Eee 


è RTE is 2 < ve - 24 n'epprend plus. C'est pourguol.il 
Suite de la première page Ps ‘dé sticier à fouveen. ue . pr re ni nine 
LU 2 : “90e. Ha" akci avons con ile: Aa plus que des «artistes», qui 
d Dans le toit, beige ua cam . jardin. js ne sers rien,.ils travaillent Te des hotagraphies, 
le psia ue translucide ‘verse-uné comp rerir pen En, IS SONG. es bandes dessinées, des objets, 
lumière égale et. comme. neutre -e. ::rompus.et intéressés, ils ne vicn-: beaucoup d'objets. {ls font des ins: 
: dépit du soleil dehors. Contre les. nentla visiter qu'avec des inten- . tallations dens les coins: par terre. 
mo! murs, des panneaux blancs, Des tjons:suspectes. La phitippique se 
! tubes de couleur, des boîtes de pas- . développe, enrichie. de saillerics, 





È Tout ca ne m'intéresse pas. Je suis. 
d'un.autre siècle sans doutr, du 





tel, des chiffons, quelques livres. et: provocations. et insultes variées : 
qu‘: convient d'endurer, sans - 


s l temps où l'on savuit-ce mme c'était 
des toiles appuyées contre le. mur. . * que peindre. Personne au plus. 
Interdiction de les-retourner Ir. ES $ : 
; les voir. « Vous n'avez pas. PET 
+ Ce serait comme si:j'allais chez” 
me : vous lire votre correspondance... 
se + : Peut-être que ça se Jait chez d'au. 
à | . tres peintres, mais ça ne se fait pas ‘ 
chez Joan Mitchell. » rnb. avèr- 
tissement, Chez Joan Mitchell, les. : 
règles sont intangibles .: .. 
Jusqu'à l'instant d'entrer dans”: 
Patelier, clle semblait d'humeur: 
raconteuse et, presque, jovi: “? 
faisait de bonne grâce les honneurs 
de son jardin et de-sa maison Elle . 
offrait du'vin blanë ‘et. expliquait 
comment faire cuire le maïs. Au 
déjeuner, elle se laissait: aller à évo- . 
Es, quer son enfance à Chicago et le 
Fos musée de f’Art Institute. Elle poti 
ï ji . Un tspoit nais- 





















ee ext aucune de ces 
Ë la noire légende de l'artiste. * 
: - «dans le frais. 
' Espoir absurde. Le séuil passé, ssé, 
PAR l'humeur change-d'un coup, Inutile . 
de demander à voir une œuvre, 


4 


temps, beaucoup de «ll m'a 
envoyé urié ‘ féltre . d'exiuse. 
ee RE : 
Lave de cut iioii» Se souvenir de cet . 3 ne ue NES oi à 

accident suffit à la faire tourner À : ds 
l'aigre. dE . 








2: ne pari paraître en “concevoir. .du dépit. + Æ! personne 

2 ur prévenir qu'elle est «mg 2.« Bon, ‘alors vos: 

d+ daite pour Les interrieera, quelle: 2e : “Bon alor var questions?» 
7 a guestions stépldes », ie Ft ol st plus 

.« “que, du reste, | | déa.expli- “dre sad Fe imagine de y 


et qu'il est dôhé parfülfement vain  püñaiiées au mur, de l'atelier, j'ge de huïf ans, les enfants 
5 à Lu . passentau stade ils per. 


paprofnctions ide. Ven: Gogh, de 
“Cérané, de mosaïques ou de fres- ‘Jens Le sens visuel. Anton Ehrenz- 
ces pho--" weig l’a démontré. Avez-vous lu 


ques ärchaïques.. ces.pho-- 
to? x C'est.une question stupide! .Ehrenzweig? Ah. Bon. Mais il 

















cartes, évidemment! Je les ai ‘vous voulez, 
.- Sardées., C'est tout.» "Si elle les ‘ Mais c'est di 
»? «Je regarde 1ou, loite la des amis. je leur ai appris. H faut 
belniuré, celles-ti, d'autres...» Mais . du temps... Je peux même vous 
+ ‘appr à peindre. I} faudra 
encore plus de temps. Mais on peut 
. } arriver, avec de la patience. Je l'ai 
fait avec un universitaire améri- 
a. Cain. Il s'améliore, je suis assez 
-- contente de ik» 
. Après quelques détours et anec- 


je vous apprendrai. 





Ê ."- incertains de œ disciple inattendu, 
e surface. $ .. là conversation revient sur la 
est pas. un colorisie, pas comme technique et le goût de Joan Mit- 
Maïisse‘ou Fan Gogh. ne tra- ‘ chell pour les compositions en dip- 
ile pas comme eux. avec les rap: . tyques ou polyptyques, «J'ai com- 
des couleurs entre elles, Ver. ‘ mencé à en faire que c'était le 
Dh Chunuet Et Cle: Dies qu Puiseu son fodlemen 
Pas : ‘# Et elle- iles qui 
r F7 lance. «Non, Pas Lou à de ue C'est la raons Puis 
goloriste. crois. y -:. Ss'avisant que cette explication 
hs EU ver suffit peut-être pas : Lt 
manière de peindre, elle dans les diptyques, c'esi 
pas plis: Elle 7 J'aime . 





































5 Elle travaille ligne verti 
la Stable das ier cola, ele Re 6 
ainsi que jors de manifests-_ re viQ à la manière .- - Parce qu'elle suggère une 
Pnrtnnene real ras c e ‘de créa pure d. C'est ridicul 
."" dès: » “au Se AL | : - Pas out. C'esi ficule, 
Museum * dit-elle ex ” cette idée. La symétrie ne m'inté- 





Museum of Modern Art dès: 
8 ja: igne ds 


= Tantôt l'exécution d'un tableau ‘;ecsé pas. Ce qui me retient, c'est 
dure fongtemps, tantôt une-jour- : ge la ligne verticale détruit l'effet 















compagne de | ‘née. ‘Elle préfère la lumière du jour. . horizontal, l'éffet de re. 
Jean-Paul'Riopsile, elle s’ins-. | -‘à-l'éectricité et, par conséquent, Sinon, on vous dit : «ll En de, 
talle à Paris: an 1955 81.{ -les géeries-où-ses œuvres ne sont. il y a un paysage.» C'ess idiot. 






demeure: en France”. depuls pas mattyrisées par des éclairages .. Comme ces histoires d'impression- 











{cette date. Elle y apparaît | atificiels trop violents Elle tra." nisvne-abstrait, toutes ces stupidités 
comme uns figure d'exception, |: -vaille’ «dans. le frais», couleur qu'on a pu écrire.sur moi, je ne 
à la croisée des madktions fran- | ‘après-'couleur sans. temps de. veux plus-en entendre parier. 


çaise et aäntéricaine, :at -s0n E- séchage entre ellé£ Comment fait. : DéPuis des années, Je suis 


’‘elle? éJ'ai appris: Je ue 
2 ‘ peinture, vous, J'ai appris 
e prés Ets Pie Quand 
} régulièrement ses œuvres à la |." jésis je Les avalent lé 
galerie Jeën-Fournier À-Pañis, |. “dans fe soussol de l'institur, sous alors? 
(et, 8-New-Vork, chez Martie | er salles: du musée Et dans les 
 Jacksèn,: puis chez.-Xavier, |. sais Sewrat Cézanne, Van Gogh, 


vie par ça parce que j'habite 
: Vétheuil. Impressionnisme! Pas 
du iout. 








pressionnisme “abstrait, 












Fourcades |... À Lautrec, ‘Monet... Quand j'étais C'est complètement faux > 
En 1982,-j6 Müsés d'air |”. ant je‘croyais qué‘loute la pein*  -N'at-elle pes cependant fait par- 
: modema de-ii Ville da Paris |: ture était française. à cause des: tie de ce groupé, à New-York, dans 


organise ‘uns importante 
‘| rétrospectivé dé ses œuvres, 






Mae ne ei Gas . les années 50 “€ Ce-n'éit pas un 
dy à quels Smiviges..» = malgfé | rouge, absolument pas. C'était 
: {es protestations, sans les écouter, : quais -qui.se pas. € 
















Joën Mitchell: « y a'de moïns en moins de peirtres. Hi n'y a plus que des artistes. » 


‘Pañee.que des amis m'ont envoyé . faut réapprendre à voir. Si vous : 
ile. Je l'ai fait avec . 


dotes ironiques sur les progrès ‘ 


= Ne expressionnisme abstrait - | 


à i coin-en -1988-per les |.‘ les protest es : voyaient tous les j 

ae es . lle Sr de sa. Lu Code Bar a dans leurs atélers. J 
RE dE ville nafale + «. mais, à Chicago, Quand l'un: d'eux avait wndu une 

-_Ele vite trevaiie à Vééhouil =] dy à le'plus grande collection de * oile, cent dolls, deux cents doi. 








lars,  payait une bière aux auires 
et on restait des heures à discuter 
Jous ensemble, Mais ça ne veut pas 
dire qu'on dtait d'accord sur lu 
peinture.» Rothko? «/} habitait 
uptown et. chaque fois qu'on se 
recontrait, il me demandait si on 
parlait de lui downtows. Mais 
n'écrivez pus ça, il est mort. » De 
Kooning? La réponse est impublia- 
le. j 
. D'autres noms passent, Sam 
Francis, Cy Twombly, qui a peint 
de «mauvais Mitchell qui sont 
aussi de mauvais Tiombly s dans 
les années 50, Rauschenberg, Johns 
«de pop art. je n'ai jamais &é 
pop. moi. Rien & voir. Rien à 
dires. 
Pourquoi avoir quitté New-York 
et ces amitiés? «14, ça c'est une 



























“{out! cas.» Les 
-spprend-on aussitôt, Ps 
sent pas amour du mensonge 
et de la dissimulation. « Zs ne par- 
lent pas. Ils se réunissent pour 
pour 


ë 
| 
Ë 
< 


fs _ du tout. J'en LE 
:ta 
ose 


‘ séparés, nos «amis» ont cessé de 


À 
È 
; 


me voir peu à peu. Pas lui, moi, 
J'ai ça souvent en. France : 


Pourquoi? Aux Etats-Unis, ce n'est 
pas là même chose... Evidemment 
ici, il y a d'autres avantages, les 
paysages, les tout ce que 


vous lez la qualité de la vie. - 
Po aq mr 





La projection des 15 kilomè- 
tres de l'intégralité de la pellicule 
du Napoléon d'Abel Gancs a 
duré, avec les entractes, sept 
| heures. Une nuït bien blanche 





15 kilomètres d’Abel Gance 


ie Le Monde 8 Dimanche 2 - Lundi 3 août 1992 11 


Pourquoi, décidément, s'être éta- 
bli ici, à la campagne. isolüe? «4j 
me fallait une maison avec un 
grand jurdin à cunse de mes 
chiens._ les pauvres. je ne pouvais 
plus les garder dans un apparte- 
ment. Et puis je ne cherche pas 
l'isolement. C'est faux, complète 
ment faux. Simplement, je veux 
être libre. Je ne veux pus la voi. 
tude, mais ce monde, the word ot 
art, {e wrilien comme vous dites, est 
devenu abominable, vraiment 
dégueulasse, Je ne veux rien avoir 
de commun uvec lui, avec ces gens, 
dans les galeries, à la FLAC, par- 
tout, que achètent sans regarder Le 
tablean. ls ne demandent que deux 
Chunes, la signature et le prix, cest | 
tout ce qui les intéreu. Pas a | 
peinture, C'est par rapport à ce 
monde que je veux être hibhnr. Je 
veux pouvoir dire Merde quand 11 
faut dire merde. C'est ça, être 


libre. » 


« Du côté de la poésie 
de la sensation» 


Elie enchaîn: d'elle-même, pour 
elle-même plus que pour son inter- 
locuteur, qui a renoncé depuis 
longtemps à diriger l'entretien à sa 
guise et cherche à se faire oublier. 
«Je n'ai jamais rien fair de fa 
calculée. Je ne me suis jamais dir : 
il faut être moderne, il faut être 
d'avant-garde, d'un «isme» quel- 
conque, jamais. La dernière mode, 
elle ne m'intéresse pas... Je suis 
allée à l'abstraction doucement, peu 
à peu, tableau après tableau. 
C'était au Lavandou, les toiles 
venaient les unes après les autres, 
sans idée préétablie. Elles venaient 
naturellement. Simplement. J'allais 
vers l'abstraction parce que je sen- 
tais qu'il y avait là une possibilité, 
une richesse nouvelle, quelque chose 
d'inconnx qui en’ valait la peine. Je 
ne me demandais pas si j'étais 
expressionniste ou pas expression- 
niste. Tour ce que je voulais, tout ce 
que je.veux toujours, c'est sentir 
quelque chose. Il faut que le tableau 
soit senti, c'est H et c'est peu 
explicable. » 

Un temps. [La sourire no 
qui rajeunit le visage et le méta- 
morphose. «Si nous allions dans 
un musée ensemble, Je vous mon- 
trerais les tableaux sentis et ceux 
qui ne le sont pas. On les distingue 
du premier coup. C'est la même 
chose en musique ou en poésie. J'en 
dis re Cr Hya les 
gens prose et les «poetry peo- 
ple». Moi, je suis de ce côté-là, le 
côté de la poësie et de la sensation. 


+ Ce matin, j'ai rangé des pin- 
ceaux dans l'atelier. il a suffi que je 
les voie, que je voie les couleurs, 
pour avoir envie de travailler, de 


Tchat u'es pas encore 


finie». J'étais rassurée parce que je 
savais que j'avais encore envie de le 
peinture. » 


Le sourire cesse. s Bon. ça va 
comme ça... Je suis fatiguée de par- 
ler.» La conversation finit net. 
Dans le jardin, en redescendant 
vers sa maison, Joan Mitchell est 
prise du remords de s'être un tant 
soit peu livrée. «Z/ y a deux Joan 
en moi. La petite Joan, la peureuse, 
re — at Le grande qu M interdit 
sure —- et qui lui interdit 
d'être sentimentale. Tout à l'heure, 
da petite s'est laissée aller et la 
grande l'a laissé faire. Elles ont eu 
tort. » 


PHIUPPE DAGEN 


La semaine prochaine : 
Martial Raysse 


d'été et l'EPAD ont présentée à 
le Défense. Le public, hétérocite, 
est venu : des gens de tous 
ëges (mais peu d'enfants), des 
fans d’Antonin Artaud avec un 
livre sous le bras (il interprète 
Marat}, d'autres plus prosaïque- 
ment avec des coussins et du 
ravitaillement. : 
Moment magique que la pro- 
Jection sur triple écran de la dou- 
ble tempête, Napoléon seul sur 
une mer déchalnée au centre et 
l’Assembiée nationale en ébuili- 
tion, sur les côtés. Le public 
applaudit, mais timidement, 
Manifeste peu à la vision des 
nombreux morceaux de bravoure 
pourtant briflamment soulignés 
par les musiques d'Arthur 


.Honogger et de son ancien élève 
Marius Constant. 


Bien avant ls premier entrecte, 
pendem la longue jeunesse 


. Ga 














AVIGNON 
Bilan 
globalement positif 


Journalistes at spectateurs 
ont salué l'action 
d'ilain Crombecque 


. Alain Crombécque quitte a direc- 
liun du Festival d'Avignon, mais pas 
la ville pui il reste président du 
CNT - Centre national du théâtre 
le Monde juillet), - installé à 













l'Hospice 


oprationn Ë 
dans Ha pl fa contestation, son 
dernier se termine dans là 







pla 


recel 
nulation globale des specta- 
Lause d'agitation sociale le 
16 juillet : 700 0 F de perte. Ce 
n'est pas peu si lon sait que le 
Festival don présenter des comptes 
en équilbre et que les recettes 
directes assurent un tiers du budget 
sobal. 

115 000 centrées, dont 20 099 
pour la danse en général, et 35 000 
uniquement dans la cour d'honneur, 
emplie À 90% de sa capacité pour 
l'ensemble des quatre spectacles au 
programme : le flamenco - qui se 
donne les 2 et 3 août à bureau 
fermé, - Anne ‘fervsa de Kecrsmac- 
ker, Jean-Claude Gallota, qui a rem- 
pli les gradins à 100 % malgré un 
spots de Lu Passe, ee 
3 uis Pasqual, { Cheva- 
lier d'Olmedo, avec Jean-Marc Barr. 
Terra ita, de Lavau- 
dant, aux Taillades, a fait un beau 
score : 97 % de [a jai Le spocta- 





sant 

ont trouvé leur Bien 
que de Numance, de Cer- 
vantés, par Robert Cantarella ait 


Marthouret, et surtout le C Re, 
de Pasolini, par Jean-Louis Marti- 
nelli, la divine surprise des derniers 
jours de festival, 
Face à la presse, comme face au 
public, l'équipe du festival a fait le 
int, Daniel Girard, directeur de la 
rtreuse de Villeneuve-lès-Avi- 
gnon, a dit qu'il souhaite continuer 
avec Bernard Faivre d’Arcier — ce 
qui semble acquis — le type de colis- 
boration mis sur pied par Alain 
Crombecque. Si l'on excepte quel- 
ques réclamations des eurs 
concernant le prix des places et le 
système de réservation et un début 
de polémique — très retenue — à 
propos intermittents specta- 
ck, ses huit ans de festival ont été 
salués avec ion. Pour une fois 
d'accord, spectateurs d'un côté et 
} istes de l'autre se sont souve- 
nus des nombreux moments de 
magie avignonnaise, dûs à l'obstina- 
tion silencieuse et à la sensibilité 
d'Alain Crombecque. Il a décidé 
d'éviter les discours. Ce n'est pas 
étonnant de sa part. 


COLETTE GODARD 





à la Défense 


de Bonaparte, quelques specta- 
teurs commencent à succomber 
au sommeil, des corps s'affais- 
sent mollement sur leur chaise. 
Profitant de la pause, les sonori- 
sateurs diffuseront un peu de 
heavy-metal qui, conjugué avec 
la soupe à l'oignon vendus dans 
les stands, modifient nettement 
l'atmosphère de l'épopée. La 
Terreur, Robespierre et Saint- 
Just, mcamé par Abel Gance lui 
— même, reprennent le public en 
main, et rouvrent les yeux mi- 
clos. Pour la troisième et der- 
nière partie, les braves sont tou- 
jours B, ce sont de loin les plus 
nombreux, les autres ont déserté 
ou se sont roulés dans les cou- 
vertures prôtées par l'organisa- 
tion. La muititude survivente tien- 
dra glorisusement jusqu'au bout 
de la nuit. 
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Signification des symboles : > signalé dans « le Monde radlo-télévi- + M. & M= Piene Lalemand,- sesenfnts, | is 

sion » ; à Flim à évitee : n On pout voir: su Ne pes manquer: xun bete) Piene e Ciaire Kahn, . 
onvre où cisssique. M. et M= Gérard Farinet, RÉ « 
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Samedi 1e t leur mêre et grand-mère, ont la douleur d'annoncer le décès de - 

; aou PA a M=* Manez KAHN, 5 

= —— —— M Georges BERNARD, ." " Bée Frames, 1 

Unis-Allemagne ; Plongeon; née Paniette Bussy. survenu À Pacis, le 30 juillet 1992 
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minatores 30 L'incinération a eu lieu à Nice. le 
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Les obsèques auront lien le mardi 


Réunion à 14 benres à la porte prin- 
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20.40 Téléfilm : Bébé désir. 
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me z 1.45 Jeux olympiques. Les “11.1 
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Sanders à Lu excallent revenu-pour. quelques :.XL Ussel. Ou. 
vec "env L ee L 
al, nds Parker, Anne | rargs obligations. Le. Erude, Lau si . 


1.00 Six minutes d'informa- 
tions. 






marchändises. — &: Désigne cer- : 
tains théâtres. À pris de belles 











TEMPÉRATURES maxima - minima et temps observé 
le 01-83-92 






Valeurs aurèmes relevées entre 
le 31-7-1992 à 18 heures TUC et le 01-8-1992 à 6 heures TUC 
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TUC = temps universel coortionné, c'est-à-dire la France : heure légale = - «, ISTRATION 2 
moins 2 heurgs an été ; heure légale moins 1 heure an hiver. : se ‘dens 1. PLAGE HUBERT-BEUVE MAS ROSE DAY SUR-ÉEINE CEDEX 
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‘ M. Pierre B bLE 
— it l'adir vendredi 31 juillet à" 


qe ee me © 


Etrite: rigueur 


Contre vents et marées, ‘. 
ét. décidé. 


Rousn = à assurér la” 
«résponsabilité » de ‘ 
l'impopularité. du * à 
gouvernement, alors'qu'unr. 
récént sondage BVA publié p par 
Paris-Matchi le 29 jüilet fai 


‘état d’un taux record de 76 %°° 


de mécontents. L'irrésistible- : 
montée du chômage, avec uns - 
envolée des licenciements: * .: 
économiques — 262 000 sur le’. 
seul premier semestre, — joue: 
beaucoup dans ce mauvais 
résultat, malgré'la permanünte 
mise en refief par las ÿ poivoirs. 
publics. de bons indices sur 
l'inflation ou le commerce 
extérieur. ” 

Dans les letires-plafonds qu'il: 
a adressées à ses ministres le’ 
30 juillet, le premier. del a 
confirme donc les ébjectifs… 
arrêtés dans sa lettre de ‘ 





cnage du 6 mal Le ap ot Lie 


maintenu sur une-«grande 

rigueur » et M. Bérégovoy 

n'entend nullement se talssar 
distraire de ss voie par : . : 
l'impératif électoral de mars | 
1993. Certes, il n'a pas. cepris 
à son compte l'objectif , 





difficile à réalisar que. bertaines 
Charges augmentent . 
automatiquement de plus de 
5 %, comme les:intérêts de la 


le budget 1993 — soit una 
progression des dépenses en . 
volume de 0,7 %, Tinflation 
attendue: étant de 2,8 % - ne 
laisse qu'une très faible marge. 
A l'exception des-quatre 
priorités Téducation ep emploi, 
justice, sécurité}, toiis les -‘ 
ministères connaîtront un : 
rune 806; svec, dl clef, des 
réductions d'effectifs darts”: 


fonction pablqus- Mais mème 





âugmentations d'impêts sont 
écartées et que l'effondrement : 
des recettes fiscales.a toutes” 
les .chancés de 58. poursuivre: . 
tant que la France ne connaît -: 
pas de véritable reprise’ dre: 
par la consommation des: - 
ménages. Celle-ci est atone et. 
le redressement important du” 


commerce extérieur rie fait pss. 


l'affaire, puisque la TVA, 
représente 45 % des” nn 


fiscales de l'Etar, est au taux. | Ge 


zéro à l'exportation. 

Le gouvernement risque ‘d'être 
confronté, malgré:son souci de 
ne pas faire de relance” 
électoraliste, à une nouvelle 
aggravation du déficit: : . 


DRE 1993. dr + 


attaint en-1993. Il faudrait que 


le gouvernement aille bien. 


au-delà däns son programme : L 


de cession d'actifs 

d'entreprises publiques, ou 
que ls consommation des 
ménages reparte enfin, pour 


fairé mentir les Cassandre. Le : 


morosité ambiante rend encore 
peu crédible une telle | < 
perspective. 









ÉTATSUNS 
et stabilité des revenus: 












: M. 
MICHEL NOBLECOURT au ce re M LS 


s Purée de 05 % dt dépensé de consomation. || 





mages sont réstés stables-pour ls même mois, a annoncé, v : 
81 jutes, le département du coraneo nd Selon la même 
commandes industrielles ont L augmenté de 2,3 % en juin, 





































: Pierre. -Bérégovéy a vision: d'inflation de 2,8 %-en 


;: jeudi 30 juillet, à l'en- 1993), ce qui signifie d'importantes 
ra ricHons dans d'autres 
sainble des miristères, les lat tères (le Mande du ‘4 juin. Di 


tres plafonds fixant le madmum. . 
| -d6..dépenses. autorisées. pour | 
han LE an Dans un 
F'éammiuñiqué: f' Mati 
“indique re d'la progression | 
-balé des dépenses a été 1. 
-à 25 #.et les priorités du gou-. : mamtentr 10 Géo 
(ne, Mn jenencées, |desà de ia barre de 2 du PB, 
-dépénses publiques en lue: 2 miles ds aies 
faves es du 4 jui). . 


« La vraie difficulté est du cô1ë 
des recelles s, remarquait-on à 
Matignon. Effectivement, les ren- 
trées fiscales sont bien plus faibles 

Que prévu, sur la base d’une année 
1991 déjà peu satisfaisante. L! sera 
donc pratiquement impossible de 


avancé dans la lettre de cadrage 
Eee sante, le défie da à Mudge 
€ an icit b 

Fa Pam hPa 

= mi Is.et 180 Motards à de 

' francs en 1993. 

‘En sit _des importantes 
Pannée 


Les 
(4 milliards pour le plan université 
.2 000, peut-être 4 milliards sur 
deux ans. pour l'indemnisation des 
victimes du sida par transfusion, 
34 4 millisrds pour la mise en 
de salarial dans 























6 ugmentation . 
plus iüportante (+ 7,2%), - de 
,que.ceux de la justice et de 


‘Ha sécurité, qui Pprogresseront res. œuvre de l'accord h 
“pectivement de 6,7 % et 5,3%. . fonction publique), certains crédits 
L'emploi demeurera lui aussi un ‘ plus:-modestes, . _….s ha 


ioritaire : i- tion. rs i 
Matignon lredi l'ONU au Cambodgs’et dans l'ex. 
Yougoslavie (600 millions des 
environ) ont rendu très déli- 

- Cats les derniers arbitrages. 
… Côté recettes, le gouvernement a 
-encore un mois devant fui pour 
trouver "sources de revenus 






















Ne “le bob came nn 
| at a 
| 6 can auras de La it 


au prier mine, M. Pere Béré- 
. Bovoy, que «la stricte délimitation au 
vas du € pont vives de 


vernement de l' Di Per 4 est 
important, ajoute nil, que vous 
‘ que de vos 
seul maître 


jet 





LIMOGES 
-. de notre correspondant 


pente de 
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| cialigées. dans la sismique, a 
annoncé. Schlumberger dans un. 
communiqué publié lundi 27 juit- 

Î ler Set ice, filiale de 
Raytheon, emploie 1 400 per- 

sonnes et fournit sur tous les conti- 

| nents des services d'exploration 


iale, 

.} | Geo Quest Systems, dt et 
‘L| commercialise des logiciels pour les 
stations d'interprétation de don- 
nées géophysiques et pétrolières. 
Elle emploie 160 personnes et 






nn en mt nat mL 


Guy PORTE | 6 
À l'appel de la FDSEA 


la éleveurs ont bloqué la ville de Limoges 


de : 








"H one Emite globalement à 3,5 % 
-progression des dépenses de l'Etat en 1993 


additionnels. Pas question, répète- 
t-on à Matignon, de mettre en 
cause les principes de là politique 
économique (en acceptant une aug- 
mentation rapide du déficit, qui 
pourtant intervient de fait}, où de 
songer à un renchérissement de la 
fiscalité, Malgré les exemples don- 
nés récemment à l'étranger, en 
Espagne entre autres, les impôts ne 
seront pas augmentés. Alors que 
l’activité économique tarde à 
repartir, et juste avant le référen- 
dum sur le traité de Maastricht, on 
voit mal.comment il pourrait en 
être autrement. L'annonce de 
recettes fiscales additionnelles pré- 
levées sur des fonds dormants, 
comme ce fut le cas l'an dernier 
avec le Fonds de garantie de 
lépargne logement ou la Caisse 
nationale des télécommunications, 
n'est pas à exclure. Quant aux pri- 
vatisations partielles, leur produit 
pourrait atteindre jusqu'à 20 mil- 
lisrds cette année, et 30 milliards 
l'en prochain. Le communiqué de 
ï, se bome à indiquer que, 


ons de * «comme en 1992, le produit des 


cessions d'actifs servira à financer 
des dotations en capital et les 
dépenses exceptionnelles en faveur 
de l'emploi, correspondant aux 
actions en 1992». 


FL 





Baisse de 0,1 % des dépenses 
d'assurance-maladie 
ea juin 


Après avoir progressé de 0,3 % 
en mai, les dépenses de la Caisse 
nationale d'assurance-maladie 
{CNAM) ont baissé de 0,1 % en 
juin par rapport au mois précé- 
dent, selon les sie parens 


bl 
L'ORE & an qui x dia la 


d'assu- 
Re mnt» sur les douze der- 
niers mois, Ce second recul des 


remboursements puis juillet 


Lie ne E (- 0,3 Le expli 
rtré en avril (- 8 ue 
essentiellement par la Babes de 
0, Bt |: 03 à des Do EL Hous 

accom) ’une dimi- 
le |iPobhes des indemnités journalières 
de moi de trois mobs ( 18 2) € 
a la relative stabilité des rem 


acqué- | Isements d'honoraires et Je ps 


|cciptions qui progressent de 0,1 %. 

En revanche, les versements effec- 
:tués au titre des arrêts de de travail 
-de plus de trois mois sont en 
bausse ,8 % et les versements 
aux REnniques en progression de 






















cause ni 

tion». 
Les arguments avancés par les 

rar étaient Ds Le. 

crique der les dam 

pensations x par 

prises à Bruxelles. 


GEORGES CHATAIN 


5 Bai + 

des ASSEDIC indemnisés en ji 

. —: Selon les statistiques, publiées 
vendredi 31 juillet par le 


régime 
‘UNEDIC), le 


- nombre d'allacataires indemnisés 


par les ASSEDIC a atteint 
2 423 200 au rs de juin, soit 
une rapport au 
mois de mai (2 496 500 - en don- 
nées corrige variations sai- 
sonnières — ne progression de 
6,4 % en Fael … Le nombre total 
des-demandeurs d'emplois indem- 
nisés s'est établi à 2 063 800, dont 
1 639 000 dans le cadre du régime 
pe (en progression de 
%enun nm) juin, 377 947 

aux ASSE- 
te une pro- 
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ÉQUIPEMENT 


M. Bianco choisit le tracé « mixte » 
per le bonclage de l'A 86 à l’ouest de Paris 


Papa id À La solution 
directe Rueil-Malmaison 


x gouvememental, ajoutant 
et à l'insertion dans leur site des futures 


localisation 
et à la mel dors simultanée des deux ouvrages souterrains ». 


COMMUNICATION 


Alors que les chaînes publiques s'apprètent à changer de nom 


Le (SA somme le Parlement de se prononcer 
sur la fusion Antenne 2-FR3 


Le Conseil supérieur de l'audio- 
visuel (CSA) a quasiment sommé 
Ë a législateur» de se prononcer 

ment » sur le principe d'une 

fusion entre les deux chaînes de 
télévision publique, Antenne 2 et 
FR3. A l'occasion de son examen 
annuel du bilan des deux chaînes 
de télévision présidées par 
M. Hervé Bourges, le CSA s'est 
déclaré «perplexe» devant «la 

complexité de l'organisation des dif. 
férents niveaux de décision au sein 
des deux sociétés et de la structure 
de la idence commune ». Bien 
que Bourges soit le PDG com- 
mun d'A2 et de FR3, il ne peut 
fusionner de facto les deux chaînes 
— cæ qui ne signifie pas La fusion 
des antennes, — et son pouvoir est 
limité par les textes qui instituent 
deux directeurs généraux dotés de 
responsabilités, notamment budgé- 
taires, importantes, 

Malgré pue iostitution- 


poilu nels, une « politique 


proche- 
ment des deux ae de télévi- 
sion» a été tentée par la 
nomination de directeurs communs 
(M. Denvers est ainsi devenu 
directeur de l'information d'A2 et 
directeur de l'information de 
FR3; M. Pascal Josèphe a été 
nommé directeur chargé de l'an- 
tenne à A2 et directeur chargé de 





a Maintien de la parité du franc 
CFA. — Le gouvernement français 
et les dirigeants de quatre pays 
africains de la zone franc sont tom- 
bés d'accord, vendredi 31 juillet, 
pour estimer que La parité du franc 
CFA devrait être maintenue à son 
niveau : actuel (le Monde du 
1” août}, A l’issue d'une rencontre 
de quarante-cinq minutes, à l’Ely- 
sée, entre les présidents de Côte- 
d'Ivoire (M. Houphouët-Boïgny), 
du Gabon (M. Omar Bongo), du 

Sénégat (M. Abdou Diouf) et du 

‘Burkina-Faso (M. Blaise Cam- 

 paoré) et le président Mitterrand, 

Il'éventualité d'une dévaluation du 
franc CFA a donc été écartée, (lire 


l'antenne à FR3 ; quant à M. Eric 
Giuily, directeur général 
d'Antenne 2, il est parti.) 

Au-delà des lenteurs suscitées 
par la gestion commune de sociétés 
implantées sur des sites différents, 
le CSA note que le processus en 
cours est «difficilement compatible 
avec le cadre juridique actuel v. 1 
convient donc, conclut le CSA, 
«que le législateur lève rapidement 
l'ambiguité qui résulte de la loi du 
2 août 1989 sur la présidence com- 
mune et décide si une telle fusion 
doit être tenue comme l'objectif à 
atteindre v. Autrement dit, qu'il 
donne à M. Bourges les moyens de 
mener sa fusion à bien. Comme le 
secrétariat d'Etat à la communica- 
tion, que dirige M. Jean-Noël Jean- 
neney, n’a aucun projet législatif de 
ce type dans ses cartons, c'est bien 
au Parlement de se prononcer. 
D'autant plus vite que les chaînes 
publiques s'apprêtent à changer de 
nom : à l'automne, Antenne 2 s'ap- 
pellere France Télévision 2 et 
FR, France Télévision 3, Le logo 
sera également modifié et, en 
façade du moins, le rapprochement 
des deux chaînes publiques sera 
effectif. 


YVES MAMOU 


og Le Conseil régional de La Réu- 
nion vote une double étude sur l’au- 
diovisuel, — Le conseil régional de 
la Réunion a voté, vendredi 
31 juillet, la mise en chantier d'une 
double étude sur l'audiovisuel 
«afin d'éclairer les élus sur la cou- 
verture audiovisuelle la plus large 
possible de l'ile», après les récentes 
attributions de fréquences par le 
Conseil supérieur de l'audiovisuel 
(CSA). Le conseil régional, présidé 
par le PDG de Télé Free Dom, 
‘M. Camille Sudre, considère que le 
choix du CSA #ne correspond pas 
aux demandes des difièrents candi- 
dats». Le CSA n'a aîtribué à Free 
Dom que trois canaux sur les 13 
demandés. Les élus socialistes ont 
refusé de voter ce texte qui «ser 
vira suriout à Free Doms, à 
‘déclaré le PS en déplorant que le 
conseil régional devienne une 








ta rubrique « Devises ei or» en lrogi ficine» de la télévision de 
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ECONOMIE 


CEE 


Bruxelles encourage 
la France à développer 


la coopération 
dans les régions frontalières 


La Commission européenne a 
approuvé, jeudi 30 juillet, treize 
: programmes de développement et et 
de coopération transfrontalière pré- 

sentés par la France sur la pénode 
1994- 1893. Ces mes, bapti- 
sés «Interreg», font partie des ini- 
tiatives que la Commission de 
Bruxelles, sur sa propre réserve de 
crédits, peut et financer 
pour améliorer la cohésion euro- 
péenne. Selon le secrétaire d'Etat à 
l'aménagement du orritoire. 


. M. André Laignel, ces 
: représentent, total, # Piliers 


de francs d'investissements, dont 
1,3 milliard financés sur crédits 
européens. 

Les actions concement le soutien 
aux PME, le développement 
technologique, La formation, l'envi- 
songement, les transports, la recon- 
version des sites frontaliers touchés 
par la mise en place, le 1+ janvier, 
du grand marché. La manne com- 
munautaire la plus importante 


. intéressera la frontière franco-espa- 


gnole (219 millions de francs). Les 
actions conjointes entre la Corse et 
la Sardaigne recevront 151 millions 
de francs, celles entre le Nord-Pas- 
RE et le Kent 154 millions: millions, 


Bon n ne reuégociera pas 
l'accord 
sur la fiscalité indirecte 
Le gouvemement allemand a 
annoncé, vendredi 31 juillet, qu'il 
ne renégocierait pas l'accord inter- 
venu à Bruxelles + sur la fiscalité 
indirecte, malgré les réserves 
émises par la France. Le gouverne- 
ment allemand s'en tiendra à l'ac- 
cord «péniblement négocié», a 
indiqué, dans un Mo 
M. Frans-Christoph Zeitler, secré- 
taire d'Etat aux finances. Les 
ministres européens chargés de la 
fiscalité s'étaient entendus, lundi 
21 juillet, sur un taux normal mini- 
mum de TVA de 15%. Mais ils 
n'avaient pas pu effacer teurs diffé- 
rends sur les accises (taxes) appli. 
cables au vin, au sherry britanni- 
que ou au gazole de chauffage, 
empêchant ainsi de donner un 
caractère définitif à cet accord. 


AFFAIRES 
Fiducial va déposer 
ne offre de reprise 

sur RMO 


La société d'expertise comptable 
Fiducial s'est déclarée candidate à 
la reprise de RMO, le groupe de 
ltravail temporaire placé, jeudi 
30 juillet, en redressement judi- 
ciaire par le tribunal de commerce 
de Grenoble (le Monde du 31 juil- 
let}. Fiducial a annoncé, vendredi 
31 juillet, avoir rencontré 
M: Pierre Coquet, admaistrateur 
judiciaire de la société RMO pur 
«confirmer son intention de 
ter, lundi 3 août, une offre de 
reprise». 


D'autre part, selon l'Union 
.nationale des entreprises de travail 
“temporaire (UNETT), trois sociétés 
de travail temporaire, qui avaient 
intégré le groupe grenoblois RMO, 
.ont retrouvé leur indépendance 
après avoir racheté leurs actions. 

es trois sociétés sont Qualitra, 
Rapid Secrétariat et SES iété 
européenne de sélection). 


a Hewlett-Packard signe un 
contrat de 640 millions de francs 
avec Dentsche Bundespost. - Le 
groupe informatique Hewiett- 
Packard a sigoé un contrat sur plu- 
sieurs années, d'un montant de 
125 millions de dollars (640 mil- 
lions de francs environ), avec [a 
division Telekom de la Deutsche 
Bundespost. Ce contrat porte sur la 
fourniture à la division Telekom, 
qui sestructure son système infor- 
matique, de stations de travail Risc 
(environ un millier), d'imprimantes 
HP Laserjet à jel d'encre, de tra- 
ceurs de bureaux et de traceurs 
grand format. 

"a Cegelec va équiper nne deuxième 
. teutrale nucléaire en Tchécosiova- 
quie. — Cegelec (groupe Alcatel Als- 
thom) a annoncé sa participation 
dans l'équipement de sécurité de La 
centrale nucléaire de Temelin 
(2 xt 000 MW), en Tchécoslova- 
quie. Ce contrat, confié à Cegelec, 
Thermatome et la société tchèque 
Rcegula par la Compagnie d'électri- 
cité de Bohème Moravie (CEZ), est 
entré en vigueur le 15 juillet et 
porte sur 85 millions de francs. 
Cegclec avait déjà équipé une cen- 
trale nucléaire en Tchécoslovaquie 
:(Bohunice) l'an dernier, 
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A bout de souffle 


10 % sur dix ans. Une baisse 


conjugué en fin de semaine pour 





que de leur efficacité, et de citer, 
à f’appui de ses propos, un 


et à prendre soin des intérêts 


plafonner les droits de vote 


françaises , le projet anti revient à priver certains action. 

au ne OPA de BSN, dévoilé TE 
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plus, comme le fait remarquer 
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j'ésuitats financiers des sociétés au 
deuxième 
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Nationnel 10 %. — Cotation en pourcentage du 31 juillet 1992 
Nombre de contrats : 144 004 environ 
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geants. Fort de ces arguments, 
Mme Neuville souhaite qu'une 
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.'la société Initiative et Finance. 


10 Le CBY déclare recevable deex 
iprojets d'offre publique d'achat. — 
1Le Conseil des Bourses de valeurs 
je a déclaré recevable, jeudi 
30 juillet, le projet d'offre publique 
:d'achar portant sur les actions de 
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‘L'offre est valable du 3 août au 
:2 septembre inclus L'initiateur de 
Icette OPA est la société Financière 
ISaint-Dominique qui s'engage à 
acquérir au prix de 145 F par 
‘action la totalité des actions À de 
Us société Initiative et Finance, - 
lportant jouissance au ie juiliet 
‘1991. La cotation des actions de 
icœte société, qui avait été suspen- 
‘due le 21 juillet, sera reprise le 
3 août sur le second marché. La 


grait Ohponé Le 21 juil où Don 
qui lui permettra « de regrouper ses 
participations directes et indirectes 
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Ps bas qu'il vaut la peine de . 
. fatheter ses propres titres, actuelle- 
ment bradés sur le-marché,à des - 
. niveaux bien inférieurs à: leur . 


nominale, 
‘* fandra normalement les rembour- 
.- $er si on attend passivement qu'ils 
- iéançnt à échéance, Il est très ten- . 


‘ceux qui ont déjà mis Jeur 
‘7 ment du marché. ‘de l'écu, 
; Fée de devises- européennes. . 


RO des QU pans à 
“du franc ont;-comme par conta- 


restes | à 








ee qe ge is ar Les cs 
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icain, où une formule très en 


-dont le Coupon ne pourra en aucun 


celle à laquelle il : 


cher, ni dépasser un plafond. Qua- 
re emprunts de ce type 


tant d'effacer & Si à bon 
an fa so côrapte 







taux van 
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_ ares és eu ae 
espoirs dans le dévelol sl Actuellement, po 
2 d'aillcurs contribué de façon “Ent Gus Mon éérours à 4%, 
importante. 4 Au mois de Le ‘Îl:.et ce genre ns placement n'attire 
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"de plus dun. millia ee à à ci 


Copenh: de façon à promou- 
vor sur place l’utilisation du... 


évolution: récente. Je, conduit … me 


des comparinents ; 





: contenter d'offrir . 

:5 %.:La Société: "générale, qui, sous 
on'-d'une. autre banque 

caine, Kidder. Peabody, s'est 


gion, fini par-stieindre. celui des. : 

fitres-en ‘Les incertitudes 

politiques liées à. la. sRonNÉrooOn 

suropéenne au. référendum du 
ainsi les graves 


A Te cout très dure- dure- 

ment LeRpie L'iiquiétude: est 
on - 

grande A5 qu'on -ignore prâté- 


ru 


SR faut pels que 
prunteurs:ayant conciu des 
contrats d'échange n'ont pas à 
‘craindre de-shrpayer leur Opéra- 












tion. . Tout se passe pOur eux 

- Une forminle - comme, si n'y ne nn 
‘remise-à:ln mode cher. Le coût. final de-la transac- 
servi AR dard - d'u Pat . 

e le re: d'une’ dizaine de 

us re CE de. nn. «pont de base de ps qu Le Libor 
annoncent: pourvu’ avenir asse2" EC Aer] “taux: inerbancairp 
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durée mis; à la veille, du 
magne, mare, Ds LH des pré euxième . € jpro-empront, , mas 
‘sions par sise ui Hbalé. en éolars canadt lens, Cest: 
. ftbme d ete “on E dont l'intérêt ne 





ns er. tbe pour de n 14 million de tonnes, 
‘horizon a'paru'se dégager . so al uivalent salen de me mois de 

à Ge Genève, où producteurs. et ont de 

consommateurs, ‘réunis ‘du 6“au ET laisser es les He 

24 juillet, ont: noté les-:*« teurs .de 

ER a din à sificie reù (ei 

ciation d'un- accord RRQ sont parvenus à 

le mécanisme-actuel (en' som il + mis jugés significatifs pour be 

{ ; * ner vie à.un accord doté. de clanses 


jx ef d'un syst de 
du marché - 
















prévé ‘ à 115-000 tonnes, tence des’ Nations unies sur le 
devrait’ ‘plus * ‘atteiidre Que: commise et :et:le a déeloppEmEnt - 
000 tonnes. Autrément’( consiste : dans roposition de 
perspectives dé fenonte des. prix créer. un scope des à LE » 
- Se trouvent comprümises; qui éiégerait à Lo: néres: pour mettre 
le cacao Re ee re lication, :. 
campagne di RQ de la politique.de 
ans. Mercredi . 29 me x se Fe. Poffre:-« Sur :les 
britannique Gill and” DE million de tonnes de stocks. 


confirmé ls tendance Era 
l'ICO, ramenant pour sà past Pi 
tonnes à 92 000 tonnes Mas. ‘240 000 tonnes sont 














107 000 
1 prévisions: de déficit. Li le stock régulateur: Le . 
Pour mémoire, l'excédent de Là ” pu Ton 600 OÙ Li Le 
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164 D nr Aussi le marché 
reste-t-il fortement po ha de 


précédente s'était élevé à Se ne 
des stocks estimés pour 18. fin de : 





: "C'est: cet * émboapotatr que 
pu odesene se à se sont nn 
la, : 


rire da yat nes interne internes. dé : 


6 conmercealisation, e2ns 
Bnbber É développement ‘de .La . 
- 24sG 27 - transformation sur place et de la 
der En Pétne 
* . res CS Le 
2e en ee de ee enirare de Tente 





roducfeurs ont en outre 
SHARE le 
fatur système de retrait du marché. 

” soit plafonné A'uû certain volurte . 
; testant- à déterminer. Les’ &ori- 
nes» out proposé un plafond de 


| consommateuct -. préférant. 
* .300.000 tonnes suc six-ans.….Ces 
derniers ont ‘qu 

vateur les représentant Siège dans 


ne in le future comité des producteurs. : 


DRE ARR AN PER 


nm ra D mr orne 


demen- . 
“bles à de tele cn 


: ratention dé en fe in 
Laos se où Ai sata 


UV ilye les années:vient 

HR DR nen en. 
#’opérations-à:taux variable, mais : 
: cas;tomber.aulessous d’un plan- : 


ont vu le. 


“jour jeudi Jeudi et see et Îe on ont es. 
“bien :acçueillis, BTE. 
-. gramme d'’eurobons à moyen 
ur ce qui ‘est du h 
rence ‘ 


. pér un prospectus détaïllé. Cela 
‘ permet de monter très rapidement 


S'il fallait à chaque fois établir une 
"lement, les-emprunts émis dans ce 


- sMÉTT 
présentée le lendemain-dâns un‘ 
. marché. 


. prunt d'un milliard. Par ailleurs, 
un établissement 





merci d'un «cartel» des produc- 
ju ui déciderait unilatérale- 
x . 


Mère Foi depui de | 
‘hi S". Is no. 
“sont s à quelques - 


:‘ rien, M: Koualé N'Guessan, a pro- 


CED {Confé. 


= so08 


. res une éanire stabilisation 







© fond àe 21 550 francs. Des 


‘gur 5200 francs (plancher) et 


000 tonnes sur huit ans, les : 












dirige Wood Gundy est intéres- 
sante à plusieurs titres. Elle 

sente une des rares euro-émissions 
de grande taille émises ces derniers 
jours. Elle n'est pas subordonnée et 
elle revient très peu cher aù débi- 
teur, qui, grâce autre contrat 
d'échange conclu cette fois avec 
Morgan Guaranty, recevra le pro- 
duit sous la forme de dollars des 
Etats-Unis à taux variables qu'il 
aura à rémunérer à un niveau 
beaucoup plus bas que lé Libor. 
-" Les Ts s'intéressent 

cette affaire parce qu" 
s’inscrit dans le cadre d'un pro- 





















terme... grands débiteurs 
se dotent de tels pi es, ils 
..mettent à la disposition ‘des ban- 
ques qu'ils chargent de s'en oûcu- 








‘des transactions financières et 
- revient beaucoup moins cher que 







- nouvelle documentation. Habituel- 






* cadre. ont un caractère privé. Or 1 
: dernière émission en dollars cana- 
diens du /Crédis local st offerte en 
souseription publique. Et comme, 
- au départ, l'emprunteur s'était lui- 
même réservé la gibilité de 
es des opérations pour son 
pie, il a eu toute liberté 
Le eue Éoisir les établissements qu'il 
voulait pour diriger.sa transaction. 
La souplesse de la formule et l'éco- 
nomie qu'elle permet de réaliser 
font attendre que cette pratique se 
généralise. 
















: Sur Le marché de T'eurofranc 
français, un emprunteur allemand 
UE renom, la Landeskredit- 

de Bade-Waurtemberg, s'est 
procuré -quelque 300 millions en 


canne, par l'intermédiaire de 
l’encours d’un euro-em- 









étranger, la filiale 

Parsite de l’Union de banques 
suisses, 4 à dirigé sa première opéra- 

- tion en' français. Il s'agit non 
d'un emprunt obligataire mais 

une émission de warrants qui: 
‘permettront à leurs détenteurs de 
bénénigier d'uné renoue des 


du Trésor de 
dix ans de durée. 
. CHRISTOPHE VETTER 









importateurs de ne pas être à la 


politiques ayant pour 

de créer des pénuries 
Bctives à seule Ga: de stimuler les 
pre. 


De son côté, le représentant ivoi- 


posé la création d'un comité des 
‘Consommateurs dont les missions 
seraient dé contribuer, autant Cyr 


da 
Nord. Il: s'agirait de privilégier la | 
: diminution des taxes sur les pro- 
- dits à base de cacao, et de régle- 
 mienter plus sévèrement l'usage des 
-sübstituts au beurre de. ca natu- 
-rel dans les produits portant l'ap- 
“ pellation «chocolat». Les matières 
‘grasses: végétales - “issues en particu- 
lier du soja menacent en effet la 
-matière première traditionnelle, 
pression des industries du 
nofd de l'Europe (Royaume-Uni, 
Pays-Bas, Belgique). 
“Quelques points ‘d'achoppetnent, 
et non des moindres, demeurent. Si 
“tes parties prenantes sont d'accord 


‘des prix à l'intérieur d'une Four- | 
chette, l'écartement de cette four- 
..chette est diversement apprécié. 
: Les producteurs défendent un plan- 
‘cher de 11 450. francs ef un pla- 
chiffres 


: jugés {aésliages par les consoGuna 
-teurs, dont les propositions portent 


‘- 9 200 francs (plafond). Le diffé- 
rend subsiste aussi sur le finance-- 
ment des mécanismes d'interven- 
tion sur Jes marchés. Les 
consommateurs ont identifié trois 
. moyens : le remboursement par les 

productetrs de leurs arriérés É 

paiement au stock régulateur; les 

recettës de la’ vénte progressive 
d'une partie des.240 000 toines 
stockées ;. enfin,. sous certaines 

- conditions, un prélèvement sur les 

‘échanges mondiaux dé cacao. 

. Une attitude inacceptable!» ont 

par la voix 

‘4 M. N'Guessan, jugeant qu'un tel 

“sysyème-fait la pan trop belle aux 

- CONSOMMATEUSS. 


EC FOTT ORINO 





È K se si 
Sn 


Le dollar 'a peu varié cette 
semaine, sur des marchés des 
changes qui de nouvelles 
finterventions des banques cen- 
trales. Ses cours ont évolué entre 
147 DM et 1,49 DM et entre 
14,97 F et 5,95 F. tandis qu'à Paris, 
‘le mark dépassait un moment 
3,38 F pour se retrouver à 
33770 F en fin de semaine, ce qui 


.est tout à fait honorable. Cette ‘qu 


"quasi-stabilisation peut, toutefois, 
‘étre remise en question, si la 
“Réserve Fédérale des Etats-Unis 
abaissait à nouveau son taux d'es- 
compte, ce qui n'est pas totalement 
impossible. En ce cas, a glissade 
du doltar reprendrait, 

Le franc CFA, dont la valeur 
(deux centimes tains) est 
restée inchangée depuis 194$, et 
qui constitue la monnaie de qua- 


torze pays d'Afrique francophone, 
ne sera pas dévalué. La rumeur en 
courait depuis trois semaines, car 
tout le monde savait que Ja Côte. 
d'ivoire réclamait une telle déva- 
luation pour stimuler ses exporta- 
tions de cacao et faire rentrer 
davantage de devises. Mais les 
autres pays de la «zone CFA» ne 
sont pas de cet avis, estimant 
lune telle mesure présenterait 
plus d'inconvénients que d'avan- 
tages. 

La rumeur en question avait pro- 
voqué des transferts massifs de 
capitaux en provenance des qua- 
torze pays vers des destinations. 
diverses : la France, la Suisse, etc, 
À cet égard, la géographie des «cir- 
cuits du franc CFAn est assez 
curieuse et instructive. Du fair de 


le libre convertibilité du franc en 


COURS MOYENS DE CLOTURE OÙ 27 JUILLET AU 31 JUILLET 1992 
(La ligne inférieure donne ceux de la semaine précédente.) 


Us DIODES 


A Paris, 100 yens étaient cotés, le vendredi 31 juillet, 3,9332 F contre 
39357 F le vend : 24 juillet 1992. 
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Marché nerveux 


question, et de La libre transférabi- 
lité, à quelques restrictions près, on 
& pu voir des citoyens de ces qua- 
forze pays emprunter à ces ban- 
ques nationales des capitaux non 
négligeables et les aiguiller, le cas 
échéant, par des transports « physi- 
ques» (valises), vers des havres 
discrets (Suisse, Monaco ou 


‘autres). Naturellement, [es billets 


CFA ainsi exportés, et échangés 
contre d'autres devises, sont resti- 
tués à la Banqle de France par les 
banques étrangères qui les acquiè- 
rent C'est un point sur lequel les 
pouvoirs publics français. et afri- 
cains restent très discrets. On les 
comprend... 


FR. 





j SYSTÈME MONÉTAIRE EUROPÉEN: : 
| Ampieur des vartations da chaque monnar 


é, par rapport à La plus locte 








MARCHÉ MONÉTAIRE ET OBLIGATAIRE 


Le syndrome de Maastricht 


Le rmarché Financier dé Paris est, 
décidément, en à Pleine déroute. ë 
fin de semaine;.le cours de 
l'échéance Septembre de l'emprunt 


cours d'un empren! 

10 % sur 10 ans) était retombé à 

so plus te pre QU la fin 
juillet soi 

correspond à'un een #4 


. 9,24 % contre 9,04 % il y a huit 


Ë 857 % il y a quinze jours, 
18 y a trois semaines ei 
% dt juin, avec un cours de 
, Ces variations donnent la 
S, de la chute des cours et d 
la hausse des rendements. À l 
gine de ce phénomène, on trouve, 
certes, la ruine des d'une 
baisse des taux directeurs de la 
érale d’. 


après 

évement du taux d'escompte 

de cette banque le 16 juillet. Mais, 
gout, et de plus en pus, Rene 
oppe -ce con peut appeler le 
soairone de Maastricht», c’est-à- 
tif du 
crendum 


du Faite lestins FStRUANE "Tunion écono- 
mique ET ue non-ratifi- 
isolerait la F ance empécherait le 


rattachement du an mark et 


. 


-écarterait toute possibilité d'une 


diminution durable des taux 
d'intérêt français, à court terme et à 
Tong terme, ce qui très exces- 
sif et, même, plutôt irrationnel au 
regard des performances de noire 
pays en malière de désinflation et 
de redreenient de la balance com- 


ner ne ne en = 
Île risque de non-ratification, 
2 3% cas, le marché ge lécu 
«à l'agonie», suivant l'expres- 
. d'un opérateur. Le 
l'échéance re sur 
TIF était 
Sp! à 109 en TE 1992, 
ai .un rendement d'environ 
%, pour se mes après 
dar «faiblesses», à 108,30 à La 
veille du «non» au référendum 
jen sur le traité de Maastricht. 
Le lendemain, le cours retombait à 
105, le rendement passant à 9 %. I 
ÿ 2çhuir jours on cotait 102,35 et 
,65 % et, à (a veille de ce week- 


end, 101,40 et 9,75 %. Ce véritable 
Écroul dû À 


aotiounel français sut le MATIF, Le 
tirant vers le bas. ee nom une 
atmosphère mquiète; .Se nourrissant 
des rumeurs les plus di 


que jours, tout le 
paré mi à à 
d'un son- 


de la re per 

dE ent . ue cal au 
um de septembre. La rédac- 

tion du Fi assassinée de ques- 
tions, dut un démenti: pas 
de “AR à paraitre. Même 
rumeur à mc veille du week-end 


référendum, dont les résultats 
seront communiqués aux granes 
de presse dès le mercredi. Notons, 
au passage, que plusieurs hommes 
politiques se sont inquiétés, ces 

Jours derniers, de la possibilité 
d'une des «nan» et que le 


dernier sondage sondage BVAT révélant une 
chute de la du président 
Mitterrand et de M. Pierre Bérégo- 


vod font craindre à certains JR 
on anti entale 
électeurs cousaités. AjoutOns, enfin, 
ua facteur segav ant, à savoir la 
sééiombon qu mars allemand, 
où le Bund dix ans 
ateint 8,08 (2.08 : qui entraîne 
POAT dix ans, l'écart entre les deux 
titres se maintenant à 1,09 t, ce 
qui est panne même man 

tement trop, en fonction des rt 
mances françaises plus qu'honora- 
bles, comme on l'a 


Pessimi 
excessif ? 


Une question se , Mainie- 
nant : le marché de s ne som- 
bce-t-il PS dans un pessimisme 
presif On serait tenté de répon- 

l'affirmative, même si le 
fn de la baisse peut n'être pas 
totalement atteint. La situation 
actuelle de la France, la seule à 
satisfaire dès maintenant aux 
fameux «critères de convergence » 
= par le traité de Maastricht à 
approche des échéances de 1997 


ou 1999, lui ettrait d'obtenir 
des tanx d'i moins élevés que 
ceux en 


NPtemme (Glus de 10 où 
HS à court terme 

lo: me, terme, avec “e taux 
d'inté réels qui battaient leurs 
Favoms tous ls) Jours. se que LOuS 

l'avons di! est possil 
un MACIE prennent 
a pour une bonne Le : 
«non» au référendum. Et, en cas 
de «oui», hypothèse la plus plausi- 
ble en ce moment, tendance 
con de quelle ampleur pour- 
sait être la réaction? Une hausse 
immédiate, suivant le vieil adage 
boursier : «On vend au son du vio- 
don et on achète au son du canon. » 


Pour les hommes de «praphi- 
ques», on pourrait bien, effective- 
ment, être proches du Hood, Ceux 


de la Société générale, pessimistes 


# 
FT 





. que 


depuis des semaines, affichent pour 
la première fois, un optimisme in 
dent. « Nous pourrions avoir, dans 

peu de temps, le signal d'une fin de 
rend fendance, Notre objectif à 
104,52 étant atteint, sans ler la 
fé de tomber à 10380 B0-104. 

ous semble ji 


repren- 
dre un une oplique de core de 
points d'achat. La semaine qui vient 
est importante, car elle peut nous 
apporter la mation des diver- 
gences haussiér res et les premiers 


dr mark tangible les de retournement 
qui a déjà beaucoup 


A hrs de nos frontières, on 
continue à redouter un nouveau 
durcissement de la politique de la 
Banque fédérale d’Alle: e, bien 
l'indice du prix de détail soit 
resté stable en juillet par Et 
jui et ne s'inscrive que de 3,3 %, 

entation par par rapport à juit- 
let î 1. D'autre part, l'indice des 
prix des produits. Epotés a dimi- 
Due de 04% en j juin 1992 sur mai 
de la même année, et de 3,3 % sur 
le même mois de 1991, ceci grâce à 
la montée des cours du mark. 
Notons que la politique restrictive 
de le Bun! est vivement cri- * 
tiquée outre-Rhin. L'Institut de 
recherche économique de Berlin La 
qualifie d'xahurissante el absurde», 
tandis ge pour M. Dieter Wer- 
muth, directeur de la filiale alle- 
mande de la Caisse des dépôts à 
Francfort, «la masse monétaire alle- 
mande stagne depuis un an et 
demi», si on élimine de la masse M 
3 les placements à terme inférieurs 
à quaire ans, en hausse de 18,6% 
depuis un an, en raison de l'inver- 
sion des taux, qui place le court 
terme au-dessus du long terme et le 
rend temporairement plus a 
Qi Lt même des en em 
terme pour replacer 
terme plus cher. 

Aux Pays-Bas, la banque centrale 
a légèrement relevé le taux de ses 
avances spéciales, porté de 9,50 % à 
9,60 %, après une première aug- 
mentation de 0,20 % au lendemain 
du rel du taux d'escompte 
allemand, ceci afin de soutenir le 
florin. 


bou 


Au Japon, en revanche, la ban- 
centrale s’est à r 
nouveau son taux d'escompte, 
ramené de 3,75 % à 3,25 %, sous la 
pression du gouvernement et des 
milieux d’affaires, angoissés par le 
marasme de l'économie et la chute 
de Ia Bourse. « Trop tard ei irop 
peu», ont commenté les analystes, 
É Etats-Unis, enfin, les taux 
ngs sont tombés au plus bas de 
l'année à 630% œur dx ans et le 
trente ans à 7,40 %, en raison d’un 
ment des craintes sur l'infla- 
tion aux Etats-Unis ct des transferts 
de capitaux en provenance d'Eu- 
rope, toute baisse des taux provo- 
quant une hausse des cours. 


FRANÇOIS RENARD 
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Organisme interministériel à la disposition des élus, des préfets et du garde des sceaux 





Te a nngen nn ne, 
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La quatrième ratification di traité de Mausricht 


Le service central de la Intte contre la corruption | Le Parlement grec s'est prononeé à une très forie noté 
sera chargé de l'aexpertise des soupçons » : 


Le service central de lutte 
contre la corruption, dont le 
gouvernement 2 annoncé la 
création prochaine (la Mande du 


des élus, des préfets et du 
garde des sceaux», a précisé, 
vendredi 31 juillet, le ministre 
de la justice, M. Michel Vau- 
zeile. Le porte-parole du gouver- 
nement, M. Martin Malvy, a, 
pour sa part, reproché à l'oppo- 
sition de «faire la moue quand 
de gouvernement fait de Ia pré- 
vention de la corruption une 
véritable ». C'est cepen- 
dant un élu de la majorité, 
M. Georges Frêche {PS}, maire 
de Montpellier et député de 
FOR qui a émis les plus 

critiques, qualifiant le plan 
rasta du gouvernement 
‘de «cinémas et ajoutant : « Sf 
on avait voulu vraiment lutter 
contre la corruption, il fallait 
faire voter la loi sur le finance- 


. ment des partis en mai 1981 et 


pas attendre dix ans de plus.» 


Le premier ministre est malheu- 
reux. Il a beau faire ce qu'aucun 
de ses prédécesseurs, de gauche 
ou de droite, n'avait osé, son 
action est d'emblée décriée. Le 
premier, il a osé diagnostiquer le 
mat en parlant, ce qui n'est pas 
rien, de «corruption». Loin de 
s’en tenir à de fortes paroles, il 
cherche à imposer rapidement des 
remèdes efficaces, créant une 
commission de prévention de la 
corruption dont, avant même 
qu'elle n'ait rendu son rapport 
final, il met en musique les pro- 
positions de son «rapport 
d'étape», un mois après qu'il lui 
a été rendu. Pendant ce temps, il 
laisse faire la justice, ses callabo- 
rateurs ne cessant de souligner la 
différence avec la période précé- 
dente : « Que l'on soit puissant ou 
misérable, tout le monde désor- 
mais a à s'expliquer devant la jus- 
lice», 

Et, dans la discrétion de son 
cabinet, il a même taut récem- 
ment saisi La mission interminis- 
térielle d'enquête sur les marchés, 
instaurée par la loi du 3 janvier 
1991, d'un dossier dont il a lin- 
time conviction qu'il n'est pas 
limpide, tout comme hier, au 













LES FINS D'EMPIRES 
12. - La horde croisée à Constan- 





Les Etats-Unis avancent {a date de 
leurs manœuvres militaires au 
Kowen me 3 


Loin des capitales : le “monde à 
part de l'eurocratis à Bruxelles... 4 
La grève générale lancée par l'ANC 
est attendus avec anxiété 5 















Justice : quatre ans d'emprisonne- 
ment requis contre le docteur Gar- 
Sr os QU ang Conte: 
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bord; Plus de cent morts dans un 
eccident d'avion en Chine 6 
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navette Atlantis avec la misa en 
orbite de la plate-forme Eureca.… 6 
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d'or su fleuret ; Natation : record 
du monde sur 1 500 mètres nage 

Kirin Perkins, le « won- 
der kid »; Un entretien avec Ste- 
phan Caron; Gymnastique : ls 

général mascuñn ; Obi- 
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ministère des finances, il se mit 
en travers des ambitions fran- 
çaises du financier italien Par- 
retti. 


Or, malgré cette manifeste 
bonne volonté, certains font la 
fine bouche. Et voici qu’un socia- 
liste jou jou e les rabat-joie, M. Frêche 
se déclarant même opposé à La 
publication du patrimoine des 
seuls élus que, selon lui, l'on dési- 
gnerait ainsi à la vindicte». 
Bref, M. Pierre Bi voy a beau 
faire, ses efforts semblent empor- 
tés par une infernale spirale de 
discrédit. Aussi l'hôtel Matignon 
est-il bien décidé à dissiper toute 
ambiguité sur la nature de ses 
intentions. De ce point de vue, on 
y rappelle, comme l'a fait 
M. Vauzelle, que La création d'un 
service central de lutte contre la 
corruption n'a aucunement pour 
objectif d'offrir au garde des 
sceaux « un choix d'opportunité » 
élargi qui lui permettrait de faire 
un tri parmi les affaires de cor- 
ruption. 

Si ambiguïté il y a, précise-t-on 
dans l'entourage de M. Bérégo- 


voy, c'est en raison du mariage de 
préoccupations différentes. «J} 


nous faut tout à la fois empêcher, 
détecter, prévenir et poursuivre, 
résume l’un de ses collaborateurs. 
La préoccupation du garde des 
sceaux est l'efficacité des pour- 


suites © la capacité de discerner 


masse des plaintes, d'éva- 
luer À fais parfois ténus et 
impalpables. sonne ue 


mel en doute que 
ment des poursuites relèvera de 
seuls rs et la conduite des 
investigations de la seule police 
judiciaire. D'autre part, nous 
avons n d'un service d' 
FA en cn des auriez, la 
pour détecter davantage de cas 
de corruption #4 P el pour en n empécher 
davantage. Devant les bribez d'in- 
formation dont disposent {a masse 
des des agents gares, 11) il nous faut 


Tel serait donc l'objectif de cœ 
service central dirigé par un 
magistrat, placé «au de 
compétences juridiques, finan- 
cières et techniques ». Les services 
du premier ministre admettent 
toutefois que le dispositif devra 
être affiné, de façon à dissiper 
tout malentendu qui pourrait lais- 
ser croire à une dépossession des 
parquets compétents. 


Mais ils insistent sur le fait que 
eu secvice d'a expertise des soup- 
ne scra une « commis- 

Son d'intellectuels en chambre », 
puisqu'il aura le pouvoir d'obte- 
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nir la levée du secret profession- 
nel et l'accès à tout Focument 
utile. 

C t, la question du rat- 
tachement de cette structure 
interministérielle n'est pas encore 
tranchée bien que le ministre de 
la justice plaide pour qu’elle soit 
placée sous son Patonité. H est 
vrai que M. Vauzelle a pris la 
mesure des réserves des magis- 
trats qui voient, à tort où à cai- 
son, dans la création de structures 


Plus étendus l'expression d'une 
défiance à leur égard. 


EDWY PLENEL 


ilèle, aux pouvoirs de plus en 


MONTPELLIER 
de notre correspondant 


Un tour sur la plage pour ren- 
contrer les enfants qui avalent 
construit pour l'occasion des 
châteaux 


née; une corrida pour finir, le 
soir, dans les arènes, avec ls 
cavalière Marisa Sara en 
vedette : M. Michel Vauzelle, 





auraient presque pu passer pour 
des touristes, vendredi 41 juñ- 
let, lors de leur ne au cap 
e gde {Hérault}, ou du moins 
ur des ministres en Vacances, 
Er n'y avait eu aussi une réu- 
nion gs au ge À des 
cn parer de l'Europe 
et du de Maastricht, Mais 


n'étant pas celui d’un ro 
mais d'une table ronde sans 
protocole, avec, de préférence, 
un dislogue direct avec le 
public. 


« Depuis trante-cinq ans, on 
n'a rien dit sur l'Europe, » dit 
Me Guigou. On l'a faite entre 
spécialistes. Il est temps d'ex- 
Pliquer. » Le ministre délégué 
eux affaires européennes sus- 
cite les questions, parle des 
«bobards» que racontent les 


Deux ministres en campagne : 





Le différend sur l'autoroute À 16 


en faveur de l'Union européenne 


Le Parlement grec a ratifié le 
traité de Maastricht, vendredi 
31 juillet, après cinq jours de 
débats et à une très forte majorité 
(286 sur les 300 députés). La 
Grèce est ainsi le quatrième pays 
de la Communauté à ratifier le 
traité, après l'Irlande, le Luxem- 
bourg et la Belgique, le Danemark 
l'ayant rejeté. 

Seuls huit députés — sept com- 
munistes et un écologiste — ont 
voté contre. Les conservateurs de 


la Nouvelle Démocratie {au pou- . 


voir), les socialistes du PASOK et 
les députés de la Coalition de 
gauche et du progrès se sont pro- 


noncés en faveur du traité, lors 








adversaires du traité. Elle 
répond sur tout, aussi simple- 
ment qu'ella le peut. Sur tes 
écoles maternelles, l'automo- 


chasse à la palombe. 
laisser à chaque région sa 
culture, son entité. 





« Une chance 
pour le Sud » 


M. Vauzelle, lui, se veut plus 
militant. 1! lance l'idée d'un 
comité Le Sud pour le «ouis à 
l'Europe. Un comité constitué 
de personnalités du Midi. «L'Eu- 
rope est une chance pour 6 
Sud, ditAl. Dire ænons, c'est se 





régions du Sud, Provence- 
Alpes-Côte d'Azur, Languedoc- 
Roussillon, Aquitaine, peuvent 
constituer un bloc avec Barcse- 
one et Man, elles ont tout à y 
gagner.» 

Dans la salle, il n'y a pas de 
contestation. On applaudit pol- 
ment. Dehors, c'est à peins si le | 
cortège officiel provoque me 
ques embouteillages. loi, tout le 
monde est on vecances. Pour- 


quoi s6 presser? — {intérim} 


Les Verts du Nord-Pas-de Calais new [EE ee 
de «reconsidérer » l'accord conclu avec le PS | 2" ue 


Louis Bianco, mass d de l'équipe- 


publique signée par M. Jean- 


Dès lors, les Verts réclament pour 
la fin du mois de septemi 


LA 
suivre lé débat ct mâme le combat 
eux «iront se 


ils assurent 
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d’un vote ouvert. qui a été 
retransmis, en direct Par la télévi- 
sion: 

Intérvenant lors des débats, le 
premier ministre conservateur, 
M. Constantin Mitsotalcis, a souli- 
gné que la Grèce devait relever le 
« défis LE l'unification euro- 

isation et 


péenne sa moderni 

son: développement. Le chef de 
l'opposition, M. Andreas Papan- 
dréou (socialiste) a critiqué « {e 


économies qui sera énorme », tout 
en se prononçant en faveur de la 
ratification. 

‘ La présidente de la Coalition de 
gauche et du progrès, Me Maria 


“La préparation du référendum du 20 septembre 


Damanaki, a précisé que le sou- 
tien de son parti «était critiques. 


et qui, selori elle, « pèseront Jour- 

dement sur les couches les “Moins 
#. 

Les irc de da GrÉS 

sont à plusieurs reprises inquiétés 

de la lentèur de l'assainissement 


fres, lourdeur du déficit budgé- 
taire), malgré l’adoption. d'un 
impopolaire programme d'austé- 
rité. — (AFP, Reuter.) 





L'UDF s inquiète d'une notée 


“du «non» à 
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allaient 
ils démissionner après ce qu'ils consi- 
ne esnenerrennnee re ennene rs ronane comme Un ecamouflel» 
COMMUNICATION Ja pan du PS? 
La venue. vendredi 


Le CSA somme le Parlement de se 
prononcer sur la fusion A 2-FA 3... 







mie en || sont entrées dans Mardakert 
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it Sur Un partage des circonscriptions. 


]du Haut-Karabakh, pris 
Îles troupes azerbaïdjansises, al 
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Le à . te 

100 une 

Me Blandin aBinpant ae rai 
pas devant les bulidogers si le Ra le our 


vernement prenait une décision 

rable à 'AÏ6, | 
Les Verts ont, en outre indi [ué 

qu'ils t des_candi . ' 


dans toutes les chuomseriptions di La 
Nord et du Pas-de-Calnis et qu'ils les 
maintiendraïent au second tour par- 
tout où ils le pourraient, excluant 
ainsi tout accord ‘avec les socialistes 


JEAN-RENÉ LORE 


Le conffit du Hant-Karabakh 
Les forces arméniennes 


Les forces arméniennes ant réussi, 
vendredi soir 31 juillet, à pénétrer 
M ne on 
fin juin par 


à Maastricht 


construction européenné sur-dè nou- 
Eng ajouté. De 
ne 





























































Fr 






“Hi 







S 










sr 


ee 


4. 


A MN RS M ME SE MP ER RE 


COM SE 





at LE mtsags 





«tes 


NO 


L d 








j 





M \S 





à 
à 


RADIO TRE A 











Qu x 





smas des Airmeriar le Sas. Piors em ME 








SNVG ANIVNIS 31139 au V 

PISUjZN1) 98126 18d UANUD AUX 16d 
2JOUSDd SO IN2PUDIS D] 2p 2jhSndg. 27 HDJ{UBL 2p jJOUOU 2491 2j : AU) Dj tonbDyy 
CARPE IN ERET TEE XN3L104 31 YNOMIL 3Q LHOUM vw 
7 OL PU] - 6 epuowp ejop ipon g peuoc 9 1pnel app 1900 Ç PO 






EUUIQ "BLLPE ou SONON 71 


















€ euou 








IpUN 


URJSUIDA S3IIL) ed SnbDBIg AOL, aëd 
IUBPIDO,P JUPE D] JUDASD 2991 JAN L 27 2PISS0QQD J0f09 np uyf DT 


AINNSIA 34 40,Q 3WWOd V1 13 NVAI10S LAUCEL ETAIENT EFECIAERS 
8 IPOWDS &IDp Ij0D / IpeypueA S IPelueU Giop 1000 PO 
FSU) 0316 16d 30$S PIN dd 
2nbgizy «a41diuo 3,1 2P 21 DT 2]0IU2p1990,] 9 2410] 2p Anadossof np yvuyiog 
SURESNES EEE) Lo TR 1 91430241 3a 3S14g EUCEER] 


L PSIpueA ep 1900 9 ipner ÿ IPLOU pp Igo0 € 1pum] 












"CGGL 1008 € 











St08uo}y So] 1vd popSog #Pesdoz 








































Se San M MR 4 
ds n eut 


Meme nipe nn tme où 


20h48 THÉATRE | 
Le Prête-nom 


’ Le compteble Jacques Bslutin 
me remplece son patron, 
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+ Les amours oontrariées . 
d'une belle étudiante 
pour. un talentueux styliste. 
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Le Pirate 
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per le or net arabe. 


e aonsort | 
© Jeux olympiques 
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Première prestation américaine 
de Gérard Depardieu. 
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ler de 1937. 
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20 h 40 CINÉMA 
Charles mort ou vif ua 


Fable morale très marquée 
par la contestation de Mal 68. 
22 h 10 CINÉMA 
Le tueur était presque 
parfait au 


Drame étonnant 
sur {8 terreur de la mort. 
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Humour et faniaisle à propos 
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de Marilyn Monros, ER ET 
face à Robert Mitchum. 22h1BTHÉ ATRE 
22 h 25 DOCUMENTAIRE. so 


Sur le plateau de 


Got 10 Give, resté inachevé x 


Jeux olympiques 


22 h 50 TÉLÉFILM 


Le Pirate 
Suite et fin. 
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Jeux olympiques ‘ 
22 h 30 CINÉMA 


200 000 dollars ent cavale an 


Une comédie d'aventures 
pour le plaisir de l'aution 


et les prouesses des interprètes. 


20 h 40 TÉLÉFILM 20 h 40 TÉLÉFILM 
Commando sur Singapour | Puisonnière des Cheyennes 
Des Australiens sont chargés Une Blanche capturés 

de saboter des cataeux Japonais par les Indiens. 
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21 h 86 TÉLÉFILM : 
Casanova 


Richard Chambertain en séduoteur. 


20 h 40 SOIRÉE THÉMATIQUE 


Patrie étrangère 


1e partie : des documentaires 


aur l'exil et la recherche 
‘une nouvelle terre d'accueil. 
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. Suite et fin de l'histoire 
d'une famille -champenoise. 
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Jeux olympiques 
22 h 60 SÉRIE 


Les Incorruptibles | 





. 20 h SPORT 
Jeux olympiques 
Football : demi-finales. 
22 h CINÉMA 
* Double jeu au 


Une femme à La dérive. 








20 h 40 TÉLÉFILM 


Prête-mol ta vie 
Deux jumelles 


échangent leur vie. 
Quiproquos st aventures. 


20 h 40 DOCUMENTAIRE 


Festival Martina Franca 
Le bel canto dans le sud de l'italle. 






21 h 10 DOCUMENTAIRE 
Sons de glace 


Une tournés de concerts 
de musique contemporaine 
allemande en Russle, 
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20 h 40 TÉLÉFILM 
Ovni Café 
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20 h 49 SOIRÉE THÉMATIQUE 


Patrie étrangère 


2: pertie : des documentaires 
sur des destins d'émigrants. 












Un extraterrestre et trois retraités. 


La Malédiction du loup-garou 
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; flalt cetté préférence par un arg 


. intelligence », comme un savant ? 


* tures de la famille r 
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. des Jours sombres’ un-choix 
de lettres écrites entre ‘1937tet 
1945, se disait monarchiste. !l just: 





ment bizarre et:pour le moins para: 


‘[° doxal. La démocratie, expliquait-il, 


à pour principal mérite de placer sa 


‘|: confiance dané le premier venu. Or, 
. qu'est-ce qu'un roi sinon le premier 
. venu, 


uisqu'il n'est-Choisi ni « pour’ 
son génie », come le serait un dic- 
tateur, «ni «pour son entregeñf », 
comme un député, ni «pour soit 








il peut paraître singulier d'identi: : 


‘ fier ainsi le monarque à l'hommé 
de la rue, si l'on songe aux privis 


tèges dont 1} bénéticle, à l'appurat 
dont il est'entouré, au prestige que 
lui vaut sa fonction. Pourtant, à en 
juger par l'intérêt que suscitent 
auprès des lecteurs ou des télé- 
spectateurs français les mésaven- 
ale britanni- 
que ou celles des héritiers de la 


' en de Monaco, il semble 


len que lies plébéiens que nous. 
sommes se sentent plus proches . © : 
des têtes couronnées que des autres élites. 
Comme si, ne se distinguant par rien sinon 

r la naissance, qui n'est qué le fait du 


k Fasard les souverains héréditaires nous 


apparaissalent moins inaccessibles. 

n serait tenté de soutenir le mème para- 
doxe à propos des champions sportifs qui, 
depuis quelques semaines, occupent presque 
en permanence nos écrans, les Jeux olympi- 
r. venant après le Tour de France. Rien 

e commun, en apparence, entre ces 
athlètes d'exception, qui accomplissent sur 
un vélo, dans une piscine ou sur un tatami, 
des performances dont le premier venu 
serait bien incapable, et les cohortes de sup- 
pores qui, sur le bord des routes ou devant 
leur téléviseur, vibrent aux exploits de leurs 
coureurs, nageurs ou lutteurs favoris. Et 
même s'ils pratiquent eux-mêmes, le 
dimanche, en amateurs, les sports qu'ils 
admirent, il est clair qu'un abïme les sépare 
des quasi-professionnels, scientifiquement 
entraînés et sélectionnés, qui se produisent 
sous leurs yeux. Pourtant, on peut se deman- 
der si l'engouement croissant provoqué par 
les manifestations sportives n'a QUr 
cause principale l'éxceptionnelle familiarité 


. qui s'établit entre acteurs et spectateurs. 


A Ia différence des dictateurs, des députés 
et des savants dont parlait Paulhan, les 
champions sont nos frères, nos cousins, nos 
amis, ils sont des nôtres, ils appartiennent à 
notre univers, Ils sont nos semblables. Ils 
sont souvent du terroir, comme nos trois 
cyclistes de choc, Lino, le Breton souriant, 
Jelabert, l'homme fort de Mazamet, et Viren- 
que, le Varois modeste. Ils pourraient être 
nos voisins ou les camarades de nos enfants. 
As sont sans mystère. Leurs parents, leurs 
femmes les accompagnent quelquefois, ou 
les rejoignent à l'étape. Bref, ce sont des 
Français comme les autres. 

Les Jeux CHAQUE renforcent encore 
cette impression en donnant à voir des 


ter es ns CEPPETENE PAPE 


a 


CHRONIQUE 





reuves rarement montrées à la télévision — . 


u handball au tir en passant par l'aviron et 
le judo — et'en révélant ainsi à ceux qui he 
sont pas des lecteurs assidus de l'Equipe des 
noms el des visages de parfalts inconnus. 
qu nent ou qu'ils perdent, ces compé- 

teurs ppés pendant quelques heures ou 
quete Jours à l'anonymat de leur condl- 
tion ordinaire nous touchent parce qu'ils ne 
se poussent pas du col. Ils ne se donnent 
pas des airs importants, ne prennent pas la 
pose, ne se prétendent pas d'une essence 
supérieure. Ils sont seulement heureux s'ils 
réussissent, tristes s'ils échouent. 

Un sociologue, Alain Ehrenberg, affirmait, 
non sans raison | y a quelques années, dans 
la revue. le Débat, que le spectacle sportif 
résout en imagination la contradiction entre 
égalité et inégalité, incarnant une synthèse 
exemplaire entre notre «culture de la 
concurrence » et notre «culture de la jus- 
ce», La concurrence est tenue pour légi- 
time dès lors qu'elle s'exerce loyalement et 
que chacun a sa chance, L'inégalité est 
acceptée puisque les mellleurs gagnent, mals 
ces hommes et ces femmes qui s'affrontent 
pour une médaille, un titre ou toute autre 
récompense, réelle ou symbolique, sont 
pareils à nous, ils sont sortis de nos rangs et, 
une fois passé leur moment de gloire, y 
retourneront. 


0 

Bien que les vacances alent mis en sour- 
dine le débat politique, les controverses 
n'ont pas vraiment cessé sur les thèmes que 
l'actualité a fait naître ou resurgir ces der- 
nières semalnes. La réflexion sur Vichy, 
relancée par la commémoration de la rafle 
du Vel’ d'Hiv' et par l'attente d'un geste 
symbolique du président de la République, 
continue d'agiter les esprits. Le procès des 
médecins qui dirigealent les services de la 


transfusion sanguine à l'époque où plusieurs 


pan pe D re 


” sants dans l'esquive et Le d 
-qui fait-enrager le premier venu, 1} ne com. 


Rs À OS nemsrassns ne 


31 


centaines .d'hémophiles furent: 
to taminés par: le virus .du sida’ 
bouleverse les constiences. Le plan. 
dé lutte contre là Corruption .que 
Pierre Bérégovoy vient de présenter . 
devant.lé conseil ‘des ministres : 
Le ss de pu no 
que sur les «alfairess qui‘éclabous. 
sent le Parll socialiste, HE rRe 
Ces trois événements ne sont - 
assurément comparables- ni par la. - 
: "nature des falts ni par la gravité des ‘ 
‘.. . “fautes. Mais ils se ressemblent eh . 
* “ceci qu'ilsinvitent à’ s'interroger sur : 
+ la‘notion de responsabilité. Respon- : 
. sabilité de ceux qui, par prudence, , 
- Intérêt ou aveuglemént, ont obél 
aux ordres de l'occupant, quand ils * 
ne les ont pas précédés. Responsa- 
bilité de ceux, hauts fonctionnaires 
. où ministres, qui, par manque d'au. 
| torité ou de curiosité, ne se sont 
pas révoltés contre les conclusions 
‘des experis alors que celles-ci met- : 
| ‘taient en péril des vies humalnes. : 
Responsabilité de ceux qui ont cou- 
vert des parus Ilicites de finan- : 
+ ‘cement des partis politiques et s'in- ‘ 
. ‘ dignent d'être ‘ 
. * poursuivis. : 
C'est sans doule cette up des puis- 
ni de la vérité : 











aujourd’hui 


prend pas que ses dirigeants refusent de 
reconnaître leur part de culpabilité lorsque 
des décisions auxquelles |ls ont êlé associés 
ont conduit à des drames ou à des illégali- 
tés. 1] se dit que ses élites lui seraient moins 


” suspectes si elles acceptalent, en contrepar. 


tie du pouvoir qui leur est confié, d'en assu- 
mer tous les risques au lieu de prétendre 
Jeter un volle pudique sur les erreurs, parfois 
tragiques, du passé. : 
. : 

Fallait-il extrader Erich Honecker pour le 
juger en Aattel Les journaux télévisés 
suggéraient jeudi soir que les Allemands 
étaient aussi divisés sur le sort de l'ancien : 
chef du parti communiste de l'ex-RDA que 
pouvalent l'être les Français sur la nécessité 
d'ouvrir enlin le dossier de Vichy. Certes, la 
comparaison ne va pas de sol entre l'histoire 
du nezisme et celle du stalinisme, et Ja ques- 
Hon de l'épuration. ne se pose pas dans les 
mêmes termes dans l'Europe de l'Est d'au- 
jourd'hul que dans la France d'hier. Pour- 
tant, la question de la mémoire se pose, elle, 
dans des lermes assez proches, et celle de la 
ae té n'y est pas moins brdlante. 

Jean Paulhan, qui ne délestail pas la polé- 
mique, s'en prend également, dans une ieltre 
à Claude Meurlac de 1945, à Pétain et Laval 
d'une part, à Daladier et Blum de l'autre, Il 
leur reproche un même «souci de justfica- 
tions, une même ignorance » de ce que peut 
étre une conscience de chef d'Etat ou de 
président de la République ». Le parallèle 
entre ceux qui dirigeaient l'Etat français el 
ceux qu'ils avaient fait mettre en prison 
avant de les livrer à l'occupant est assuré- 
ment excessif. Mais cet excès est à la mesure 
des exigences du « premier venu » à l'égard 
de ceux qui aspirent à le représenter. 
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ÿinauk. Une fable | are très marquée 
er la contestation de Mal 68. Un pro- 
Hième du monde modeme cemé avec 





Ù Paris vu par... 


| _Le Mipcom 8 'agrandit | 
Robert. Doisneau et ‘ Claude Villers 


Le ipods — Marché internatio- 





savoureux scénario ‘et la fantalsle débridée 
.de. Patrick Cheenals mais une mise en 


soène très plan-plan. sur un chasseur prétistorique dont : 











Grande composition de Fren- 1 H. Hirechmuler, 1, Her. |: £ nal des films et programmes pourlà le corps fut découvert cet été dans 
Haine ve DS ‘aan do Tom bar Go Bon ‘ e St Yonyquls, 1 .Ceven, K. Resb, |. . Depuis le is août et jusqu'aù télévision, la vidéo, le câble et le un glacier ‘autrichien. Des compa-" 

tardt (1889). Dimanche 9, 1h36, ve. | Lundi 3, 20h 40 (82 mi}. - . [UK Léwitsoh fo. soustrég)  :} ©. . 5 septembre, tous les semedis de 12 . satellite — fête cette 'annéo se buis! gnios hollandaises, soandinaves 

=. |" (102 min}. plalsemment réalisée, : ‘ | Un homme, renvoyé. de la police polr : + * à 13.keures, Claude-Villers rélève.un . tième ‘édition, Petit . frère ‘du ; L 
mals on eurait pu espérer mieux. Le héros | Le tueur était presque parfait nm avoir té aurpris av8c une prostituée, ont : : de au suédoises. et-norvégisnnes seront : 

de l'affaire, c'est Ben Kingsley. ‘ devenu merchend es quatre ‘saisons . défi sur Fränce-Inter:: montrer. des EL Mip-Tv, qui a Heu-au priitempt, il . ] 

: Fin, biens de Sapten dagre :| dans lee rues da Munich. H est méprisg …! pholos & li did! En compagnie de 4 . dé-déroulere du 13-aù 16 octobre à - pour la première fois représentées, | 
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prise au piège des senti 
aselstant procureur. Celul-ai mêne un 

Histoire subtilement mise ni 
‘une famme à le dérive. Du. 














Morcredl 6, 22 h (105 mi}. 








Film eméricain de Randsl Kieiser (1989), 
sves Pes-Wee Hermen, P.A. Miller, 
Ÿ gone K. Kristofferson, S. Tyrol 

















Tri film frençals de Georges Laut- 
LUE Dimancha 9, O h 2 min}, Un 





«Green Card» de Peter Weir. 


Les soiess du 10 au 14 août 





22.16 Téléim : le Procès de l'incroyable Hulk. 
Docunen aire : Le F de 
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de. une F du samedi 1° et du dimanche 2 août 


ie En je, Gi age, en juin 


se trouve dans le quotidien. 





M6: 2040 Télim 5 Mon fils est innoçont ; 


Le Festival de Douarnenez, qui 
existe depuis 1978, est dédié aux 
cinématographies des peuples mino- 
-ritaires, Après les Québécois, les 
Indiens d'Amérique, les Tziganes 
d'Europe, les Basques, les Palesti- 
niens ou les aborigènes d'Australie, la 
quinzième édition est consacrée celle 
année, du 23 au 30 août, au peuple 
irlandais. Une quarantaine de films 
historiques, contemporains, docu- 
mentaires et de fiction vont être pro- 
jetés. 

Le programme est divisé en trois 
catégories de productions ; Les films 
anciens, des années 30 à 50, qui don- 
nent une image nostalgique de l'Ir- 
lande, de l'Homme d'Aran de Fla- 
“herty (1934) à l'Homme tranquille de 
John Ford (1952); les réalisations des 
cinéastes irlandais ou britanniques, à 
partir des années 70, qui montrent 


une réalité plus dramatique: enfin, 


des vidéos, des Emissions de télévi- 
sion, des courts métrages, qui décri- 
vent l'Irlande d'aujourd'hui. Débats, 
conférences et expositions photogra- 
phiques compléteront les projections. 

Chaque année pendant le festival, 
a lieu aussi désormais la Rencontre 
annuelle dé la production en Bre- 
tague, qui décerne des prix pour des 
films ou des vidéos produits ou réa- 


lisés en Bretagne, Depuis 1982, le fes- 


tival & contribué à la créâtion d'une 
association bretonne de promotion et 
de diffusion du cinéma, Daoulagad 
Breizh, qui est devenue coorganisa- 
trice du festival et qui assure le pro- 
longement de cette Rencontre. 

x Rousolgnements : Festival de 
cinéma de Douarnenez, BP 6, CALE 
Douarnenez Codex. Tél. 
98-92-09-21. 


La haute définition 
_sur de petites antennes 


A l'occasion des Jeux olympiques 
de Barcelone, les techniciens de 
France Télécom ont fait la démons- 
tation que l'on pouvait parfaitement 
recevoir des images de télévision 
baute définition européenne (norme 
HD MAC) à partir du satellite Télé- 
com 2 sur des antennes paraboliques 
de diamètre réduit (jusqu'à 60 centi- 
mètres, même si, par sécurité, ils 
recommandent 75 centimètres). 

Cette performance est rendue pos- 
sible par une modification du signal 
qui sera intégrée, dès l'an prochain, 
dans la nouvelle génération de déco- 
deurs HD MAC. Elle ouvre la voie 
dans le futur à la réception en HD 
sur des antennes grand public à bas 


prix et à partir de nombroux satellites 
comme Astra. Sa démonstration 
renouait, elle, avec le passé : les 
antennes de réception étaicnt instal- 
lées rue de Grenelle, en haut de la 
tour construite en 1800 qui servit de 
poste central national du télégraphe 
optique de Chappe, puis de départ 
aux premiers télégraphes électriques. 
Le bâtiment a également abrité les 
émissions de Radio-Grenelle dès 
1922, puis les premières émissions 
régulières de télévision en 1935. 
Aujourd'hui, il héberge le service des 
télécommunications de l'image de 
France Télécom et son espace image 
équipé en haute définition euro- 
péenne depuis 1990. 





! : : À chaque émission, un thème, sur melue cinquante novivelles soclé . : Caines, falsant leur preraière appañi". | 
J.- jee Ra RS - “fond 46 phansons. et, d'accordéon, 6 ” souhäitalent participer a: on, offront quelques films de flo. ‘ !: 
i À Aa, Sanson, Ye Après le Paris dei Pärisiens, le Paris" :nuft, celui de l'Occupation et dela marché d'y installer leur stand, La: “tion. La Turquiè - avec MBI, — : 
é À “ quotidien, le Paris.des bistrot: à Libération, celui des touristes et des : télévision nätionale autrichienne - . 1sraël, la Slovénie où l'Ouest canse 3 ; 
ï ue - Paris des villages, mais aussl:les vil. : exilés (le 22 août); Je Paris roinanti- . L'ORE — présentera ainsi plusieurs  -dièn seront également accueillis au - : 
; ro us La i ge vu he. “que, le Pari” | | Pas, dont un documentairs gel du prestigieux palais cannols. : 
1 e ; k © à 
dimanche, le Pariÿ.en fête (le 29 août); le Paris d'aujourd'hut et 
8 août); le Paris des banlieues et une dernière question : que reste-t-il … Mélodies de bronze 
autres faubourgs,. Zones. et de nos amours? (le 5 septembre). Les clochers de Boirgogne retenti- 
x à ‘ EU EU LS Ont pendant le seizième Festival 
d s 198) SE … international de carillon, qui se dérou- 
Flm “amédoais le Songs Logke L 9. L Irlande à Douarnenez lera ‘en Côte-d'Or du 6 au 9 août. 
Une femme travalle à Jour à Los : Réparti en cinq villes (Dijon, Selon 


gey, Nuits-Saint-Georges, Seurre et 
Beaune), le bronze de deux cent six 
cloches (sans compter le carillon 
ambulant de Dousi) -fera même 
vibrer, par carillonneurs interposés, 
les micros de Radio-France-Bour- 





gogne. La station organise trois émis-  Breda 

sions en amont du festival, Dimanché Br Pa) ee 

2 août, entre 12 et 13 heures, la ter dignement la profession... Les 
parole est lalssée à Henri Garnier, : an à de Radio-France-Bourgogne ‘ * 
organisateur. Le 5 août à 12 h 50 et le elque peu fondu avec la cha- 


7 août à 18 h 50, deux carillonneurs 


estivale, les concerts ne seront pas’ 
évoqueront leur passion. Suzanne 


ir Il est possible d'y assister 


Magassy, titulaire du carillon national sur place, après avoir saisi sur les 
de Canberra (Australie), et Jacques Ondes un peu de la passion des caril- 
Maassen, titulaire du carillon de lonneun. 


« Fort Boyard », le livre 


«Fort Boyard», c'est un jeu dif- 
fusé sur Antenne 2. Mais c'est aussi 
un immense vaisseau de pierre. 
Pour ceux qu’intrigue cette grande 
bâtisse poséc sur les flots, le Centre 
international de {a mer a édité une 
brochure qui raconte son histoire, 

En projet depuis Vauban - qui 
affirmait qu’ «if serait plus facile de 
saisir la lune avec les dents que de 
tenter à cet endroit pareille 
besogne», - le fort Boyard n'est 
finalement construit que sous 
Napoléon I”. Destiné à protéger 
Rochefort des attaques anglaises 
venues de la mer, il ne sera jamais 
utilisé, l'augmentation de la portée 
de tir des canons l'ayant rendu 
obsolète. Devenu prison sous la 
Commune, puis pratiquement aban- 


vir de cadre À une nouvelle émis-. | 
sion. 1} l'acquiert alors pour 1,5 mil- 
lion de francs — son ancien proprié- 
taire ne l'avait payé, en 1979, que 
28 000 francs! - tandis que le 
département de la Charente-Mari- 
time devient, pour le franc symboli- 
que, propriétaire et que le conscil 
général prend à sa charge les tra- 
vaux de réhabilitation. Classé 


rénové, Fort Boyard peut alors 
entamer sa nouvelle carrière de star 
de la télévision, 

À Fort Boyard, un château fort de 
la mer, de Pierre-Henri Marin. Dis- 
ponible au Centre internntional de la 
mer, La Corderle Royale, BP 108, 
17303 Rochefort Cedex. Tél. : 
46-87-01-90, Prix : 39 F (+11 F de 


donné, il ne reprendra vie que 
port). 


comme décor de cinéma pour le 
Repos du guerrier, ou les Aventuriers 
de Robert Enrico avec Alain Delon, 
C'est d'ailleurs dans ce film que 
Jacques Antoine, spécialiste de jeux 
télévisés spectaculaires, remarque le 
fort et décide de l'acheter pour ser- 


Informations rassemblées par 


Michel Colonna d'Istria, 
Edouard Masurel, 
Jean-Baptiste de Montvalon, 
Dorothée Tromparent. 











monument historique, Nettoyé et | : 
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| TF1 PRESSE A2 — FRS 


"800 Série: Salut les homard. 

, 6.27 Météo (eu à 6.58, an : 

:-8.80 Série : Intrig 

"700 mu 

ne SE as datr Fonds. ‘ 

} n 

ge h non. llette, Je l'aime: Les : 
“Gel a odiques Nicky Lanon; Sat les 


ML pt eq 


1e Feution : Cds Ouest 


ee {Mare du k, de Cieude 


Boissol, avec Danièle , NE in Doutey. 
116,48 Club Dorothée vacances, 


Le Collkge fou, fou, fou: Ricky où In Belle Mie: ° 


Clip: Jeux. 


‘| 19.65 Divertissement : Pas lots bte 


20.00 Journal, s 
Réaumé des J, 0. Météo ot Tapls vert. 
20.45 : Théâtre : La Prête-nom. 
Pièce de John Chapmen et Antony Marriott, mise 
“en scène de Jean-Luc Moreau, avec Jacques 
Balutin, Henri Guybet, Annick Blanchetot, 
oré se voit contraint de 
- remplacer son patron eu plod levé. : 


+ ann 


ns cts Festivals de l'été en France, 
Rencontres internationales de piano de la côte 
basque : Vadim Sakharov. piano: Œuvres de 
Bcechoven, Chopin, 

2.30 Feuilleton : On ne vit qu'une fols. 

2.55 Série : Los Amours de la Belle Epoque. 
La Duchesso bleuc (Is épisode), 

3,20 Documentaire : L'Aventure des plantes, 

3.60 Feuilleton : L'Homme à polgne 


440 Musique. 


* 6.10 Documentaire : Histoires naturelles. 


RES MG RE 


Feuilleton : Polvre et Sel. 
) Télématin. Aves Je Journal à 7.00, 7.30, 8.00. 
Feullleton : Amoureusement vôtre. | 
Feuilleton : Amour, gloire et beauté. 

; Satanes ot Diab: 


bo; 
ct Cie; Capitaine 
Caverne; George ou Lol et Cles Caphiains 


; 40.85 Jeu: Dessinez c'est gagné | Junior. 


11.20 :Flash d'informations. 
11.28 Jeu : Motus. 


d 12 Jeu : Pyramidé:” 


Jeu : Que le mellleur gagne. 

(Etre p.15; V'artiel d'arme ee 
#2. 59 - Joua) et : | 
13,45 Jeux olymipi olymipiques. 

Athlétisme : sôties du 3002 ü dunes el messieurs a 


.? du4 gag eniisales du 110 haieset . 
. ao © finales du dl ue demes du! 
triple saut et du 800 m dames; Tir LSAUER 
ses: Plongeon : . 


.méssieurs; Voile : dernières 
". ‘fnale tremplin dames: Natation D acbr 
En 


| Haliéroghie: finale des 110 ka; Voie: 


19.69. Joumel, Résumé des, 0. 


Journal des courses et Météo. 


2045 Série : Seulement par amour. 
ca, de Giovanni Rici, avec Anaïs 


LS 


Les débuts d'une 

et un tslanitueux styliste. 

{Lire notre article f tre.) 
22.10 Documentaire : 


L'Amour en France, 

De Daniel Karin et Tony Lainé. 5. La vie à deux. 
Quetre coupes mérlés et un couple 
d'homos fs, Rediffusion. 


23.10 Journal et Météo. 
23.25 Magazine : Les Arts au solell. 


LED an Les er 19 
et es 


Jeux otymplques, Les meilleurs moments, 
Magazine : Le Ber de la plage (redir). 
Documentaire : La Cité perdue des Mayas, 
Dessin animé et à 4.55). 

Documentsirs : Loubard des neiges. 

24 heures d'info. 

Magazine : Stade 2 (rcdiff.). 

00 Documentaire : Les Chants de l'invisible. 
Quelques voix américaines, 


En Re 00 0 C9 NO A 
888888 


8.00 Los Vacances de Monsieur Lu. : 
Denver; Ulysse 31: Lu “Jeu: 
Quizako. 


“9.00 Jeuxo 


Francè-Etets-Unis; Athlétitme: sécles et 
qualifications (200 m dames, disque, 200 m, 
"1500 m et 400 m haies messieurs); Hockey sur : 
gazon : préliminaires; Lutte Hbre : éliminatoires 


52, 68 et 100 kg; Handball : préllminaires dames; * 
Badminton : demi-finales simples et doubles . 


dames et messieurs; “Volley-ball : préliminaires 
messieurs; Tetnis de table : finale double dames; 


ne 1 Escrime : iminatolres flcuret par équipes dames; 


- Basket-ball : préliminaires démes; Tennis : quarts 


de finale simples dames et messieurs, doubles . 
S + messieurs; Haltérophilie : HO kg, groupe Ci 


‘Boxe : quarts de finale. - 
12,45 ‘Journal. 


‘13.00 ar RE 


13.25 Les Vacances de Monsieur Lulo. -- 
Les Trois Mousquetaires: Micro Kid's été: Mon 


Martien favori; La Nouvelle Arche : pulssent-ls 


débarquer. 

14.50 Série : L'Homme de Vienne, 

15.40 Série : La Grande Vaïlée. 

16.30 Varlétés : 40 à l'ombre. 
Emission présentée par Vincent Perrot, on direct 
de Senary. Aves Amandine, Alma Ritano, les 
Forbans. 

18.30 Jeu: Dee. 
Animé par Julien Lepers. 

19.00 Le 19-20 de l'information, 
De 19.12 à 19.35, le Journal de le région. 


20.00 Jeuxo 
nn TE 110 m haies, du 10 km 
marche dames et du 10 000 m messieurs; Boxe : 


quarts de finale; Basket-ball : préliminaires 
dames; Volley-ball : préliminaires messieurs: 
Tennis de table : quarts de finale simples dames et 
demi-finales doubles messieurs. 

22.30 Journal et Météo. 


22.50 Téléfilm : Le Pirate. 
De Kenneth Annakin, avec Franco Pers Anne 


0.25 Série : Les Incoruptibles. 


L'Histoire de Waxey Gordon. 


RS ARTE SSSR 


Nos envoyés spéciaux racontent : 


e SUÈDE : A la recherche d'un © FRANCE : La colère rentrée : 
autre « modèle » (Ingrid des harkis (Anne Tristan). | 


Carlander). _e CAMBODGE : La paix des 
e GUYANE : Danger d’explosion riches ét la guerré des pauvres 
(Maurice Lemoine). (Colette Braëckman). 


e ARABIE SAOUDITE : Les 6 SOMALIE : Une infinie dés- 
nouveaux visages de la contes- espérance (Michel Sailhan). 
tation islamique (Alain Gresh). 


Également dans 
ce numéro : 


e EX-YOUGOSLAVIE : La 





7.00 M 6 express (ct à 8.00. 9.00. | 19.54 Six minutes d'Informations, 
10.00. 11.00. 11.50). Météo, Spécial J, O. 
7.05 Boulevard des clips @: à 8.05. | 20.00 Série : Madame est servie. 
9.20. 10.05. 14.20. 0,45). 20.35 Surprise-partie. 
9.06 M 6 boutique. Télé-achat. 20,38 Météo des plages. 
11.06 Jeu : Hithit hit hourra! 20.40 Téléfilm : 
11.10 Variétés : Commando sur Singapour. 
Les Terrasses de l'été (et à 1.05). Re Tel ! Crombl. avec Paul 
11.20 Série : Cher oncle Bill, En hier 1842. un raïd australien 
11.45 Infoconsommetion, <CONUE des neutes Rpone 
Cinéma : Rue 
12.00 Série : Lassie. 
gans issue. nu 
12.25 Série : Ma sorcière bien-almée. Film américain de William Wvler À 20.20 Cinéma d'animetion : 
13.00 Série : Rossenne. 1937). Avec Jocl McCres. à ‘enimei ; 


umphrey Bogart, Silvin Sydney. Spectateurs, (Date Avec de mp. Fe 
13.25 Série : 0.15 Megezine : Culture rock. DR Raimund Krumme, Hurt Tim Roth. 


Madame ast servie (redif). 1.0 Sixminutes d'informations. 
13.50 Série : Les Années FM. 1.18 Magazine : Jez6. 


17.15 Magazine : Nouba, Eric Le Lann Quartet. 
17.35 Série : Brigede de nuit. 216 Rediffusion ns 
18,30 Série : L'Etalon noir. 


19.00 Série : La Petite Malson Balancc: Nouba: Les Défis de 


19.00 Documentaire : 
La Fascination du ble. 
D'Ann Schafer. 1. Simulation sur 
ordinateur. 


20.30 81/2 Joumal, dérive d'une Croatie « ethni- 


quement pure », 
e RUSSIE : La Fédération ‘ 
menacée par les « émeutes 
du rouble ». 
e JEUX OLYMPIQUES : 
Comment on fabrique des 
« champions ». 
e MÉDIAS : Un nouveau 
spectacle, les procès télé- 
visés. 


e ÉCOLOGIE : Le pavé 
de Heidelberg. 


Documentaire : 

Quarts d'heure mathématiques. 
La transformée en ondelettes 

de Gérard Paret. 


mort ou vif, 8H 


Film suisse d'Alain granner çL 


Cinéma d'animation. 


Kcen “Kesley: Hokusai, Lautrec. de 
Tony White et Geoffrey Dunbar. 


Le tueur était 
rfait. nn. 


l'océan : la vic océanc: Venise: 
Culture rock. 
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ne Se um Fe 


mare oo 


-". [18.00 Journl, Résumé dés J, . 





4 18.00 Série : Rossanne. 


== TT sn A2 nn FF Sn 


6.00 ‘Bhre: Salut les omerds, 

6.27 - Météo (et à 6.58. 8.18). 

8.30 Béria : Mésaventures. 
7.00 Joumel, 

7.20 Sérle : Les Russ de San- Francisco. 


8,80 Club Dorothée vacances. 


À Ball Z: Juliette, je t'ai Le 
cles aude Nicky Lions Saut les 
Musclés: Chip: Jeux, 5 


11.26 Fouleton : : Le Destin du docteur Caot. 


‘| 11.65 Jeu : Tourner... manège. 


12,30. Jeu : Le Juste Prix. 
12,65 Magazine : À vrai dire, 


Météo, Boures et Météo es plages 

qe en er 
leton : ul 

15.20 Série : Marie Porvenche, 


Faussaires et Fossoyeurs,. de Jean sapb. avec., 


. Danièle Évenou, Christién Alers. 


© |: 1646 Club Dorothés vacances, 


Le Collège fou, fou, fou: Ricky où e Belle Vie: 
Clip: Jeux 


17.38 Série : Loin de ce monde. 

18.00 . Série : Premiers baisers. - 
18.30 Jeu :Unefamilleencr, 
18,58 Feuilleton: Sante Barbara. 
19.26 -Veu: La Roue de la fortune, 


is de Pierre ue {1981). ke Annie 


inique Labourier, Catherine Alric, 


se D panepren 


0.40 Journal et Météo. 
0.60 Série : intrigues, 


116 TE UE Rentals de pacte, 


Feuilleton : On ne vit qu'une fois. 
Documentaire : Kandi 


Gén: eyes ee 


. Documentaire : L'Aventure des plantes. 
FeuHeton : L'Homme à polgne 
{4r épisode). $ 
4.50 Musique. 
6.10 Documentatre : Histoires naturelles, 


8.00 CiipSokita, 
8.08 Feuilleton : Poivre at Sel. 


+ 6.30 Télématin. Avec le journal à 7.00, 7.30, 8.00. 


8.30 Feullleton : Amoureusement vôtre, 
8.85 a: Len ue reel 


; Satanas et Diabolo; 


Scoubldau et ue aus leve Frèd and Barmey 


Show, Buzzard et Vermisso; George et toi 
Marianne première. 6 


10.85 seu: Dessinez d'est gagné! Junior. - 
- 11220. Fiesh d'informations. 


11.25 Jeu: Motus. . 
11.85 Jeu : Pyramide. 


Pen Re e RP nn 
Fe 1288 Joumal st Météo. : 


9.00 


- Haltérophilie : plus de 110 kg, groupe.C: Voile : - 
- finales: Boxe :.quarts de finale: Tir à l'arc : 70m. 
par équipes messlours MPeh ts 


1246 


J 18.50 ones 


16.05 Jeux olympiques (suite). 
19.59 Journal, Résumé des J, O., 
i des courses et Météo. 


2060 Cinèms : : 


retour. HE 
È Rivière sang rer Qu a 
Robert Mitchunt, Marilyn Monroe, Rory 


+ 2225 Documentaire : 


> 
De Ken Turner. 
+ {Lire ci-contre l'article de Véronique Cauhapé.) 


23.05 Journal des coursss, Journal et Météo. 
23.25 Magazine : Les Arts au soleil. 


23.30 Documentaire : Grands Entretiens. 
Felix Guattari. 


0.40 Jeux olympiques. Les meilleurs moments. 

2.00 ur î : La Double Vis de Mathiss Pascal 
re partie). 

3.00 Documentsire : Lo Radeau. 

3.26 Dessin animé (et à 4.50). 

3.36 24 heures d'info, 

: Feuilleton : Le Fond du problème (1= épisode). 


,60 
00 Documentaire : Les Chants de l'invisible. 
Incursion en URSS. 


RES MG RER 


7.00 M 6 express (et à 8.00. 9.00. 
10.00, 11.00. LI.50). 


7.06 Boulevard des clips (et à 8.05, 
9.20, 10.05, 14.20). 


9.05 M 6 boutique. Télé-achat. 
11.10 Les Terrasses de l'êté (ai à 1.10), 


11.20 Série : Cher oncle Bill, d' 


12.00 Série : Lassie, 
12.25 Série : Ma sorclère bien-aimée. 


13.26 Série: 
Madame est servie (redlfr.). 
13.60 Série : Les Années FM. 
17.16 Magazine : Noube. 
17.36 Série : Brigade de nuit, 
18.30 Série : L'Etalon noir, 
19.00 Série : La Petite Maison 
dans le prairie, 
19.54 Six minutes d'informations, 
Météo, Spécial J, O. 
20.00 Série : Madame est servie. 
20.35 Magezine : Ecolo 6. 
20.38 Météo des plages, 


20.40 Téléfilm : 
Prisonnière des Choyennes. 
De Les H. Katzin, avec Christopher 
Connelly. Susan Dey. FE Jutis Szos!ak. 
Une Jeune Blanche enlevée per 
11.06 Jeu :Hithithit hourral 21.85 Téléfim:C : 


19.00 Documentalrs : 


l 20.00 Documentaire : 
A devenir fou, 


la vie et les amours perchiatre à Lelpalg. 
‘un Vénition. 

De Simon Langton. avec Richard 
Ün sééucteur Gens de ré du | 2040 Soirée thématique. 
gentleman amoureux. 
Documentaire : Ç 
Les Chemins de la guerre. APR. 
Le Japon. 

Six minutes d'informations. 


Magazine : Ecolo 6. 


20.30 81/2 Journal, 


Rosen. 


l'ile sans rivage: Culture pub. 


Le Voile du since, 
eroles de femmes arabes. 


Patrie ae (pa 
r Anne Even, 
Par 0 E"froiler el 


44.60 


15.40 


16.30 


"18.30 


19.00 


22.30 
22.60 


Documentaire : Ellis Island. 
De Meredith Monk et Robert 


Les Vacances de MonsleurLulo, 
Donver; Ulysse ni ane Jen: 
Quizako, 

Joux 

x ns par équipes: 
Escrime: éliminatoires fleuret par équipes 
messieurs et dames: Tir à l'arc : : 70 m par équipes 
dames; Canok-kayek ! courses. en ligne, séries 
dames et messieurs}. Hockey sur gezon: 


, 74, 1OÙ et 130 kg: Teriqli de table : finale double 


messieurs; Badminton : finales simples dames el 
messieurs; Tennis: quarts de finale simples. 
messieurs; et‘ doubles dames et messieurs; 


Journal. . 


Jeux olympiques (suite). : 

Les Vacances de Monsieur Lulo. 

Les Trois Moôusquelaires; Micro Kid's été: 
Gotcha: Un naturaliste en campagne : la. 
ménagerie mintsture. 

Série : L'Homme de Vienne. 

Série : La Grande Vallée, 

Variétés : 40° à l'ombre. 

Emission présentée par Vincent Porro, en direct 
de Sanary. Avec Dorothés, Jo Lemäire, Sammy. 
Jeu: ns ee 

Animé par Julien 

La 19-20 de l'information. 

De 19,12 à 19.35, le journal de Ja région. 

Jeux olympiques. 

Escrime : finale du fleuret par équipes dames: 
Volley-ball : quarts de finals dames; Boxe : quarts 
de finale; Handball : préliminaires messieurs; 
Tennis de table: quarts de finale simples 
messieurs et demi-finales dames: Basket-ball : 
quarts de finale messieurs; Base-ball : 
demi finales. 

Journal et Météo. 


Téléfilm : Le Pirate. 
De Kennoth Annakin, avec Franco Nero, Anne 


atherine 


Selze millions d'émigrante durent 
Divartissement : YsSoumer svant dé conquérir le 
Les Fous du rire, 


ons. 
Run. pub: La Terre des 


Jui demandait si, 


‘selon kil, les hommes 
; politiques ont encore 
- du--pouvoir, François. 
* Bayrou, secrétaire géné. . 

‘ral de l'UDF et prési. 


dent du conseil général 
des Pyrénéès-Atlanti. 
ques, 4 répondu par un! 
triple .assertion : «Les 
hommes politiqués.en 
ont moins.'Ils en ont: 
trop encore. Heureuse: : 
ment ils en ont'encore. » 
C'était le deuxième jour 
des VIl® Rencontres de 


‘Pétrarque, le 16 juillet 


dernier, à Montpellier, . 
et les intellectuels rêu- 
nis par France-Culture, 
avec la collaboration du . 


‘Monde et d'El Pais, 


pour lenter de «repen- 
ser le. politique», 
accueillaient deux. 
importants responsa- 
bles, François Bayrou et 
Georges Frêche, maire, 
PS, de Montpellier, qui 


avaient accepté d'affronter des spécialistes exi- 
geants et un public attentif et parfois contesta- 


taire (1). 


En trois phrases, François Bayrou avait bien 
résumé le débat sur la «crise du politique», que 
caractérise notamment, selon le diagnostic établi 
par les participants, la méfiance croissante des 


LES RENCONTRES DE PÉTRARQUE 


. [A notre confrère. 
NCIS Marc Riglet, qui 


it du pouvoir | 


Le sceau de la Première ue 


citoyens à l'égard de leurs représentants. taire. 


Les hommes politiques ont moins de pouvoir? 
Tant mieux si cela signifie qu'ils ne croient plus 
possible de « changer un certain nombre de règles 
qui sont celles de la vie des hommes depuis que 


0.50 Musique : Code. 
Mémoire des Bahamss f). 


Samedi 8 août 


1.00 Les Nuits de France-Culture 

pdt lle en exl : la disspora 
lenne {1}; à 2.66, La Mat 

des autres : la soupe; à 4.20, 
Hollywood et le cinéma améri- 
Cain; à 6.4b, Zoran Musk: à 
6.02, Madems Simons {1}. 

7.02 Les Idées on revue, 
Par Christine Goëme. 

. 8.28 Les Perspectives scientifl- 
ues, Les zones humides et la 
le. 2. L'exploitation des marais 

fredifr.}. 

9.07 Musique : Indigo. Au Festival 
de musique et et baroque en 
Tarentaise ; ia chanson basque ; 
au Festival musical des grands 
crus de Bourgogne: la ohan- 
teuss éthiopianne Netsanet Mel- 
lesse ; autour d'Astor Plazzolla. 

10.30 Exercices d’admiration, 

Avec Christian Bobin, écrivain, 
poète. 

11.00 Le Balade des convertis. Avec 

Pascal Privet, cinéeste et ethno- 
logue, devenu musulman. 


12.02 Panorama. 


celle-ci existe». Autrement dit, c'en est fini, sinon 
des idéologies, dont on ne saurait se passer, du 
- moins des utoples qui faisaient miroiter la créa- 
tion d'un monde nouveau et l'apparition de len- 
demeins qui chantent. On comprend le désen- 
chantement qui en résulte pour beaucoup, mais 
cette prise de conscience-là ne peut être que salu- 


Les hommes politiques ont encore trop de pou- 
voir? C'est qu'il faut lutter sans cesse contre les 
abus de pouvoir et permettre à la démocratie de 
se développer jour après jour, c'est-à-dire aux 


ne “étoyéss sir us ds is sat 
publiques. Si le suffrage universel est. un ‘ir 
* fondatental, «le citoye “ 


ss Certes,:il ñe s'agit: ni de dénons 
:. J'unique source du « mal français »: exfs 


jer sûr les 1 pértônnalités issues’ dé Îa. asociété 


ques v, mais de mettre fi, comme l'a dit le solo | 


: logue Jean-Louis Missiké, à une «hygertrophie dé 
* Etal entrepreneur k, qui va: de: pair. Bye une 


* «atrophie de l'Etat régalien». : 
…. Heureüsemeni les hommes pol dques ont © 
encore du pouvoir ?'« Les grands.hômimes politi- 


! ques ont entre les mains; a dit François Bayrou, | 
‘l'instrument qui permet de changer duréblement - 


la manière de vivre de la société dont ils ont la 


ie chärge. » J1 ne faut donc pas désespérer de ja poli- 
* tique, Quelles que soient ses difficultés à prendre 


la mesure d'un monde complexe et en rapide 
mutation, elle demeure le lieu où s'exprime, à 
comme l'a rappelé la philosophe Blandine Kries 
gel; «le sèns de l'intérêt général, par-delà les cor- 
poratismes et les égoïsmes. C'est en reconstrui- 
sant ce lien civique, aujourd’hui affaibli, sinon 
perdu, que le République, qui s'apprête à célébrer 
en France son deux centième anniversaire, sera 


"fidèle à elle-même ou plutôt; comme l'ont souli. 


gné plusieurs intervenants, capable d'aller au-delà 
d'elle-même, vers un véritable Etat de droit. 


FF. 
e Du Jundi 3 au Jeudi 6 août, 20 h ss. 


(1) Les VII® Rencontres de Pétrarque. ont réuni, du 15 


; . Î8 juillet, outre deux hommes politiques, Fran ’ 


Us Pyrénéss-Atlantiques) et Georges Fi 
Hérault), des bistorions, philosophes, Hologues, 
rançais ct espagnols, parmi lesquels Daniel Bensaïd, 
Jean-Claude Casanova, Alain Finkielkreut, Blandine Kric- 
EL Gilles Martinet, Jean-Louis Missika, René Rémond, 
lain-Gérard Gérard Vincent et, du ché es 

Manuel Azcarale, Joan Culla, Antonio Elorza (cf. le 
Monde du 22 juillet). 





Paul Morand {radiff.}: à 12,45, 
Cinéma. 
13,32 Musique : Un opéra pour Tere- 
zän, de Lfiané Aïlan, nouvelle 
version. 
18.35 Meuvals genre, Le magazine 
des arts mineurs. 2. La femme 
fatale, 
19.30 Dramatique. Soptième ciel, 
d'après Caryi Churchifi, 
21.30 Texte et musique, Univers de 
lumière, Musique de Gracians 
‘ Finzi, texts de Michel Cassé et 
Jean Andouze. 
22.00 Pages arrachées aux romans 
de Simenon. Anne Wiezemsky 
Ft Betty (redift,), 
22.356 Musique : Noctume. 
Jazz à le belle étolle: Los 
Angeles, avec Teddy Edwards 
et Antony Ortsge. 

0.05 Rencontre au clair de la nuit... 


Dimanche 9 août 


1.00 Les Nuits de Francs-Cuiture 
RTS L'esprit cheminot: à 

les on exil: le diaspora 

heïtienna {2}; à 3.01. Une vie, 

une œuvre: John Miiton 


(1608-1674): à 4.30, Entre 
ombre st mboir, qui êtes-vous 
Orson Welles?: à 6.00, 
Madame Simone td. 

7.02 Les Idées en revue. 
Par Christine Goëms. 

7.50 Horizon. Mogezine religieux. 

8.00 Orthodoxie. 

8.30 Service protestant. 

9,10 Ecoute leraël, 

9.40 Divers aspects de la pensée 
contemporaine. 

10.00 Messe. Célébrés en l'églisa de 

l'abbaye de Fisran, à Vaince- 
sur-Baïse (Gers). 


La vidéo de douze ados. 
12.02 Des Pa rs dans le tête. 
À 12.36, Chronique des médiss. 
43.32 Roland Barthes, les saveurs 
du savoir, Avec Renaud Camus, 
Antoing Compagnon, Françoise 
Gaillard, Julia Kristeva, Eric 
Marty, Jean-Loup Rivière, ner 
Roche, Sevaro Sardur 
Searpetta, Philippe Lee 
Chantal Thomss, François Wahl. 
18.35 Arrêt sur image. 
De Jean-François Bédin, 
19.00 Le Bon Plaisir de... 
Jacques Berque, le passeur des 


deux rives ou l'angagemant pas- 
sionné d'un édit du monde 
arabe contemporain {rediff.}, 

22.00 Pages arrachées aux romans 
de Silmenon, Ralph Messac Et 
les Gans d'en face (rediff,}, 

22.35 Musique : Nootums. Festival 
de Montpellier, Le Chétesu dee 
Carpethes, opéra de Fil 
Hersant, livret de Jorge Sive- 
Melo, d'après Jules Veme; 
Orchestre philhermoni ue de 
Montpsñler, dir. : David Robert- 
son. 


0.06 Clair de nuit. 


Pour écouter France-Culture sur 
la bande FM : Avignon 90,72 Mhz; 
Bordeaux 97,70 : Brest 97,80; Caan 
91,83: Clermont-Ferrand 98,40: 
Grenoble 88,20 et 92,80 (ville); Lis 
98; Limoges 89,50; Lyon 84 et 
88,80 {ville}; Marsells 98,60 et 99: 
Metz 94,60: Montpeller 97,80: 
Mulhouse 85,60; 88,70: 
Nentes 94,20 ; Nice 101,00 ; Orléans 
96,80: Paris 93,60: Reims 98,85: 
Rennes 98,30: Rouen 94; Stres- 
bourg 87,70; Toulon 97,10: Tou- 
louse 95,70 et 90,55 {ville}. 











